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; Les dégâts

0hS dlls en Roumanie
BUCAREST :Roumanie:, le

LONDRES, le 12—La Gran- 12—(P.A.\—Les troupes naziesRB
de-Bretagne a perdu 13 navires ont laissé de côté temporaire-
marchands jaugeant ensemble ment la préparation de bases

65.609 tonneaux, pendant la se- militaires en Roumanie pour se
maine terminée dans la journée consacrer au sauvetage des vic- |
du 3 au 4 novembre, annonce times du désastreux tremble-
aujourd'hui l'Amirauté. Les au- ment de terre de dimanche. Les
tres pertes maritimes pendant raffineries ont été considéra-

cette semaine ont été de quatre 5 blement endommagées mais Il
navires alliés au total de 5.403 reste assez de pétrole dans les
tonneaux et un navire neutre 4 reservoirs épargnés pour four-
de 1.583 tonneaux. i nir la machine de guerre nazie,

Le total de 72.595 tonneaux qui peut transporter un tiers

'

 

Les pertes Inn
maritimes Ap 0S

(Presse canadienne)

 

 

comprend l'Empress of Britain, seulement de ses commandes.

dit I'Amirauté, qui ajoute qu’à Certains observateurs font re-
"exclusion de ce grand paque- . . marquer cependant que l'agri-
bot, les pertes anglaises ont été ' culture souffrira beaucoup dubot, lespertes anglaises ontété "De 11 à 21 personnes ont perdu la vie ete seuffrirabeaucousdu
nemi, qui a l’habitude d’exagé- d d : sont loin d'être terminés et,
rer, a prétendu avoir coulé dans ! dans le nor -est es Etats-Unis, par ailleurs. des milliers de

cette semaine 134.900 tonneaux paysans seront appelés à tra-
de nos navires marchands. aujourd'hui. — Une poudrerie vailler à la restauration.

{La moyenne hebdomadaire Les soldats allemands et la   Li .

des pertes en navires anglais, remplissait des commandes garde de fer roumaine ont re- = A . A …
alliés et neutres depuis le com- , couvré 260 autres cadavres des ss Lo Naw :
mencement de la guerre a été de la Défense débris dans les villes, où le X RINENRC cn. ’ À

de 56.932 tonneaux.) ° nombre des morts serait de 1.000
Durant les neuf premiers mois de la guerre, les deux hommes que à 2.000 at le nombre des bles- ! Voici une récente photo de M. Henry A. Wallace, le prochain vice-

 

sés et des sans-foyer incalcu- président des Etats-Unis, et de son epouse, photographiés dans leur de-voll ont dirigé la érrande-Bretagne. M. Winston Churchill, avantde Ki —————

ee Tomas ame
lable. . meure 3 Washington.M. Ing est PLUSIEURS BLESSES sie

i (Suite a la l4iéme page)

A Athènes on dit traité de ir Weygand La question turqueDes explosions, survenues dans le nord-est in-

| : I dustriel des Etats-Unis, ont ébranlé aujourd'hui deux . rque les Italiens dictateur jaiestusisswisuiwiiivondemeure sera discutée avec

 

 

 

 
L'hon. R.-B. Hanson, chef conser- |

vateur, a commencé passé 3 heu-!

y q t apres-m — rononcer p " i " ; | »aSanten de la Défense, ef une manufadure de ‘’lorpilles” ep Afriaue .
ll de tuea, carrièregoutiaue.1! dont se serventles chemins de fer poursignaler. On: __ | 0 0 0 y d er in

-— __ . |

  
(Presse accociée)

(quer le gouvernement sur deux

— — (primes. ‘a prétendu ex premier ESfimeque ces explosions onf causé de 11 à 21 morts  vrewv. 1e 1e7 Le contreaire
. A Belgrade, toutefois, on iteu que le cabinet avait foulé aux sg . , de France, après une brève envolée La conférence de Berlin

| affirme que les Grecs pieds les prérogatives pariemental- ef un nombre indélerminé de blessés. a Alger. pour s'entretenir avec le donne lieu a toutes sor- z
es navires | Le ; res en légiférant par arrêtés minis- | général Maxime Weygand, est re- ; ; on con e

| ont été chassés des hau- cériels. “On n établi ici”, dlt-il| | venu ici hier sans Weygand, qu'on tes de spéculations
! teurs de Koritza qu'ils “une dictature identiqueÀ aries der AU MOINS 5 TUES croyait devoir accompagner Platon dans les capitales, et à

eee
‘René Platon, ministre des colonies

  

/ ; . t ,pays totalitaires”, ajouta, à Vichy B li = L' Je! A

occupailenr, [que c'était après une année entière . ‘air 1 ivé ici . erlin meme. opinion
n ont pas p — de guecre que le premier ministre | WOODBRIDGE, New-Jersey, 12. — Au moinsreie i d'un journal solonais es êtes

RAIDS AERIENS s'étaitrendu À l'évidenes que notre cinq personnes ont été tuées aujourd'hui dans une noncé que Libreville. principal port — ' ,
première ligne de défense s - . . . . . ailesry” 7 — |vait en Angleterre. | explosion qui rasa l'usine de la United Railway and {uGabon.tie toire dumains LA PRESSE TURQUE à z a

e e ou es (Presse Assoriée» | te chef de l'opposition a parlé Signal Corporation, prés d'ici. Plus d'une vingtaine des forces libres trancaises com- CT à drmee
ATHENES, le 12. — Les troupes ie pretnier, M. Mackenzie King de- 7 ar . os . mandées par le général Charles (Presse associée) ) >

———— grecques qui se sont avancées, pen- |vant entamer sa réplique dans ald autres ont éte blessées, les unes grievement. | do Gaulle. BERLIN. le 12 -- Hitler et le De i
(Presse associée) dant des attaques de bombardement, [svirée. On prézume que le premier Il était accompagné de l'amiral premier ministre Molotoff, de Les quartiers généraux de la Dé-. € . 4 “

LISBONNE, 12. — Cinq navires poursuivent aujourd'hui les troupes [ministre ne terminera ses remar- Les quartiers generaux de la police de l'état, Q Jean Esteéva. résident-général de Russie,é qui se rencontrent pour la frnse nationale font connaître au-

englals, qui falsalgnt partie du fascistes, qui. dit-on. retraitent en ques que demain apr?s-mldl. Après Trenton, ont reçu une nouvelle disant qu'il y avait Tunis. et 11 tint immédiatement une premiere fois dans leur vie, ONt jourd'hui la décision d'accorder.convoi attaqué vendredi par des| désordre tout le long du front du juni les chefs des tiers partis pren- | conférence avec le général Charles : conféré ensemble ce soir, pendant ‘ans la limite du possible et en au-
 

  

 

bombardiers allemands, sont arri- combat d'invasion italienne. ! dront la parole. 15 morts, 10 disparus et 35 blessés connus. Tobscuration de Berlin, sur dec dans lalimitedupossible et enau-

yés heureusement ici hier par le) Le haut commandement grec dit’ eee , ; igs |! ‘Suite à Ja 14léme page) ; questions pouvant affecter les sités de la guerre. un congé de NoëlTage. et des membres d'équipage que ses troupes et sa cavalerie de La plupart des blessés sont dans un étatcriti- , | plans de l'axe concernant les Dar. S68de1aguerre,un congs de Noe
anglais ont déclaré que pas un seul montagne ont suivi les Italiens en mat LP . rr Îles w ; -oche-Oriert. i ; !

navire n'avait été atteint en cette déroute et consolidé promptement que. L hôpital général Perth Amboy en a admis sept daneliesotleProc en y, Partie de l'Armée active du Ca-
circonstance. les positions reconquises, au com- et l'hôpital Rahway huit. étaient entretenus pendant plus de nada et sont en service dans le

(Des sources nazies de Berlin nnt{|mencement de la troisième semaine ° . . | deux heures à la chancellerie, Ts pays.

déclaré samedi que six navires -n-| de guerre. malgré l'activité Intense Dans chacun de ces hôpitaux on traite un bon / étalent accompaknés de von Rib. 1a durée de ce congé supplémen-
glais au total de 34.000 tonneaux des avions italiens. 0 onaises bre d’ po ministre des Affaires Aire sera de six Jours. Et l'on ne
avaient été détruits dans une at- Un porte-parole du gouvernement nombre autres cas. ; e mpress Ee HA, Ë ares pourra permettre à plus de la moi-

faque au large de la cote orien 1le| dit que les troupes grecques, pour- Trebmerst. creire des tu de l'effectif de chaque unité.

#t que deux autres jaugeant ensem- suivant. ce qui reste de la division et pour chaque grade, de s'absenter
ble 9.000 tonneaux avaient été cou-| alpine des Centaures, dans les n E te | Suite à la 14ième page) | Affaires Ctrangéres de Russie et an même temps. Les commandants
lé< dans l'Atlantique.) monts du Pinde, continuent À faire 0 dpan dun interprece. de district ont reçu avis qu'ils

———

 

  
 Un capitaine 1:o.onte que des’ des prisonniers. | ny avaitfoule aux pryironsde étaient autorisés a accorder des

Vaisseaux de guerre anglais escor-! On rapporte que les hommes de la | a chance.ierie, g 10. Congés sclon ces directives, et apres
 

sombre que les autres immeublestant le convol ordonnérent aux na- plus grande partie de cette division: — : : y : ; ; ! i ! , entente avec les commandants des
vires de se disperser et qu'à cause, ont été tués ou capturés. Un porte- (Presse canadienne» Le Vatican attire | attention | i (Presse canadienne’ de Berlin, par suite de neue regions militaires de l'Atlantique et
de cet ordre et de l'épais brouillard.| parole dit que cette retraite et celle: LONDRES, le 12-- Des troupes LONDRES, le 12— Grâce au sa- tion en cas de raids aériens. Le du Pacifique là où rela est néces-

11 ne croit pas que les autres navires de trois bataillons qui se sont en- polonaises, dont plusieurs se se- | : i voir-faire et au sang-froid du capi- soleil était couché et lalune com- saire

en destination d'autres endroits | fuis en désordre le long du secteur raient évadées de Varsovie en flam- u mon e sur e riste Sor taine de ‘l'Empress of Japan”, ainsi mençait À paraître et Molotoff n'é- I : 4 t n Le à So I

alent été frappés. i de la côte ont créé un panique dans mes, pour traverser la Russie et les i que de son maitre de timonerie chi- tait pas encore parti de la chan- d'obtentionUNCongédépendra
(Presse associée les rangs itallens. Carpathes pour se rendre en Asie li p | nois, on a pu éviter des dégâts gra- cellerie. _ |

BERLIN, 12. — Des porte-parole A l'extrémité opposée du front, on mineure. ot prétes au combat’ es (à 0 ques e 0 ogne ves à cet ancien ‘'valsseau-amiral” Le ministre des affaires étrangè- dans tous les cas, de la nature de

i s an‘r ; op. aéçui 1 P-'la tâche que chacun a à effec-nazis disent que cinq navires an! rapporte que les troupes montagnar- dans le Proche-Orient. Ç ; de la flotte du Canadien Pacifique. res, Von Ribbentrop. reçut ie pre e a

total cle 37.000 tonneaux environ ont, des grecques commandent encore! Ces soldats se sont rencus en Sy- TT , Le navire & pu sen tirer à bon, mier ministre Molotof*, accompagné : tier. de là nécessite de terminer
été coulés hier. au moment où des | d'importantes positinns stratégiques -‘e pour porter la guerre à Hitler CITE DU VATICAN, le 12 :P.A./—Un speaker | compte. lorsqu'il a été attaqué par de quelquesAutoritésgouvernemen- | rapidement Certains genres d'en-

R 3 lemands ; à $ p e contre-offen- i ,, 5 =m , > LC ; Loe i nnemi. : tique,  tales et militaires nazles. rainement, de l'importance de ser-
bombardiers de plongée allemands acquises pendant une contre-offen- après la chute de leur pays. Ils se parlant à lo t.s.f. de la Cité du Vaticon a déclaré hier ||| U0 avion ennemi. dans l'Atlantiqu
nrtaquérent un convoi anglais. au sive en Albanie, pour bloquer la! sont entraînés et ont travaillé là. ; samedi dernier. Après les souhaits de bienvenue. vices à maintenir au point de vue

 

 

 

large de Harwick, sur ia cote orlen- | marche italienne vers la Macédoine. | jusqu'à la capitulation de la Fran--|| que ‘les Catholiques de Pologne ont grandement besoin | | = ; Ribbentrop conduisit Molotoif pour ‘de la défense du Canada et des
tale de l'Angleterre. |, C'est un bon commencement. dit: ce, || des prières du monde catholique pour supporter ce ‘Suite à la l4ieme page) faire l'inspection dunegarded'hon- conditions deguerreengénéral. a

cette nouvellede reealain LeParole. nous sommes satis- (Suite à la 1lième page) qu'ils ont à endurer”. . . Château Bellevue. ou Moiotoftf ae- communiqué des Quartiers Géné-
® M Une nouvelle anglaise mentionnalt Des villes en arrière des lignes —__, En faisant cette déclaration, le speaker niait les Le sort du meurera durant son séjour en Alle-!raux de la Défense nationale, que

une attaque par un avion allemand ; grecques ont subi les raids italiens Une tra édie allégations d’un journal espagnol qui avait laissé enten- PF "ui | magne. Game here ares être de- (lesparents = les families sont

chede Rentpue laquelle des ! Le haut commandement rapporte g dre que les catholiques polonais, dans la Pelogne occu- | Balmore |cendu de son train. le premier mi- emi ex leursfile et amie aul sont
pée, et ceux qui sont placés sous le gouvernement |
général (partie non annexée), jouissaient de meilleures (Presseassociée)
conditions d'existence sous le régime allemand. Le | NEW-YORK. le 12. — Le si- |

nistre russe entrait en oenférence sous les armes, et que les soldats
 

 

(Suite à Ja 141eme page) | (Suite à la ldiérre page)“Royal Air Force” ' (Suite à la l4iéme page:

Be ! (Presse Associée)

) avions allemands furent repoussées que la petite force aérienne de la © °
par des avions de combat de la : a itts urg

Ta journal ojoutait que les Allemands coopéroient à la lence entoure aujourd'hui le mm>
: ‘al: Imore, à la suite d'unreconstruction d’églises. ‘ cargo Balmore, SE

: pe la vie hier et … . ignal d tresse deésespéré in-hommes ont perdu la vie hier La t.s.f. peursuivait en disant que dans une signal de de es "° : / ° ’ ,
| d : ts d : 52 sont gravement malades au- ¢ | diquant que les 17 membres | L it t d d n ral

ous es syn ICa e ! Jourd'hui après avoir mangé certaine partie de la Pologne occupée, l'allemand : d'équipage allaient au fond sans | à | u e U ge e -
des aliments empoisonnes dans : seul, doit étre parlé depuis le 6 mars dernier. On avoir eu le bénéfice de chalou-

un refuge pour hommes qui re- | a banni la longue polonaise, la seule langue qu'une - Des de sauvetage.
° LJ e e

France sont dissous |ms|eeperer on | siapotencom Weygand inquiète Berlin

PITTSBURGH, le 12, — Onze  
On croit que le poison avait cjoutait que des prêtres et d'autres travailleurs milles à l'ouest de l'Irlande, et

ce fut de là qu'il signala d'abord

une attaque par un avion en-

été mis sous forme de poudre; religieux sont encore placés en état d'arresta-
dans des crèpes.

tien. ‘Par Charles 8. Foltz, de le maréchal Pétain. chef du gou-

v'elle occupait à Varsovie. L'évéque a toutes les diffi- Plus tard, le poste de relais |, suisse spéculen* aujourd'h.i ‘de l'Afrique.q [tale suisse spéc 3 qtions syndicales industrielles, dont Patrons. la Confédération générale que les personnes qui avaient anglais G C K reçut un second [sur le fait que le général Maxime | is tal isse. on se der je la i Dans capitale suisse. pe

{
!

i

| cultés à garder les séminaires intacts, ajoutait le spea-
de l'acier) et la Confédération Gé-' du Travail. la Confédération Fran- des et que plusieurs étaient dans | ker.

|
|
I

Presse associée) “disposition du gouvernement en vue Le Dr Robert Kooser, médecin ; . . . nemi tu è à

Vichy, le 12. — Le gouvernement d'un futur décret. attaché à l'hôpital Ssint-Fran- | L'action catholique, organisation de laïcs de l’E- parle paguebot anna Fonte la Presse Assoclée: | vernement provisoirefrançaistuede Vichy a dissous aujourd'hui, par Les autres associations syndicales cols, ou plusieurs des victimes | glise, à été supprimée et les Allemands ont pris le siège mi Maru, hier matin. BERNE.Suisse, le 12. — PA! i- | donné Jeontes françaisesdécret spéclai. un groupe d'associa- ' dissoutes sont: l'Asscoriation des ont été transportées, a déclaré ! | ,Les milieux étrangers de la capi- ot militaire des 5

|
le puissant comité de Forges «trust, du Patronat Prançais, le Syndicat mangé des crépes étaient mala- | ! ge du Baimore disant que

 

 
Houillères de France). qui contrôlait Deu comités ont été nommés pour’ joint à Philadelphie un ancien la région du aouvernement-général, où se trouvent mands et italiens de la Prance. | sur table, dans un avenir rappro-
presque entièrement l'industrie du contrôler l'industrie du charbon en cuisinier de l'institution et qu'il:

les chaloupes de sauve de | Weygand ne soit pas rentré eN | mande si le général Weygand, au

méraleduTravailParmi lesautres aisedesTravateursChrétiensec unétatcritiqueee Monaghan L'auteur de l'article dns le journal espagnol, à dit ||; Mirasuns: svpmorpics eu | Taner£12e demandenti coi veils “commandant derarmées8 - A > . ‘ . + . * » - g 28. ê

grand trust du charbon «Comité des fessionnels Français. à déclaré que la police avait re- | le speaker, n'a pas fait mention du diocèse de Lublin, eeenmooursétalent Ee | rigide envers les conquérants alle- ! du Nord, ne joueraient pas cartes

|soir. heure d'été de l'est, le pes- Le contre-amiral René Platon. ché, au sujet des puissances de950.000 catholiques.

 
   charbon en France. France. sous la direction du gou- avait été rame rh . . . ‘eo te de radio Mackay rapporta ministre des colonies. est revenu a | Juxe.

Pour remplacer les corporations’ vernement. pour être Testimie Pittsbu LL | Le speaker du Vatican ajoutait que Vévéque de | Avoir capté 1e message suivant: | Vichy par avion d'un voyage en On dit que les Allemands n'ont
privées de l'acier et du charbon. le Ces décisions ont été prises con- Ce cuisinier avait été remer- : ce diocèse venait de sortir d'un camp de concentration, | “Presque perdu, 17 hommes à Afrique du Nord dont je but, se- | pas goûté be discours du général
gouvernement a créé une série de formément avec la politique de sUP- clé de ses services il y à déja | mais qu'il n'avait pas pu trouver moyen de retourner bord, pas de chaloupes. faites de on des sources autorisées. aurait 4°¢ ; Maxime Weygand, prononcé en h
comités. pression des associations vrivéeæ . plusieurs semaines A une || dans son diocèse JJ: votre mieux.” fie ramener Weyzand en France. ! Afrique du Nord — ol le général
On ordonne qu’ les possessions qui ccntrélaient la vie industrielle det . i * ' | Aucun autre message n'a ele Mais Wevrani est resté en Afrique.

(Halte à la i4itime page) 

 

des asscciations soient Lenurs À lasla France sous lanclen régime. | (Buite & la 4ième page) ee— = mc reçu du mavire, | I 7 #t Gepuix Je 19 octobre
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Communiqués
 

Les programmes ei ies renseignements
radiophoniques que sous publions, nous
sont transmis par les postes s'if srri-
ve qu'un programme ne passe pas #&
l'heure mentionnée ou qu'un rensel-
gnement soft inexact, lo “Droit” n'en
peut étre tenu responsable

Radio-Journal
Le Droit

Les émissionsde nouvelles du

“Droit” sont irradiées par le pos-

te CKCH anx heures suivantes:

9 h. 30 du matin
12 h. 45 de l'après-midi
5 h. 15 de l'après-midi

11 h. 15 du soir

SOYEZ A L'ECOUTE    
“RENDEZ-VOUS MUSICAL”

A RADIO-CANADA
Ce “Rendez-Vous musical” du

mardi soir, à 8 h. 30, constitue un
programme varié de chant et de
musique d'orchestre. Y prennent
part: Lioney Daunals, baryton, un
ensemble vocal et l'ensemble ins-
trumental d'Allan McYver. Voici le
programme du mardi, 12:
High and Low ..... .... Bchwartz

Choeur ef orchestre.

Valse Minute (paraphrase) -
- Chopin
L'orchestre

loca Loca ... ....... Grever
Lionel Daunais

Marche Fantaisie -
L'orchestre

Yesterdays Lo .,.. . Kern

Le choeur
Nina Rosa . ..... ... .Romberg

Choeur et orchestre.
* * +

L'Orchestre symphonique de
Toronto, au concert qui sera
diffusé par Radio-Canadu le
mardi, 12, à 10 heures du aoir,
exécutera deux oeuvres de
Sir Edward Elgar, Pomp and
Circumstance, .a0 2), opus, 39
et Ja Symphonie no 1 en Ja mi-

neur.

Élgar (1857-1933) fut pen-
dant de longues années ie mai-
tre de l'art musical en Angle-
terre, son musicien officiel, a-
t-on dit. 1 occupa par sen art
élégant et traditionnel une
place assez voisine de celle du
grand compositeur français
Saint-Saéns.

..Pomp and Circumstances,
c'est le titre d'un groupe de

marches militaires de forme et
d'écriture à peu près identique.
Elgar a composé sa première

Symphonic en 1908. Le compo-
siteur a déclaré qu’il l'avait
écrite inspiré par tout ce que
Ia vie lui avait fait connaître
et qu'elle devait exprimer par
conséquent “les phrases nom-
breuses de joie et de chagrin,
de lutte et de conquête”, le
conflit qui existe entre l'idéal
et les réalités de la vie. “Elle
est conçue”. dit-il, “suivant un
code dont chacun possède la
clef et cette clef, c'est notre ex-
périence personnelle.”

 

Les mouvements sont: An-
dante; Nobilmente F. Sempli-
ce. Allegro Molto. Adagio,
Allegro.

e ’

cinema
ee

MARDI LE 12 NOV. 1840

AU ELGIN

CHAPLIN DANS UN NOUVEAU
ROLE

En dépit de son irnmwiise popu-
larité, Charlie Chaplin reste assez
mal connu et peu compris.
Bien des gens définissent Char-

lot comme un comique surtout re-
marquable par ses pieds en deliors,
son accoutrement, sa petite mous-
tache et sa canne souple. De l'ar-
tiste, de sa carrière, des caracté-

 

 

Aujourd'hui dernière représentation
James GAGNEY — Ann SHERIDAN

“CITY FOR CONQUEST”
Zième grande attraction -

(lane RAYMOND ot Wendy HARRIE
dang “CROSS (COUNTRY ROMANCE"

[LLIN 
 

Cinémas
CAPITOL. “Strike Up The
Band”, 146. 4.15, 6.30. gts.

CARTIER — "City for Conquest’,
12.30, 3.06, 6.25. 944; "Cross
Country Romance’, 153, 5.13,

CENTRE -- “Hired Wife", 12,38.
250. 8.05, 7.30. 9.35. “London
Can Take It”, 12.05. 120, 435.
6.50, 9.05.

ELQIN — “The Great Dictator”,
12.20, 2.40, 4.35, 7.15, 9.35.

FRANCAIS “Exile Express’,
2.30, 8.30; Missing Daughters”,
1.00, 3.40, 7.00. 9.40.

LAURIER - “Il Est Charmant”.
1.00, 3.50, 645, 9.40; “Une Poule
sur un Mur”, 2.35, 5.30, 8.30.

REGENT -- “Rangers of Fortu-
ne“. 1240. 355. 7.00. 10.10:
“Haunted  Honevmoon’. 2.15.
5.25. 8.30.

120, 3.45, 6.10. 9.05: ‘Saps at
Sea’, 12.20, 345. 5.10, 7.55, 10.02.
Foto-Nite 7.35. 
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groupe de Wishart

8 OÙ 2.2.0 0 sans eee na 0 en ce 00 ns FFI .

,

Valses. Bourse. Nouvelles,

8 15 2.600

|

- 2600100000 ann» +...

|

Ovila Légaré | Nouvelles. A choisty,

6 30 ..c....

|

Radio journal. Bongs you love to hear.

!

Sommaire. Popular Songs.

8 45 .......

|

Chansonnettes. | Las nouvelles de chez! BBC News. A choisir.

{ nous

7 09 ,......1 On with the Danse. | Lenny Ross, ténor. {| Causerie, - A choisir,

7 . Les chevaliers Bt-Régls.

|

Light up & Listen Club

;

Light Up & Listen Club

;

Easy Aces.

7 Time Out. Nazaire et Barnabé. These United States. Songs You Like to Hear.

7 ..

|

Programme Vogue. | Ti-Pit et Fifine. Hecital Serier The In Laws.

8 La rhumba des Radio

|

‘Le temps c'est de l'ar Music You like to Hear

|

The Goodwill hour.

A 15 romans. gent”. |

8 30 [1 2°!!! Orch. Ge danse. ‘A choisir. Musical Rendez-vous.
3 5 seanen-
9h 00 0%" !Les Maltres du piano. :En chantant dans ie John and Judy. Ihe Shadow.

; vivoir. ;
9
9 Amos'n'Andy.

 
| "Good Luck". Treasure Trail

 
 

 

  

    

 

   

 

  
 

 
 
 

évolution. ils savent peu de hcoses.
Elle est pourtant bien attachan-

te l'étude des vingt-sept années que
Chaplin a passées à produire pour

l'écran.

En 1913, Charlie, qui n'a alors
que vingt-quatre ant. quitte la Cle
Karno, où il jouait la pantomine
burlesque, pour tourner aous la di-
rection de Mack-Sennett.

C'est l'époque du gros comique.
comique de mouvement et non
d'expression. Pendant plusieurs
mois, Chaplin lutte contre cette
conception primitive du film coini-

que et après avoir figuré dans
une trentaine de films abracada-
brants et échevelés. finit par obie-
niir de tourner ses films d'après ses
propres idées.

“L'évolution se poursuit au cours
de la série de films qu'il tourne
pour Essunay, en 1915. Pour la
première fois le Chaplin pathé-
tique, quf s'affirmera par la suite,
se révêle pleinement dans “Charlie
the Tramps" et “Charlie at the
Bank".

Avec la série des douze films
qu'il tourne pour la Cie Mutual,
de 1816 À 1917, le comique de Chap-
lin, s'affine et s'épanoult: c'est

CCITT
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Henri farat — Mez Lemonnier

“UL EST CHARMANT”

Jules Berry,; Larquer
UNE POULE SUR UN MUR
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EXILE EXPRESS avec Alan Marshall

MISSING DAUGHTERS avec Richard
Arlen
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Campbell. | A
9 CE PPS ERAaan en € … ‘ Les gais lurons.

10 00 .......| Les amours de Ti-Jos.

|

| Les amours de Ti-Jos. Clary BSettell. Standisn Ball Orch.

10 15 Luc. ; The Guardsmen's
10 30 La situation ce solr. Le journal parlé. Fibber McGee and Molly.

|

News and sportscast.

10 Nouvelles françaises. . Images de guerre.

11 Radio journal. | Allo. allo. les sports! Nouvelles.

11 | Nouvelles sportives, Orch. Vic Thompson. : Britain Speaks.

11 À } | BBC News Reel. )

MATIN |
7h Cncanscenrsenancascoumge | Nouveiles et Revell. |
7 h i
7 h, Nouvelles.

7h . {Prière du matin Pot-pourri matinal. Morning Melodies.

8h 00 ...... I Nouvelles. Club Chantecierc. , Nouvelles Strike up the band.

8 h 15 ....... Novatime. Cl . .. ! Devotional Period Nouvelles.
8 h 30 ..... Nouvelles en anglais. Revue de la chanson Musical March Past. Groves Musical Program-

! françaises. me.

8 h. Pot-pourr! musical. |
9 h. Madame est servie Lee eee .... Gospel Singer. Wisharb Campbell Sings.

9 h Orch, de danse. Nouvelles. NBC Orch. Castles in the Afr.

9 h. Nouvellas (Le Droit). Les vedettes de la s5- ‘Ray Perkins. Stars of the week.

maine.
® h 45 .......|Chansonnettes. Nouveautés tnstrumen- Musical Program. Tne Passing Show.

tales,

id h. Busy women's sphere. Andante Nouvelles — Programme Backstage Wife.
musical.

10 h. EpEpII Capsule mélodique.  §..... ............ wecesess 20th Century Serendae,

10 h. Panneau-réclame, L'heure récréative. |... o.oo. vevesrs.

|

Nouvelles,

10 H, ra courses 000000 ee ann 0 Grande Soeur Vase ace na nee c ac nan crue Let there be light,

11 h. Le vieux maître d'école Chansons de folklore. Songs for you. Stars over Manbattan.

11 h, Nos célébrités. Hits and Encores. With the Guards.

11 h. 30 ....... Variétés. Pour vous, Mesdames. The Man I Married. Album of song.

11 h 4% ..... REesroesss00.

|

VRIES, The Right to Happiness {Organ Serenade.

12 h, Récital dé piano. L'heure ensoleillée. The BBC News. Nouvelles,
12 h. Nouvelles. Coquetel musical. Clark Dennis. Song shoppers.

12 h, Programme Bee-Hive, Blg Sister. Big Sister. A choiatr.

12 h. Nouvelies (Le Droit). Life and Love of Dr jLI£e and Love of Dr Bernhardt Levitow's Orch
Susan. Susan,

1 hn 00 ..,,...| Programme Dr Bell Nouvelles. Nouvelles. Nouvelles.
1 h 1% ....... Gustave Longtin, ténor. |..........00-042200 sueur en Récital.
1h 30 ..... Le Réveil Rural. Musicale. Ontario Farm Broadcast.
LH. 45 Lennour frovcroano co ren sance enr 00 Le monde féminin.
2 h. 00 ..... Récital de piano. Histoires d'amour. iappy Gang. International Singers.

2 h. 15 ....... |Chansonnettes. Récital de xylophone.
2 nn30 ....... Cérémonie religieuse. Cours de Bourse. i Frankie Masters’ Orch. | Hour of Good Music.

2 h. 45 o.oo]Pere are sise Au Mustc-Hall. { Pops Concert. |

3h 00 ....... Variétés Tresaurus. Tonic Tunes. :

3 n 15 ....... L'heure de l'opéra |

3 h 30 .......|Vos vaises favorites. La femme et l'actualité. Nouvelles et vaises fa-'The Bandwagon.
vorites. i

3h 45 ...... Ce i 12 Lana 1 1. (Plerre et Pierrette.  b.....iiiiiiiiiiiiiiieean , Song styles.

4 h 00 ....... Pièces des grands mal- Mary Margaret McBride |.......eerie i Soli de violon.
tres. |

4 h. 15 ..... PE ees.……… |Les événemente SOCIAUX. j...2000000 coca ana a unes ses | Music from the Hills.
4h 30 olf coiss. Nouvelles. Pe vanesCee i Concert international.
4 h, 45 ieee]rae Symphonette. t |

5 h 00 ....... A choisir. L'heure du thé. ; Presenting. ; Tea Dance.

5 h 30 ....... Nouvelles Le Jroit. A qui la chance Club matinée, i

5 n30 ....... Le crépuscule, La rue Principale. Miss Trent's Children. | The Superman,
5 h. 45 cess eres. . Madeleine et Pierre. Causerle, | Accordianna.

86h 0 ....... Les globe-trotters. ; Bourse ; Nouvelles.

6 n15 ...... Musique et  pénombre Nouvelles. “ choisir.

Cystex.
6 hh 30 ....... Bulletin de nouvelles. Moi, j'at dit ça. Sommaire. Popular Songs.

|: 6 h. 45 ..…..… Le crépuscule (sulte). Les nouvelles de chez BEC News. Sweet Music.

nous
7h 00 ..... Les mémoires du Dr Lanny Ross. ténor, Causerte A choisir.

Lambert.
1h. 15 ....... Un homme et son pêché. Light Up & Listen Club. Light up & Listen Ciub Easy Aces

7 nr. 20 es Variétés françaises. Nazaire et Barnabé. Message from Sandy Mc- Becret Agent K-7.
Pherson. The Worid of To-day.

7h 45 ....... Programme Goodwin. Le Don Juan de la Engineering Serles.

chanson.

RB h 00 .......| Profil de femmes. Ceux qu'on aime, The Little Revue, Lawrence Moss at the

8h Organ.

8 h. Orch, Avalon. La course au trésor. Serenade for Btrings. Prairie Ramblers.

8 h.
8h s.v.P Big Town Big Town. The Town Crier.

9 h. oeeel eee bei aeae Fiesta.

9h Ici l'on chante. Amos'n’Andy. The Family Man. Trio de CKCO.
Ph 45eee0 ‘> Les gais lurona.

> > Music Makers. Star Theatre. Mélodies for you. Orch. du Standish Hall

. 1
10 h. La situation ce soir. Citizens All { Nouvelles.

10 h. Témoignage. |

11 h, Rad{o-journal. Allo, Allo, les sports! Nouvellea ;

11 h 15 , . Nouvelles sportive. Le journal parlé. Britain Speaks |

11 h 30 ....... Images de guerre. Discours de L.-W. Brock-
ington.

ee

ristiques de son talent et de son l'époque de “Charlie Policeman’; AU REGENT

tandis que ‘The Immigrant” con-
firme les qualités d'émotion du

Chaplin sentimental.

Enfin, c'est la fameuse série des
huit films pour la First National,
dont plusieurs sont de vrais chefs-
d'oeuvre. C'est tout d'abord “A
Dog's Life”, puis admirable
“Shoulder Arms’. que suit la mé-
lancolique * Sunnyside “. Ensuite
parait son premier grand film. “The
Kid”, dont chacun connait l'éton-
nante variété d'humour.

Puis beaucoup de gens se fign-
rent—les films de Chaplin se fal-
sant rares —que l'universel Charlot
ne travaille plus. Bien au contral-
re. Chaplin n'a jamais été plus en
progrès.

Chaplin a toujours été son pro-
pre scénariste et son propre me*-
teur en scène. Chaplin ne réside
pas seulement dans la silhouette
universellement, connue.

Dureste la vision de “The Great
Dictator, qui résume tout Chaplin.
comme satiriste, vous renselgnera
mieux que tout ce qu'on peut écrire
sur cet attachant sujet.

(La Presse)
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“RANGERS OF FORTUNE"

Les films sur l'ouest américain
reviennent à la mode. Le premier

en date ‘Rangers of Fortune”, nous
raconte encore les aventures d'in-
trépides pionniers de ces régions

 

 tard venues à la vie policée.

Pred MacMurray, Albert Dekker

et Gilbert Roland s'engagent dans!
les situations difficiles par simple ‘

goût du risque. Ils se mettent en!
tête de prendre parti pour un jour- |

naliste qui vient de lancer une

campagne contre de sinistres ban-
dits. Ils poursuivent ceux-ci, ris-
quent leur vie, enfin provoquent

une rencontre décisive,
Ce film marque les debuts à,

l'écran de Betty Brewer, une en-

fant qui promet beaucoup, Patricia
Morison donne la réplique a Fred!

MacMurray. Joseph Schildkraut et!

Dick Foran complètent la distri- |
bution. :

“Sam Wood. qui a porté à l'écran|
“Goodbye Mr. Chips”. & mis en:

scène “Rangers of Fortune”. |
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où et comment acheter.

Les annonces vous disent
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BLOUSE ET TABLIER
——

D'une facile réalisation peur vo-
tre petite fille. Elle pourra porter

ce tablier sur la blouse comme

ensemble fourreau, ou sur une ro-

be protection. Vous devriez lui en
faire plusieurs en différents tissus,
car elle en portera un tous les
jours de la semaine. Cette con-
cention peut se faire en lainage et
cotonnade. Se boutonne tout Je

long dans le dos. ce qui permet de
le mettre sans affecter en dessous.
La jupe ample est d’un bel ajuste-
ment. Des culottes pour assortir
se trouvent dans le natron.
Le style No 3459 se présente

dans les tailles 4, 6, 8 et 10. La
taille 8 exige 1 verge d’un tissu de
39 pouces pour la blouse à man-
ches courtes: 13 verge pour le ta-
blier; 74 verge pour les culottes.

Le livret de modes-ne coûte que
13 sous. Le livret et le patron sn-
semble 35 sous.
Envoyez 20 sous en timbres on

argent (argent de préférence) pour
le patron. Ecrivez lisiblement votre
adresse et le numéro du style. N'ou-

bliez pas de mentionner la taille

que vous désirez.
Nous avons maintenant le nou-

veau catalogue d'automne et d'hiver.
Adressèz vos commandes au Ser-

vice des Modes, Journal “Le Droit”.

————

Un artiste tout à fait
international: John Lodge

—_——

Il a un nom anglais mais il est
une vedette du cinéma français. Il
naquit à Washington, aux Etats-
Unis. Il n'avait que neuf ans quand

son père mourut; sa mère l'amena
en France. avec son frère alné au-
jourd'hui le plus jeunes sénateur

américain. C'était en 1812. John

sulvit les cours d'un collége parisien.
et 11 décida de devenir... ornitholo-
gue. Il avait acheté toute une volie-

re. Soudain la guerre éclate et la

famille Lodge s'enfuit aux Etats-

Unis. Après la guerre, John entre a!
Harvard, où il termine ses études de

droit. II pert alors pour la France

et s'inscrit à la faculté de Droit de
Paris. Nouveau retour en Amérique:
il pratique ie droit à Washington.
puis à New-York. Mais il s’occupe
de théâtre. Au cours d'une représen-

tation d'amateurs dans la capitale

américaine, il fait la connaissance
de la jolie danseuse Francesca

Braggiotti, qui est maintenant sa

femme et lui a donné deux enfants.
Les circonstances amenérent un

jour les jeunes époux à Hollywood.

John et Francesca y tournérent
quelques films. En 1935, cinquième

séjour en France, où John Lodge

devait tourner Koenigsmark, avec

; Pierre Fresnay et Elissa Landi. De-

; puis il a interprété neuf films an-
glais, quelques films italiens et un

nouveau film français: L'esclave

blanche, avec Viviane Romance que

nous Verrons sous peu.
—————

LUCAS GRIDOUX LE TRAITRE
AUX CENT MASQUES

—_

Lucas Gridoux, yeux brun fonce.
Cheveux noirs... qui permetlent a
son front de s'étendre loin.... Fat
du moins, il l'espère, le contraire
des rôles qu'il a joués: gangster.
idiot muet qui incendie un village.

traître à son Dieu. Nerveux,
mais croit avoir bon caractére. A1-
me un bon plat, mais pas gour-
mand. Pas paresseux. Culture phy-
sique. Danse. Boxe. Lit tout ce
qu'il n'a pas lu. “et il y en a” dit-
il Essaye de vivre. Va beaucoup
au cinéma. Apprend, en se rcgar-
dant, le mauvais et le bon.
Sa vie. — Lycée, come tout le

monde Essaye les sciences com-
merciales, comme beaucoup de
gens, mais çe ne lui réussit pas.
Son père. qui aurait voulu le voir
devenir fondé de pouvoir, le fait
entrer dans une %anque. il em-
brouille si bien les régiscres qu'on
le remercie. Traduisez. “qu'on le
renvoie”. Assiste à un banquet en
l'honneur du directeur; dit des
vers; on se rend compte que sa

place n'est pas dans les comptes,
mals sur les planches, et son em-
plot bancaire lui étant retiré, une
course lui est accordee pour ap-

prendre le théâtre.
Cette histoire, car c'est une his-

toire et non pas un comte de [ees,
se passait bien à Paris, mais ic
vanquier était Roumain. D'où un
grain de fantaisie! .. Conserva-
tiore du Vieux-Colombier. Travail
sous la direction de Copeau. Tnéû-
tres de quartiers. Joué de tout: du
mélo et du vaudeville. ‘La Filic
Elisa” à Montparnasse. Shakns-
peare et Gordi chez Pitoefl. “Le
Grand Soir” et “Coeur de Françai-
se” sur les boulevxards. "La Cni-
mère” chez Baty.. De tout. Et
partout.
Au cinéma. — “Cartouche”. L'ad-

mirable “Rapt” de Kirsanoff, entre
Dita Parlo et l'émquvante Nadin

Sibirskaïa. ‘Golgotha’”. ou 11 ost
Judas, sous la direction de Duvi-
vier,
d'avoir tourné.
Silence”. “Les pirates cu
des centaines de rôles de
tion dans autant de films,

avec qui il est fort heureux
‘La Citadelle du

rail”, et
composi-
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L'ambassadeur français en Chine a pris une pose napcléonienne, sans s'en rendre eoempte. lo :A >. . oe

i photographe le posa dans ce petit bateau uhinois. Les innondations ont donné à Shanghai, on aspect vénl- |

 

 

 

Carnet

Mondain
RIDEAU-HALL,

Ottawa.

Le guuverneur général et la prin-
cesse Alice assistalent hier aux cé-

rémonies de l'armistice, devant le
Monument aux Morts, place de la

Confédération.

L'hon. T, A.
mines et des

Crerar, ministre des
ressources, a reçu à

diner au nom du gouvernement ca-
nadien. au (Château Laurier, en
l'honneur de l'hon, Rohert Jackson.
Procureur général des Etats-Unis,

—_—e—————

LE CAFE DU PORT

 

—

Comédie dramatique
Orige: Française. Realisation:

Jean Choux. Auteurs: J. Choux, et
Fabien Frachat. Dialogues: Henri
Troyat. Décorateurs: Garnier et

Mary. Opérateurs: Marcel Luciels,
R. Ciunie. Lailier et Lebon. Musi-
que: Jean Lenoir Assistant: Einile
Roussel. Interprétation: Line Via-
ja, René Dary. Aimos, Bergerol;,

J.-M. Garry. Barbara Shaw, Flo-
rally, Alfred Baillon. Laurence At-
kins. Maurice Rémy, Mariotti, Paul
Lluis. Studies: François-ler, Pro-
duction: CF.C. Distribution. Fran-
ce-Film.

Caractère du film — Une intri-

gue dramatique, corsée par une
bonne étude d'un milieu maritime.
dans un port, permet Aa Jean
Choux de faire un filin ayant de
l'atmosphère et du clarme. I
marque. ce film, les débuis de la
chanteuse à l'accordéon: Line Vla-
la, encadrée d'excellents comédiens
expérimentés.

Scénario Un jeune homme.
René Mahé. ayant fini son service
dans la flotte, rentre au Havre ct,

:le soir de son retour, repéciie une
jeune fille: Aimée. qui est recucil-
lle par les patrons du “Café du
Port’. de braves gens, Aimee ap-
prend à jouer l'accordéon, et u.-
vient même la vedette du cafe où
elle chante en s'acconipa:mant
elle-môme, La riche Xavier Lo
Hurc revient d'Indo-chine pour
hériter après la mort de son pere
ét paraît disposé à épouser Aiimnée
qui avait voulu se nouyer pour hut
Mais clle lui préférera le loyal Re-
né qui rembarque afin de faire for-
tune.

Technique. — Par de jolies nota-

tions une utilisation rationnelle de
la technique photographique: pli.ns
mclinés, gros plans d'objets ou de
visages expressifs, Jean Choux et
son chef-opérateur Marcei Lucien
ont réaliser un ouvrage ue qualite
artistique certaine, Ie dialogue est
souvent poétique et toujours origi-
nal. Deux bonnes chansons de Le-
noir.

Interprétation. Line Viala a
un rayonnement sincère et elle
chante et parle juste. René Dary a
un magnifique naturel et un Ciiar-
me qui force la sympathie. Almns.
gouailleur et sensible, Bergeron
toujours si sûr. l’'émouvant Alfred
Baillon sont trés bien. Florally est
piquante. Bonnes silhouettes de
Mariotti, Iduis, Christian Gérard,

Maurice Rémy. que l'on voit peu.
joue. intelligemment, un bandit.
tl———

VOIR ANNONCES
QUOTIDIENNES—
AUSSI LE CARNET
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‘Questions d'étiquette

LE BON GOUT
i par Francine MARKEL

 

 

 

QUESTION—J'ai trente ans, je
&uls timide, génée, €! c'es: une tor-

ture pour moi de paraitre en public,
je veux dire, dans les soirées mon-
daines où je suis invitee. Je me

sens gauche. je ne t'ouver rien à

dire, je souhatterais partir à pense
arrivée tant je suis humiliée de mon
état. Un conseil pour m'aide, sh
vous platt. —MATHILDA.
REPONSE.—On excuse un enfant

d'éire timide, géné, mais quand on

a pris de la maturité de caractère,
on peut certainement s'aider à vain-

ere ce complexe d’infériorité. Ceux
qui vous jugent aussi seront plus
sévères que s'il s'agissait d'un en-
fant. Entraînes-vous à être gia-
cieuse, à savoir accueillir gentiment

! ‘ .
ceux qui vous sont présentés, ceux
qui vous visitent ou vous reçoivent.

Un beau sourire, un mot gentil suf-

fisent, Ensuite, sachez écouier, oc
vous sera facile, inféressez-vous aur

autres, tenez-vous au courant des
faits d'actualité, soyez gaie, #4 vous
êtes spivituelle, ne manques pas de

chance de faire un peu d'’esprit.

savez le dicton: “Riez, le monde rira

avec vous; pleurez, vous pleureres

dans la solitude”.

NOTE. — Sous rubrique “Le Bon
Goût”. Mlle FRANCINE MARKEL
donne des conseils d'étiquette. Le
“Droit” ne s'engage pas cependant
à répondre aux nombreuses ques-
tions que les lecteurs lui adressent à
ce sujet. Mille Markel détermine
elle-même les questions auxquelles
elle répond.

La C. T.C. C.
publiera
un bulletin
La Confédération des Travail-

leurs Catholiques du Canada, Inc.

publiera au commencement du
mois de décembre 1940 le premier
numéro d'un organé officiel du
mouvement syndical catholique Cet
organe officiel prendra la forme
d'un bulletin d'études à l'usage Zes
officiers des syndicats affilié: et

des cercles d'études. Son nom se-
ra le suivant: ‘Le Syndicaliste”. Ce
bulletin comprendra huit pag°s,
format 6 x 9. Il sera publi¢ scus
l'autorité de la CT.C7.… avec la
coopération du service d'études du
Bureau Confédéral de cctte orga-
nisation qui compte pres de cin-

  
e Pour chaque membre d'une société en
nom collectif. (Le public oublie
raison sociaie est Durand et Dupont ou
Dupont et Durand.)

e Pour les membres de votre famille.

® Pour les noms qui se prononcent de mé-

Soyez plaisante, c'est le secret. Vous :

Bientôt clos

 
INSCRIPTIONS DISTINCTES...
© Pour tout membre d'une entreprise.

 

quante mille membres dans la pro-

vince de Québec.

Se Service d'études de la CT.CC.
se compose des membres suivants:

MM. Alfred Charpentier, president

de la CTOC: Alphonse
Bourdon, trésorier de ia C.TCC.

Gérard Picard, secrétaire @géneral

do la CT.CC.: Laureau Morenc\,

président de la Fédération des Cer-

cles d'Etudes; et Henri Petit, secré-

taire de cette Fédération.

“Le Syndicaliste” comprendra,

entre autres choses, un message du

président général de la CT.CC:

des plans pour les séances des cer-
cles d'études; de la doctrine; des

faits et nouvelles: des articles d'ac-

tualité par les officiers et aumc-
niers des syndicats nationaux ca-
tholiques; des articles de collabora -

tion: des mots d'ordre: des com-

mentaires sur la législation exi-

tante et sur les projets de lois qui

seront déposés devant les Cham-
bres. durant les sessions, soit a

Québec, soit à Ottawa, ete.
Le bulletin servira aussi à faire

; connaître la CT.C.C. et toutes ss
Fédérations et Conseils Centraux

affiliés, Dans chaque numéro du
bulletin, ‘Le Syndicaliste”, on con-
sacrera un certain espace soit a
une Fédération, soit à un Conseil
Central. .
La publication du bulletin “Le

Syndicaliste” sera accueillie, nous
assure-t-onavec le plus grend en-

thousiasme au sein du mouvement
syndical catholique.

I! existe déjà, toutefois, un cer-

tain nombre de publications régio-
nales ou locales pour les syndicats
nationaux catholiques. Ce sont:
1.- La Vie Syndicale, organe des

syndicats catholiques de Mont.

réal;
2. - Le Syndicat, organe des syndi-

cats catholiges de Quémec;

3. - L'Imprimeur. organe de la Fv-
dération des Métiers de l'Im-
primerie;

4.-Le Tramway, organe du synd!-
. cat des Employés de Tramways

de Montréal:
$.- L'Echo syndical, de Chicoutimi:
8. - La Voix syndicale, de Donnaco-

na, comté de Portneuf.

“Le Syndicaliste” ne s'adressera
pas à un centre en particulier, mais

à tous les centres syndiqués. Il cone

tiendra les directives de la C.T.C,
C. à tous les officiers drs syndicats

nationaux catholiques et à tous Jes
cercles d'études.

Il y a actuellement plus de quin-
| 28 cents officlers des syndicats na-
i tionaux catholiques dans la pro-
i vince, et un peu plus d> vingt-cinq
| cercles d'études.

general
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L’ÉDUCATION ET LA

FAMILLE
La Semaine de l'Education. — Les socié-

tés responsables de l'éducation de la
jeunesse. — Les droits et les préroga-
tives de l’Eglise, de la famille et de
l'Etat. — Les droits des parents sont
antérieurs à ceux de l’Etat. — Colla-
boration nécessaire. — L'Association
Canadienne-Française d'Education
d’Ontario.

Nous sommes en ce moment dans la

Semaine de l'Education qui se tient,
chaque année, sous les auspices de l“’On-

tario Teachers’ Council”.

Cette organisation suggère, cette an-

née, comme thème de développement,
aux éducateurs, aus conférenciers, aux
journalistes, les rapports qui doivent
exister entre la famille et l’éducation,

la nécessité de la collaboration des pa-
rents à l'oeuvre de l'éducation. Ce su-
jet est admirablement bien choisi dans
une province ou les droits des parents

ont été si souvent méconnus.

Dans son encyclique sur l'éducation

chrétienne de la jeunesse, le pape Pile

XI a clairement défini de qui relève la
mission éducatrice de la jeunesse.

L'éducation est une oeuvre essen-

tiellement sociale. Trois sociétés néces-
saires au sein desquelles l'homme naît
v doivent concourir: la famille et la so-

ciété civile qui sont d'ordre naturel; l’E-
glise, qui est d’ordre surnaturel.

L'Eglise vient en premier lieu. C’est
de plein droit et avec une totale indé-
pendance qu’elle a reçu la mission de
former les âmes à la vie de la grâce.
Elle ne s'oppose point à ce que en cha-

que nation, ses écoles ou ses autres ins-

titutions d’éducation se conforment aux
légitimes dispositions de l'autorité ci-
vile et elle est toujours disposée à s’en-
tendre avec celle-ci pour régler dans un
commun accord, le cas échéant, les dif-

ficultés éventuelles.

La mission éducatrice de l'Eglise s’é-

tend à toutes les nations et elle n'est

pas en opposition avec les droits de la
famille ni avec ceux des individus.

Comme l'Eglise dans l'ordre surna-
turel, la familie produit la vie dans l'or-
dre naturel; elle est donc chargée par
Dieu de développer la vie par l’éduca-
tion; elle reçoit avec ce devoir un droit

qui est antérieur à tout droit de la so-

ciété civile et donc de l'Etat. Prétendre
que l'enfant appartient à l’Etat, c'est se
mettre en contradiction avec le sens
commun du genre humain.

Ce droit de la famille est, au contrai-

re, reconnu juridiquement par les na-
tions qui entendent respecter le droit
naturel dans les institutions publiques.
Ainsi la Cour Suprême des Etats-Unis
déclarait-eile, en 1925, que l'Etat n'avait
pas le droit de contraindre toute la jeu-
nesse à recevoir uniformément l'ins-
truction dans les écoles officielles, pré-
cisément parce que l'enfant n’est point
créature de l'Etat et que sa formation
incombe à ses parents.

L'Etat n'a aucun genre de paternité
sur l’enfant. Il à mission de promouvoir
le bien commun temporel, et en consé-
quence d'assurer aux familles, la paix
et la sécurité dans l'exercice de leurs

droits, de protéger ses droits antérieurs
aux siens et, en même temps, de respec-
ter le droit de l’Eglise sur l'éducation
chrétienne, TI lui appartient de proté-
ger le droit des enfants eux-mêmes,
quand les parents, physiquement ou mo-
ralement, font défaut; mais, dans ce
cas, 1l supplée aux parents; il ne les
remplace pas.

Sa tâche est de promouvoir l'éduca-
tion et l'instruction de la jeunesse, en
favorisant et aidant les initiatives de
l'Eglise et de la famille, et de complé-
ter celles-ci par ses propres écoles.

Il peut exiger que tous les citoyens
aient une certaine connaissance de leurs

droits civils et nationaux, ainsi qu’un
certain degré de culture intellectuelle,
moraie et physique. correspondant aux
conditions de notre temps. Mais il n’a
pas le droit d'imposer un monopole con-
traignant les familles à envoyer leurs
enfants à des écoles de l'Etat qui se-
valent contraires aux exigences de la

conscience chrétienne, ou même sim-
plement à leurs légitimes préférences.

La collaboration est nécessaire en-
tre ces sociétés éducatrices et, puisque
la famille a sur l’éducation de la jeu-
nesse un droit primordial et incontes-
table, elle doit prendre les moyens de
l'exercer.

D'autres développeront ce dernier
point. Disons cependant que les parents
franco-ontariens n'ont pas excédé Jeurs
droits légitimes lorsqu'ils ont fondé l'As-
sociation Canadienne-Française d'Edu-
cation d'Ontario. Elle constitue un mi-
nistère de défense nationale, un comité

 

général de parents qui veulent surveil-
ler de près l'écéucation et l'instruction
qui sont données à leurs enfants. Son
but est de protéger les droits de la famil-
e, d'aider les autorités publiques à s’ac-
quitter de leurs responsabilités dans le
sens naturel et chrétien, de les avertir
lorsqu'elles outrepassent leurs droits, de
leur tenir tète lorsqu'elles ignorent ou
violent les prérogatives des parents.

Le formation morale et intellectuel-
le, religieuse et nationale des enfants
doit intéresser les parents. Ceux-ci doi-
vent s'entendre sur les grands princi-
pes qui doivent être respectés s'ils veu-
lent que leurs enfants reçoivent une cul-
ture catholique et française dans une
ambiance canadienne ou, si l'on veut,
ontarienne, puisque nous vivons en On-
tario et que nous sommes établis dans
cette province pour y demeurer.

La tâche est grande; elles est impor-
tante; elle est vitale. Ce n’est pas trop
de la collaboration et de l'union entre les
parents; le clergé, les commissaires d’é-
coles, les inspecteurs et les instituteurs,

pour la mener à bonne fin.

Charles GAUTIER

+

 

BILLET

Deux pauvres petits jouent dans la rue

Ils comptent à eux deur à peu près

15 ans. Ils vivront deux fois autant avant
d'être appelés sous les drapeaux, s'il faut
qu’un mauvais sort les désigne pour une
autre guerre. De la guerre, ils ne re-
çoivent que des idées riantes: le ciel
semplit de feux d'artifices, quelques

hommes tombent, mais ces hommes, se

disent-ils ne doivent pas souffrir: les

enfants ne croient pas à la souffrance

hors la leur. La guerre, c’est distrayant,
cela passe en images et toutes les ima-

ges sont chramantes à leur âge. Ils ne

croient pas davantage au danger. Ces pe-

tits être de grâce et de cruauté s'amusent
du risque. Ils jouent dans la rue, dé-
Hilant le camiun, l'autocar, les défilés.

Ils se font tout petits et les énormes
machines modernes ne leur causent au-
cune frayeur: ils se laissent frôler: une
distraction d’un chauffeur, et les roues
les traineratent affreusement l’on ne
sait où. On le leur a dit, mais eux qui

adorent les accidents, Uinédit, trouvein

que ça arrive bien rarement, et tou-

jours pour des malchanceux . . . À quoi

s’énerver, quand on sait qu'on a droit

de vivre comme grand-père, qui a dù

être enfant, têtu fusqu'à s'amuser, lui
aussi, et rire, dans la rue.

Ils jouent dans la rue, et beaucoup

de leurs petits camarades retenus par

la surveillance de la maman, les en-
vient. Les deux partis se font des signes
mystérieux, tout un langage des yeux.

Comme c’est ennuyeux, Obéir ! comme
c’est beau, être libre ! Voilà toute leur
morale.

Certes, lu police ne chante pas la
même chanson. Quand les petits la
voient, ils s'inquiètent, cherchent une
issue pour fuir. Mais peu à& peu ils se
Jamiliarisent. La police est un monsieur
magnifique, habillé comme un officier;

de plus, un monsieur tranquille et doux,
qui ne parle a personne et va son chemin.
Un monsieur, ont-ils observé, qui ne se

montre pas souvent mais qu'on voit
d’assez loin, s'il y a péril à braver ce

géant débonnaire. Courteline a écrit:
Le gendarme est sans pitié. Les enfants

ignorent sans honte ce monsieur Cour-
teline et finissent par s'accorder: la
police, c’est un monsieur tranquille, pas

dangereux pour un brin. Et les petits

continuent à jouer dans la rue.

Il y a bien des mamans et des papas
qui vont leur chemin. Et qui ne les

regardent même pas. Ce ne sont pas les

papas et les mamans de mes petits. Des
indifférents quelconques. Alors, aucun
danger. La rue est vaste, sans obstacle:
quel champ pour s'amuser à la moraine,
à la balle, au cerceau ! Puis, pour jouer
au cowboy, comme au cinéma ! Ils jouent
donc, avec les meilleures intentions du
monde. Ils jouent, même conscieuse-

ment, pour remplir leur rôle d’infati-
gables amusards. On leur devrait des
louanges: ne sont-ils pas la joie qui nous
manque, l'avenir qui nous épuise tout
comme le présent. Eux, sans doute, se-

ront beaux et bons, comme nous n’avons
pas su l'être. Ils créent d’inépuisables
bonheurs. Mais nous, incurables égois-
tes, nous passons, et eux recommencent
leurs sauts et leurs cris dans la rue, pen-
dant que la mort les menace. Nous ne
les tuons pas; seulement nous les lais-
sons tuer . . . par les autres?!

BAYARD.

AU JOUR LE JOUR
Une bonne nomination

Il n'est pas trop tard pour félicite: le gou-

vernement d'avoir nommé M, Léon-Mercier

Gouin au Sénat en remplacement de feu le

sénateur G-A. Fauteux. C'est une excellente

nomination, Juriste, professeur, spécialiste des

questions sociales et ouvrières, le nouveat séna-

teur est un homme de culture intimement mêlé

AU mouvement des idées dans la province de

Québec. A la Chambre haute, M. Gouin fera
certainement honneurau groupe franco-cana-

dien qu'il représentera.

Pour mieux s'entendre

Nous avons dejà soullgn“ un -peint-du dis-

cours que M. Brooke Claxton, député libéral
de Montréal-St-Laurent-St-Georges et propo-
seur de l'adresse en réponse au discours du Trô-

ne, à prononcé vendredi dernier. Il est un au-
tre passage qu’il vaut la pefie de monter en
épingle. C'est celui dans lequel M. Claxton de-
manda à tous les Canadiens de reconnaître qu'ils
doivent leur première loyauté non au Cormmon-

wealth britannique, mais au Canada, dans l'in-
térêt de l'union canadienne.

“Les Canadiens de langue anglaise, déclara-
t-il, devraient comprendre jusqu'à quel point
certains d'entre nous rendent difficiie pour les 
 

 
loyauté pour l'ensemble du Canada. Je voudrais |
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tenter d'expliquer ce que je veux dire. ll 5 à au

Canada des gens qui expriment une loyauté que.

par définition, aucun citoyen ne peut partager

qui n'est pas de descendance britannique. Ces

gens s'affichent plus britanniques que les Arglais:

ce en quoi ils étonnent ces derniers. Mais, de la

sorte, ils incitent parfois les Canadiens d'autre

origine à se tourner vers leurs anciennes affilia-

tions, parfois aussi à se cantonner dans une

loyauté locäle. Si quelques-uns d'entre nous ont

envers le Canada un sentiment que les Cana-

diens de langue française ne peuvent partager,

avons-nous raison de nous étonner que quelques-

uns de ces derniers cultivent aussi une loyauté

qui est exclusive, une loyauté qui se limite à

jeur propre province et à leur propre race?

Ceux-ci étaient au Canada 250 ans avant la

Confédération.

“Le seul terrain commun sur lequel tous les

Canadiens peuvent se rencontrer est une loyau-

té commune envers le Canada. Si ce pays doit

être aussi puissant qu'il doit l'être, ce ne sera

qu’à la condition que tous montrent de la com-

préhension, de la tolérance et du respect à

l'endroit de toutes les opinions professées honnê-

tement. Et cela uniquement sur la base de lat-

tachement au Canada dans son entier.”

N'est-il pas réjouissant de constater que le

nombre des Anglo-Canadiens, apparienant aux

classes dirigeantes et sachant envisager, de fa-

çon réaliste, le problème de l’union nationale au

Canada, grossit de jour en jour. Ces Anglo- Ca-

nadiens peuvent être assurés que leur attitude

provoque, de la part des Canadiens de langue

française, une réaction favorable.

Pour arriver à une durable entente entre les

deux principaux groupes ethniques du Canada,

il faut d'abord développer ia confiance mutuelle.

Ce sont des hommes animés de sentiments com-

me ceux de M. Claxton a exprimés, qui travail-

lent le plus efficacement à créer cette atmosphè-

re morale indispensable. Souhaitons donc que,

chez nos compatriotes de langue anglaise, le

nombre de ceux qui pensent comme le député de

Montréal-St-Laurent-St-Georges s'accroisse ra-

pidement.

nationale se développera vivace au pays sur

tous les problèmes essentiels de la vie cana-

dienne.

Le débat sur l'effort
de guerre

C’est aujourdhui que le parlement canadien

commencera à discuter l'effort de guerre ca-

nadien. L'honorable R.-B. Hanson, leader de

l'opposition, prendra le premier la parole. Puis

honorable Mackenzie King, premier ministre

du Canada, suivra.

du Crédit social parleront vraisemblablement en-

suite, à moins que le chef du gouvernement n'ait

décidé de procéder comme à la dernière session.

On se souvient qu'alors, aprés une introduction

faite par M. King, les ministres des divers mi-

nistères de guerre exposèrent chacun la partie

particulière qui relevai' d'eux.

Depuis quelques semaines, il à été souvent dit

que ce débat s'inspirerait largement des préoc-

cupations strictes de partis. Il ne devrait pas en

être ainsi. En ouvrant aujourd'hui ce débat, M.

Hanson a une lourde responsabilité. C'est lui

qui va donner le ton. S'il fait une critique par-

tisane, il ne saurait s'attendre que les minis-

tériels ne le suivent pas sur le même terrain.

Comme ce débat est celui qui porte sur le

discours du Trône, il ne faut pas exiger que

ceux qui y participeront s'en tiennent exclusi-

vement à la discussion de l'effort de guerre

canadien. La session s'est ouverte assez tôt pour

que l’on accorde aux députés une latitude rai-

sonnable d'attirer l'attention du gouvernement

sur les problèmes qu'ils jugeront bon de le fai-

re, dans l'intérêt de leur circonscription en par-

ticulier et du Canada en général.

C. L'H.

EPHEMERIDES

IL Y A VINGT ANS
LE 12 NOVEMBRE 1920

Mg: Charies-Hughes Gauthier. archevêque
d'Ottawa, célèbre le 77e anniversaire de sa nais-
sance.

Le gouvernement français s'oppose À l'admis-
sion de l'Allemagne au sein de la Société des
Nations, tant que ce pays n'aura pas manifesté
sa sincère intention de respecter les dispositifs |
du traité de Versailles.

Mandat formel

LE SOLEIL. Parmi les journaux républi-
cains et. indépendants qui ont fait la lutte au
Président Roosevelt les plus influents se sont
empressés de reconnaître le sens du scrutin du
5 novembre, aux Etats-Unis, Il est clair. di-
saient-ils, que le peuple désire donner à l'An-
gleterre une aide plus efficace dans le conflit
qu'elle soutient, avec les nations britanniques et
quelques rares alliés, contre les ennemis de la
démocratie. C'était aller au devant des voeux
personnels du chef du gouvernement américain.
Aussi, deux jours après sa grande victoire élec-
torale. il annonce que son programme d’arme-
ment pourvoit non seulement aux besoins de sa
patrie, mais également à ceux des pays anglo-
saxons. Dorénavant, il serk loisible aux inté-
ressés de se procurer de gros avions de bombar-
dement, des chars d'assaut, des quantités énor-
mes de munitions, et surtout des navires, pour
l'intensification de la défense ou de l'offensive,
De ce mandat formel, on pourra logiquement ti-
rer des conclusions encore plus avantageuses
pour les démocraties belligérantes; comme, par
exemple, des ouvriers experts, des entraineurs, et
peut-être des crédits. Venant au moment que
les opérations militaires menacent de s'étendre
sur trois continents, ce concours est un gage de
victoire inéluctable.

Thermopyles

LE SOLEIL. — Ce nom géographique reste
célèbre dans l'histoire par l'héroïque fait d'arme
accompli par Iéonidas, 11 y a plus de deux
mille ans, contre les ennemls de sa patrie. A
la tête de 300 soldats résolus à vaincre ou à'
périr, ce héros spartiate arrêta l'invasion d'une
armée formidable commandée par le conquérant
Xercès. Ils tombérent tous sur un champ de
bataille glorieux. mais leur sacrifice sauva la
république antique.

point de ia Grèce. les dignes émules de ces
guerriers glorieux sont en train de répéter sem-
blable exploit. Cette fois, c'est contre les lé-
gions fascistes que les soldats grecs exercent
eur vaillance. Ils sont inférieurs en nombre et
en armements, mais {ls savent tirer avantage
d'un terrain qui leur est familier. N'est-ce pas
là qu'ils ont remporté une éclatante victoire
en 19127 Les dépêches annoncent que 15.000
soidats italiens sont cernés dans une petite
vallée au pied d'une montagne. Séparés de leur
base de ravitaillement et de leurs camarades,
lis ont à choisir entre l'extermination ou l'hu-
miliante défaite sans combat. Par ailleurs, le

Ce sera avancer le jour où l'union:

Les chefs de la C.CF. et!

Aujourd'hui, sur un autre |
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Gouverneur du Labrador

Nicolet, avait épousé
Ils eurent un fils q

veuve de Pierre Martel, qui

mination.

On annonce déjà depuis prés

d'un quart de siècle la chute pro-

chaine et imminente du théâtre.

La chute du théâtre ! Rien de plus

ridicule. Rassurez-vous je ne tiens

pas à réveiller la vieille discu:é-ion

sur l'importance du théâtre ou du

cinéma. “À chacun son goût”, com-

me dit l’autre. Je votdrais cepen-

dant faire constater quelques faits

qui ont conduit les “diseurs d'ave-

nir” à s'apitoyer à l'avance sur une

décadence soudaine da l’Art. Car

‘le Théâtre c'est l'accord moerveil-

 
:leux de tous les arts, c'est l'appli-

cation universelle des contaissan-

ces appliquées à la réalisation des

conceptions. Voilà pourquoi, selon

nous, la chute du théâtre serait im-

possible,

Certes, je pourTais m'’attarder à

écrire, comme l'a fait Jauteur du

Jeu de Massacre: “Malgré toils les

à tuer le théâtre, il pourra lui en-

lever beaucoup d'adeptes, et ce qui

est bien pénible, lui enlever une

n'arrivera jamais à faire disparai-

tre le théâtre Comment voulez-

vous que ces dames de la société se

privent du bonheur et du plaisir de

se faire admirer dans une loge bien

éclairée, en grand décolleté et ma-

i gnifique toilette de soirée ? Mals

‘non, une femme ne peut pas re-

 
les auteurs et les impresarios. qui

contribuera au sauvetage du théâ-

tre. (1) “Je n'en ferai rien.

Nous admettons que l'inté:èt ait

diminué aux représentations dra-

matiques depuis l'apparition du ci-

néma parlant. Mails nous ne vey-

apparaît clairement d'autre

que la raison principale soit le vide

subit dans la production dramati-

que ou si l'on veut, le manque d'au-

teurs et d'une oeuvre puren.ent na-

tionale. Cette situation n'existe pas

uniqu'nent dans notre pays. Mé-

me en France on en est rendu à,

jouer les traductions. Molière doit|

enrager das sa tombe. C'est à crol-

re que tous les écrivains ont vurdi:

contre la scène, la conspiration du

silence, 
plus triste Certes nous kvons |
quelques piêces. Plusieurs meme?.. |

Soit. Des sketches historiques com-

posés à l'occasion de la Saint-Jcan- |
Baptiste ou autre fête national.

C'est magnifique Mais quand laisse- ;

rons-nous un peu le passé pour je- |

|ter les yeux sur un monde réel et
! présent ? C'est notre défaut. à nous

| de ne vivre que d'histoire. “On est!

| bourré de conservatisme * me disait|

‘récemment un viell ami. Le drame

; moderne s'ajuste à une nouvelle

; conception des choses. C'est l'étude i

de l'homme en lutte avec lui-même, :

c’est la vie sous ses formes multi-

ples et variées.

Que Je théâtre soit un art uni-

versel, c'est-à-dire fonciérement

humain, qu’il explique et représen-

te le drame des passions, des ges-

tes purement humaine, nous le

croyons. Mais comme l'individu

change avec chaque milieu géogra-

phique ou social il n'est possible

de l'intéresser et de l’émouvoir

qu'en ce qui lui est familier. Or,

qu'avons-nous, ici, qui soit vral-

ment nôtre ? Quand pourrons-nous:

présenter au public, sur des scènes

locales des pièces d'auteurs locaux?

Ma grande admiration. à cet effet.

pour André Antoine ne diminuera|

‘Jamais. A la veille de la fonda-

tion de son Théâtre Libre à Paris,

il déclarait 4 ses amis: “8! nous

nous amusons à jouer la comédie,

d'autres jeunes gens doivent aussi

se délasser à écrire des pièces.’ Le

mot d'ordre était donnée et les
compagnons se lancèrent en quête

d'auteurs et de nouvelles oeuvres.

C'est ainsi qu'on decouvrit Léon

| Hennique. Paul Alexis Henri Bec-

que, Georges Courteline et une

jfoule d'autre jeunes auteurs tous

| pleins d'ardeur et de talent.
Nous serait-il impossible de réu-

nir ici aussi une Société de jeuncs

auteurs dramatiques ? Montréal a

déjà réussi à réveiller jes esprits

‘indolents avec l'organisation du

| groupe magnifique qu'est le MR.T.
;A Ottawa, le travail est commencé.

|Au Caveau un Atelier à été fondé

 

Ce titre ne dut être porté que
le petit-fils de Jean Nicolet. La f de ce dernier, Marguerite

Jean-Baptiste Le Gardeur de Repentigny.
ulls nommérent Augustin Le Gardeur de

Courtemanche. 1l connut une carriére militaire assez remplie et ii
participa durant l'hiver 1689-90 à l'expedition de M. de
en Nouvelle-Angleterre En 1697 il épousa Marie-Charlorte Charest,

possédait des intérêts considérables £u
Labrador. Il commença à s'intéresser à cet endroit, y obtint des

| concessions et y organisa des péc

progres du cinéma, il n'arrivera pac!

grosse part des recettes, mais il | de “a

noncer à cela et c'est eue, plus que ‘

ons pas la toute la cause. Il nous |

part |

Au Canada, Lout ça est encore |

 

ANNIVERSAIRES-

 

ar un seul homme, et ce fut

ortneuf

hes. Le 12 novembre 1714, le roi
le nomma gouverneur du Labrador et lui donna autorité sur tous
les habitants du littoral et sur les équipages des vaisseaux qui
fréquentaient le territoire. Il mourut cependant avant de pou-
voir bénéficier de sa charge, trois ans seulement après sa no-

 

confréres
le caveau

ottawa
POUR UN THEATRE NATIONAL | tion de nouvelles oeuvres. Tout se

pesse à l'intimité dans une atmos-

phère de sympathie et de bonne

entente. Point de snobisme mi de

mesquinerie, mais bien plutôt de la

franchise et de l'émulation. Voilà

en l'avenir de l'Atelier. Miais la ré-

alisation de notre rêve n'est pos-

sible qu'avec la collaboration em-

pressée de tous les amis du bons

théâtre et de la jeune littérature.

Allons les amis, un coup d'épau-

le! .. Nous attendons les bras

grand ouverts, la nouvelle armée

d'auteurs.

Guy BEAULNE

()Jeu de Massacre .

Les Diseurs:

Mercredi soir. l'Atelier du Caveau

présentait sap remière pièce de ia

saison, une intéressante comédie en

jun acte de Mlle Cécile Chénier,

:“Le revenant”. L'auteur a déjà eu

L. Bulgheroni 
june de ses pièces primée lors dun

gala au Little Theatre, “Sextet”.

L'intrigue du “Revenant” est

|semblable en quelque sorte à celle

joie fait peur” de Madame

Emile de Girardin, miais nous voy-

sons dans cette oeuvre une façon

(tres originale de traiter les situa-

‘tions. C'est encore l'histoire du fa-

meux quiproquo que l'an retrouve

ici: l'amoureux que l'on croit mort

et qui revient. Mais cette fois tout

est dû aux machinations d'une

;mère jalouse du bonheur de sa fil-

le et méprisante à l’égard de son

| futur gendre. La pièce se termine

l brusquement, au moment où l'inté-

‘rêt atteint scn paroxysmie.

| Les acteurs se sont très bien ac-
quittés de leur rôle. Marcel Gay a

;soulevé l'admiration de ses confrè-

res par l’aisance de son jeu et son

naturel plaisant. Mlle Lucie Saint-

‘Denis a été juste dans le role de

‘la jeune invalide. Quant à Miles
!Berthe Benoit et Suzanne Trudel,

l'une a créé une mère trés sympa-

thique malgré tout et l'autre, une

amateur formée à l'Atelier, possé-

de une grande maîtrise du jeu.

C'était une production Laurette

Paradis.

Attention:

Le Samedi. 23 novembre, les Di-

seurs présenteront au Little The-

atre, un gala de pièces sn un ar-

te. Cette soirée est sous lis auspi-

ces de la Fédération des Femmes

Canadiennes - Françaises. Les ré-

pétitions vont bon train et on peut

s'attendre à une tête sans précé-

dent. Pour tout renseignement lé-

léphonez à 4-2340.

ANGLIERS

ANGLIERS ‘Qué.’ — (DNC) —
Mme Gérald Cunningham et son
fils Richard sont en voyage à Ki-

pana où ils visitent M. et Mme

Frank Smith.
M. Joseph Dallaire, de Belleterre,

élira domicile à Angliers, cet au-
tomne.
M. P.-H. LaSalle, de Rouyn, était

de passage chez M. et Mme Gaétan

Côté. ces jours derniers.

Mlle Mary Mlafy est de retour de

Montréal, ou elle a séjourné quel-
ques semaines.

M. et Mme Joseph Dallaire, de
Fabre, sont les hôtes de M. et Mme

André Pellerin,
M. Jean Dulude est de retour du

camp d'entraînement de St-Jérôme.
T se dit très heureux de revenir
parmi les siens.
M. Philippe Cloutier, du Lac-aux-

 

' Sables, Portneuf, visitait. ces jours
derniers, M. et Mme Emile Giroux.

Un mot d'ordre d'inspiration pa-

triotique: Faire inscrire toutes les
Sections juvéniles.

BUCKINGHAM,Que

 

BUCKINGHAM (Qué>, le 12 —
(D.N.C.;—la cérémonie annuelle

pour les soldats morts durant la
guerre 1914-1918 eut lieu hier ma-
tin, au cénotaphe érigé au carré du

Souvenir. A onze heures, on donna
le signal pour les deux minutes de
recnelllement, après quoi le Kév.
J. E. 1. Joyce, de l'église anglica-

ne. récita les prières d'usage, Snn

Honneur le maire Fournier fit une

rourte Allocution dans laquelle |!
rita la bravoure et l'héroïame deu
soldat canadiens. lors de l'autre
Ruerre, et demanda à l'assistance
de prier Dieu, afin qu'i] fasse mor-
tir victorieux du présent conflit les

défenseurs de la liberté chrétienne
et de nos droits communs.

L'enregistrement volontaire des

femmes pour le district de Bucking-
ham commencera le 18 novembre
1840 Au comité de Ia Fédération

moral des armées envahissantes est si bas qu'on l87 dernier. On y fait l'etude de [des Femmes C.F. L'enerisgtrement
annonce qu'une armée allemande se masse sur ‘pièces tout en y formant de nuu- se fera de 2 heures de l'après-mkdi
la frontière bulgare pour marcher demain ;veaux talents. Quelques amateurs !VSTuà 9 heures du soir, tous les
contre Salonique. I& Turquie n'attend que
cette violation de territoire pour entrer en
scène. La situation paraît si précaire à Hitler

‘sontd éjà prête à franchir les tré-
| teaux et les auteurs eux-mêmes qui

jours, jusqu'au 20 novembre.

Les enfants qui aiment le travail,
la Bonne humeur, et tout ce qui est

qu'il Annoncers. dans quelques heures, qu'il; anaistent à la réalisation de leurs beau ne peuvent se passer de In
serait disposé à conclure un traité de paix avec |

Caradie langue française d'é ; l'Angleterre et ses aliés. La résistance que la
wns de gue is prouver de ls | Grace et la Turquie opposent à ses projets a

font cavaler ses vAlnies menaces.

conceptions se trouvent À une éco-

le d'art dramatique dont 31e pro-

|fitent grandement pour la produe-

Section Juvénile.
mer

Les annonces vous disent
nd et comment acheter.

   

—
-
—
—

pourquoi nous sommes si confiants ,

 

les, touches métalliques,

| marine, brun et noir.
§ Mercredi, 14.44.

 

MERCREDI —-. VENTE DE

ROBES
DE QUALITE
4.44

Rég. $16.50 à $49.50

De crèpe fascinante de choix, ces robes sont toutes de-

signées pour la saison automnale.
jolis contrastes de couleurs.

Couleurs: terre indienne, aqua, vert, mûre, oporto, gris,

Tailles 16 à 44 dans ‘le groupe.

Deuxième Etage

|  Murphy-Gamble
Limited

Agrémentées de per-

*
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versité d'Ottawa. le Dr

nier sa conférence de ciôture su!

les ‘Problèmes de l'Arganisation

Impériale” devant un auditoire

choisi et très nombreux. L'éminent

conférencier nous présentait ses

conclusions selon sa méthode ha-

bituelle: utilisation des faits, inter-

prétation prochaine et \uvintaine

des événements, présentation ob-

jective des alternatives possibles.

persuasion discrète pour faire un

choix suivant l'ordre hiérarchique

des valeurs. Comme il nous le dit

lui-méme, il voulait nous donner

les ogives maîtresses qui. partant

des soubassements, tendaient vers

le sommet de la coupole de sa ca-

thédrale impériale: et il voulait

exhorter chacun à penser À ces

problèmes et à porter sa pierre à

l'achèvement ou à la perfection du

monument, de façon à le rendre

agréable à Dieu cause ultime du

bien véritable des peuples et juge

suprémed es empires.

L'EMPIRE ET L'APRES-GUERRE
Réunissant en faisceaux les con-

clusions particulières de ses cause-

ries précédentes, le Dr Greenwood

essaya tout d'abord de déterminer

où va l'Empire. Du point de vue

politique, il lutte en ce moment

pour sa survivance, fin à laquelle

doivent se subordonner toutes ses

activités. Après la guerre et la vic-

voire, il faut envisager une periode

d'attente et d'ajustement C'est

ensuite qu'il aura à faire face à
une foule de problèmes qui se po-
seront à lui. —Faudra-t-il voir

alors une politique étrangère com-

mune à tous les Domtnions ? ou

laissera-t-on Londres avoir une
plus plus grande initiative dans ce
domaine ? Tout dépend des neces-
sités du moment et des obligations
que les Dominions accepteraient de
prendre pour faire honneur aux
droits supplémentaires qu'ils pour-
raient réclamer comme prix de leur
participation À la guerre et à la
victoire.

PROBLEMES
CONSTITUTIONNELE

Dans un cas comme dans l'autre.
ne faudrait-il] pes revoir la silua-
tion constitutionnelle de l'Empire?
Le Statut de Westminster implique
suffisamment de contingences pour
permettre des rajustemen:s. On
pourrait par exemple doubler 1'efli-
cacité des Conférences Impériales
par la création de comités consul-

tatifs permanents et publics oû se-
raient représentés tous les Domi-
nions. leurs partis, les chefs de leurs
organisations sociales et industri-
elles. et les experts nécessaires. Ces
comités. calqués par exemple sur
lez comités parlementaires et admi-

{ nistratifs, n'auraient pas droit
; d'immixtion dans les acalres inté-

 
Heures des Dominions: mais lls
prépareraient le travail des Con-
férences Impériales et feraient
d'utiles suggestions aux corne lé-
gislatifs, administratifs et milital-
res des pays de l'Empire. De cette
façon, ils n'iralent pes à l'encontre
des tendances de décentralisation
ou de plus grande liberté constitu-
Hionnelle des Dominions. Les ac-
cords interimpériaux qui résulte-
ralent seraient ainsi le fait de par-
tenaires égaux du Communwealth.

L'ORGANISATION ECONCMIQUE
Til n'y a pas de doute. en eti«t,

que la collaboration inter-linperia-

urgente après la guerre et ses suites
économiques. PFaudra-t-il opter
pour une économir ouverte ou fer-
mée ? Vues les circonstances, cette
économie sera sans doute fermée
au début: mais avr: une tendanre
de s'épanoulr vers l'extérieur, de
s'élargir peu à peu jusqu'au jour
où elle pourrait se déclarer fran-
chement ouverte pour le Hien du
Commonwealth et du monde.
Qu'on noux permette ici de rappe-
ler certaines conclusions de l'avant-
dernière conférence du Dr Green-

économiques de la collaboration
impériale. et que ies circonstances

ne nous permirent pas de rappor-
ter à temps dans notre journal.

| Passant en revue les diverses
phases d'une collaboration écono-
impérial, le Dr Greenwcod analyse
tour à tour les conditions d'une

|me écomomique, d'un linre-échange

entre Jes démocraties, et d'un libre. |
échange graduellement étendu 4
des groupes de plus en plis larges

monde entier. Il conclut Alors que
c’est encore le libre-échange impé-
riai qui l'emportera après la guer-
re, mais avec une tendance n -
sairement centrifuge pour l'avenir
lointain. Ainsi, 11 sera nécessaire
après la guerre de Continuer à
maintenir l'unité imépiale. de pré-
server une idéologie commune,
d'organiser coopérativement ia dé-
fense tmpériale, de trouver un jus-

des Dominions provoquée per la
guerre, et leurs probidines agrico-
les aussi bien que sociaux. Si les
accords d'Ottawa ne pouvalent
peut-être pas rester sous leur for-

j me actuelle, 1] faudrait les adapter
;aux circonstances nouvelles dans
cadre. d'une idéniogie ot d'intérêts
cJEntOMS.

 
 

L'avenir de l’Empire
britannique

Tel est le sujet quele Dr Thomas Greenwood a traité,

dans sa dernière conférence à la saile acadé-
mique de l'Université d'Ottawa.

A la Salle Académique de 1'Uni-
Thornas i

Greenwood donnait vendreai der- |

le deviendra nécessaire voire rneme

wood, où il développa les aspects |

protection limitée, d'un séparatis- |

et visant au bonheur matériel Au!

te équilibre entre l'industrialisation

 
TENDANCE A L'INTERET

MONDIAL

Reprenant ces conclusions dans
sa causerie de vendredi dernier, le
Dr Greenwood insista sur la nêces-
sité de préserver la liberté cons-
titutionnelle des Dominions et sur
la satisfaction des intérêts gèné-
raux de chacun. bien qu'en fait il
n'y aurait peut-être pes uue base
véritable à l'unification économi-
que de l'Empire. Cette coordina-
tion des intérêts inter-imperiaux
pourrait alors se faire par le moy-
en d'accords bilatéraux ou multi-
latéraux qu'on pourrait étendre
peu à peu à ces pays étrangers

donnant des garanties de paix et
de collaboration franche avec l’'em-
pire dans le but supérieure de gé-

néraliser le bonheur matériel ct
social de 'humanité. Dans cet or-
dre d'idées, le conférencicr nous
signala les problèmes relatifs à
l’imigration qui devront être étu-

diés à nouveau dans un esprit de
justice sociale.
RAISONS MORALES POUR LA
SURVIVANCE DE L'EMPIRE
Passant à un plan plus élevé. la

Dr Greenwood se demanda s'il v
avait des raisons supérieures pour
la survivance de l'Empire. £ Insis-

ta sur la nécessité de penser non
seulement aux acquisitions senti-
mentales et sociales qui, quoiqua
paraissant impondérables, consti-
tuent des éléments remarquables
de cohésion. “T1 faut faire l'expé-
rience réelle de l'Empire, nous dit.
il. pour se rendre compte du dye
namisme extraordinaire ae ces in-
pondérables et de leur influence
souvent décisifs sur les décisions
des diverses parties de l'Empire”.
La justice générale des rapports

interimpériaux, les besoins biologi-
ques de défense commune, les
transformations sociales dont tous

jles pays d'Emplre ont profité simi-
lairement. enfin les sucrifices et les
souffrances communes que l'Empire

a volontairement accepté dans la
guerre actuelle, tout celn constitue
des éléments moraux suffisants

pour prédire la continuation de
l'Empire après la guerre présente,
Il y a aussi le fait de l'idéal huma-
nitaire qui s'affime de plus en plus
chez les pays d’Empire qui pen-
chent À considérer le Common-
wealth comme une étape vers un
meilleur ordre mondial.

“C'est là, nous dit le Dr Green-
wood pour conclure, que réside ma
croyance dans la survivance de
l’Empire. Après les explications
historiques de la conquête maté-
rielle de l'Empire, du droit de tue
telle de certaines nations sur d’au-
tres, nous ne pouvons pas trouver
dans ces explications une justifica-
tion morale de l'avenir. Cette jur-
tification ne peut donc se faire quo
par rapport au bien général vers

i lequel doit, tendre toute société hue
, maine, Cette tendance ne doit ce-
‘pendant pas se réaliser A l'encon-
itre des droits fondamentaux de Ia
famille, de la race et de la nator.
L'Empire est donc un bien s'il est
; considéré comme la limite prochais
ne des biens particuliers et essen-
tiels des groupements moins grands
qui le constitiient. Si les chefs po-
litiques et les citoyens de l'Empire
prennent conscience de cette hié-
rarchisation et s’en inspirent dans
leurs actions. l'Empire britannique
‘deviendrait ainsi dans l'ordre hue
| main un puissant moyen de jus-
;tice et de charité”
: at
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113 NAISSANCES PAR MOIS A
L'HOPITAL MUNICIPAL

——

Durant les 10 premiers mois de
1840, les naissances, à l'hôpital mu-
nicipal. ont été de 112 par mois en
moyenne. C'est là une augmenta-
tion de 38 p. 100 depuis cing ans,
Ces chiffres sont donnés dans un
rapport du comité exécutif, soumis
hier soir aux commissaires de l'hô-
pital. On fait observer que l'auge

. mentation est attribuable surtout au
| fait que les gens se rendent de plus
en plus compte. et suivant les cone
sells des médecins, qu'un hôpital est
beaucoup mieux outillé, par les cas
de maternité, qu'un domicile privé.
Cela est d'autant plus vrai que le
nombre de families qui vivent dans
LouePpartements croit de jour en

i 
| tp

1090 HOMMES EMPOISONNES
EN ALASKA

mme

(Presse Associée)
:  ANCHORAGE, Alarka, ie 12. —
Les autorités militaires et territo-
riales des Etats-Unis et Jes auto-
rités médicales de la ville cherchent
aujourd'hui & déterminer l'origine
de l'empoisonnement par les vie

vres, qui a affecté vendredi près de
10 Ohommes travaillant à la cons-

| truction de Is base aérienne de
| l'armée.

Le capitaine Donald Nell déclare
que la nourriture qu'on donnait aux
hommes était suspecte. Aucun des
hommes n'a été gravement affecté,
a

Vente ou échange de pro-
priétés d'articles, ete, tout
cela s'opère facilement au
moyen d'une annonce classée

 
 ' dans le “Droit”,

 

—

     



«

 

— CALENDRIER —Le journal quotidien spéciclement dévoué MERCREDI 13 NOVEMBRE 1940 — 318 jour de l'année
intérê égi Lever du soleil. 656 — Lever de la lune, 405 *eux intérêts de Hull et de la region, Coucher du soleil 432 — Coucher de ja lune. 5.18 \

QUARANTE-HEURESLe journo! qui a le plus fort tirage
Scolasticat St-Joseph. 11. 12 13 nov.

dans Hull et la région. E DR Hopital de Hawkesbury. 13. 14 15 nov..
FETE DU JOUR — S. Stanislas de Kostka. confescur

HULL, MARDI 12 NOVEMBRE 1940
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Projets de réformes administratives pour Hull

    

 
 

CE SOIR

BINGO
.SALLE ST-JOSEPH DE
WRIGHTVILLE,à 8 h. 30

800 sièges :
Magnifique prix de présence |

|
}

Rôle de la femme dans
la société chrétienne

“VOUS AVEZ RAISON”
C'est ce que dit le propriétaire d’un hôtel licencié, au sujet .

de la campagne d’assainissement des moeurs de la ville— :
Il est évident en effet que les promoteurs et animateurs
de la campagne ont raison. — Comme cela irait bien si
l'on était raisonnable.

AVIS
A TOUTES

LES GARDES-MALADES
GRADUEES DU DISTRICT

CONFERENCE |
i

MERCREDI, le 13 novembre

| Le « , |
Les propriétaires organisés
les offrent à la discussion
de ceux qui seront candidats

. |
Le respect de l'ordre et de la morale. —La diminution,

du nombre des échevins et le payement dune,

|

  

ee estsre ‘

La femme, comme l'homme du reste, doit être ra-
tionnelle, morale, sociale et tendre en tout ou
surnaturel.à l'Hôpital du Sacré-Coeur

de Hull

tiré au milieu de la soirée. ||
Le mouvement entreprs pour faire respecter convenable- . SUPERBES

ment l’ordre et la morale dans Hull, mouvement qui se pour-
suit toujours et n'entend pas se désister aussi longtemps
qu'il faudra revendiquer, reçoit l'assentiment de toute la po-
pulation. On l’a bien vu en juin dernier alors que la pétition

LE Dr THOMAS GREENWOOD

PRIX

Sujet intéressant les gardes-ma-
lades de toutes les branches du
“nursing”, traité par un confé- |

rencler distingué. ! Pendant plus d'une heure. hier!tout cela, c'est une question de hae
| soir, À la walle académique de VEco- ance, de bon sens, d'excds A evi-

22 parties pour 25¢  indemnité. — L'établissement d'une gérance
municipale. — La réfection de notre système;
d'aqueduc. |

  

somme 17.000 signatures, chiffre qui équivaut au total des

votants de la ville, aux scrutins fédéral et provincial.
Elle n’est pas non plus sans recevoir, au fond, l’approba-

tion mème de ceux qui tiennent les débits des liqueurs alcoo-
liques, débits d'où provient à peu près tout le mal dénoncé.
Les tenanciers, en définitive, ne sont pas de mauvaises gens.
mais 1] y a le désir bien humain de faire autant d'argent que
possible, il y a la concurrence, les exigences d’une certaine
clientèle plus ou moins désirable, plutôt moins que plus, il
y à la tolérance, le laisser-faire des autorités. Puis il y a en-
core la routine, l'habitude, qui finissent par faire considérer
comme normal ce qui n’aurait pas dû être enduré, qui au-
rait dû être immédiatement réprimé; par créer une atmos-

phère où le débit de liqueurs alcooliques est considéré comme

chose de première nécessité, un établissement d’une valeur
économique de première importance, une institution devant
laquelle tout le reste, presque, doit :'incliner.

Mais, sous l'effet de la lumière, des arguments et des

adressée aux autorités provinciales et municipales otaldes |

L'Action C. |
a Masson |1

MASSON (Qué.), le 12-- spéeset
—Jeudi prochain aura lieu A Mas- |
son, la fondation d’un comité d’Ac-!
tion catholique pour les hommes et

ler jeunes gens. En axissant de la!
sorte, les parolssiens de Masson et

leur dévoué curé se rendent au dé-,
sir de Son Excellence Mer l'arche-
vêque et à celui des Souverains

Pontifes. |
A la réunion de dimanche dernier.‘

à Ottawa, réunion organisée par le

(comité divcésain et à laquelle as- |
sistait Mgr Alexandre Vachon, la
paroisse de Masson avait trois re-

LA FILTRATION DE L'EAU POTABLE

Dans une sorte de mémoire-manifeste, l’Association des
propriétaires de Hull suggère toute une série de réformes ou
d'innovations administratives qu’elle a décidé de livrer à
l'étude et à l'appréciation du public, ainsi qu'à la libre dis-
cussion de tous ceux qui seront candidats aux élections mu-
nicipales de décembre. Ces propositions ont trait entre au-
tres choses au nombre des échevins, à la nomination d’un
gérant municipal, au choix des fonctionnaires, à la réfec-
tion de notre système d’aqueduc. En tout premier lieu, elles
demandent le règne de l’ordre et de la morale dans la ville.

Voici le texte même du docu- nent. Une cau qui n’est pas par-
ment. (Les sous-titres qui pa-' faitement hygiénique et un réseau
raissent sont du journal). | d’aqueduc gravement défectueux
“A une réunion du comité d’é- comme l'est le nôtre, sont des ob-

Toutes sont invitées pour 8 h. 30.

Les membres de la Filiale de la Pro-
vidence sont pries de se rendre a
i h. 30 pour l'essmblée mensuelle.
Communiqué par la Présidente.|    
 

 

‘ON VA QUÉRIR
‘DES JURES EN
PLEINE RUE

Il n'y avait pas eu assez de jurés
de convoqués ce matin pour former

le corps de jury appelé à juger Al-
bert Vachon, accusé de viol, devant
les assises criminelles. C'est qu'il y
eut plusieurs récusations du côté de

île normale de Hull,
de l'institution.
res et
ant

les anciennes élè-
les normallennes

Greenwood, professeur ii l'univer-

sité de Iondres, actuellement au

Canada. Mme Greenwood Clait an ec
son mari, quit a pari¢ du rôle de

a femme dans la société chrétien-
ne. 1æ distingué et réputé conts-

rencier a été prèsenté à l'auditoire
par M. l'abbé Paul Desjardins.
principal de l'Ecole. et remercié

par M. Hector Lefebvre, professeur

à l'Ecole.

par la pensée et le jangage. a dit

M. Lefebvre à M. Greenwood. ai
vous ne l'êtes pas rar la naissan-

ce”.

En effet,

anglals,

le Dr Greenwood
mais catholique convaineuy

actuelles '

été tenues sous le charme de sans
la parole éloquente dy Iw Thomas! Et pour vivre son catholicisme il

les religieuses ; ter.

VIE SURNATURELLE
Mais on ne peut être catholique

croire À la vle surnaturelle,

faut évidemment le connaître et on
Cire bien pénétré. ne pas se von-
tenter de  praiiques obligatoirs

auxquelles on s'associe sans

jours les comprendre et en

ficler À plein. 11 faut savoir de ia

religion et du culte tout cs quil

est capable de nous en impréæner,

d'en itmprégner notre existence, de

tous

béné-

*telle sorte que celle-ct ne soit plus

et ll parle admirablement bien le | naturelle,

“Vous êtes notre frdve|que la préparation de l'Autre vie,
par le passage de la mort, quun

vrai chrétien ne redoute pas puis-
qu’elle le mène à la vie sans dau-

2er, sans fin, oll tout sera connu et
i

esti compris, oO tout sera bonheur,

morale, sucinle,

femme (ou homme)

Rativnnelle, SUre

la

 

; ET ; eu ;’Associati ç é- stacles à notre progrès industriel - ta facilité de conception! n'aur me »
démonstrations apportés par la campagne, des tenanciers tude de l'Association des proprié-  stac 5 ) - trancals. Na facilité de conception! n'aura infailliblement pas manqupp p ls s p dent t ‘on présentants dans la personne del taire de Hull tenue dimanche, 10{|et à l'établissement de nouveaux !la Couronne et de l’autre. Alors le et d'expression ont enchanté ses|de rechristianiser autour d'elle. ilouvrent eux-mêmes les yeux. Ils se rendent compte qu MM, J.-A. Daoust, Albert Guénette | novembre, les propositions suivan-! citoyens chez nous. shérif I. St-Pierre dut, sur ordre auditeurs. s'agit pour ainsi dive de multiplierles a laissés aller trop loin. C'est alnsi que le propriétaire \n calixte Carpentier. des mes-| tes ont été 1é-examinées et for-! 8—L'Association demande que

|

de la Cour, que présidait le juge A. DU VRAI POUR TOUS assez les cas individuels pour qu'ilsd'un hôtel licencié déclarait dernièrement devant nous, qui |sieurs ont rapporté une excellente | mulées telles quelles, avec décision les autorités municipales voient à Duranicau, sortir sur la rue ou iiétions là comme troisième interlocuteur survenu par hasard:
“Vous avez raison”. Il parlait du mouvement en cours pour
faire réprimer le désordre et l'immoralité occasionnés par

impression de cette belle réunion,

 

l’existence de trop nombreux débits de boissons dans nos
murs et dans les environs québécois,

Et son aveu venait spontanément, quoique pas précisé-
ment de gaieté de coeur, pas non plus sans quelques réser-
ves.

C’est dire qu’il y a quelque
Mais, foncièrement, il l’approuvait.

chose de notablement changé
chez nous dans les esprits, jusque chez les tenanciers, qui,

aprés tout, ne sont pas moins

leurs devoirs d’hommes et de
Il est évident, à coup sûr,

teurs de la campagne ont raison.

intelligents ni moins tenus à

chrétiens que les autres.
que les promoteurs et anima-

Ils demandent, non pas
de fermer les hôtels, ce qui serait insensé, vu que les voya-

geurs et hôtes ne peuvent tout de même coucher à la belle
étoile; non pas d’établir la prohibition, qui s'est révélée inef-
fective; mais de prendre les mesures pour que le débit de
boissons, pour que la bière et l'alcoo! soient mis au rang qu’ils
doivent occuper dans une socié
vernée.

à l'y hisser et comme on tâche
Ce qu'ils veulent, c’est la

moyenne entre la prohibition et l’intempérance.
pas contre l’usage, mais contre l’abus.
abstentionnistes, certes, mais

té bien organisée et bien gou-
Et ce rang n'est pas le premier, bien qu'on cherche

tant de le faire croire.

tempérance, qui est la voie

Ils ne sont
Ils approuvent les

ils concèdent volontiers à la
faiblesse humaine ia consommaton légale modérée, raison-
nable.

Alors il n'y a aucune raison pour que le commerce des
liqueurs alcooliques ne soit pas Interdit absolument le di-
manche. Pas de raison pour que le nombre des débits reste
disproportionné avec le chiffre de la population d'une ville.
Pas de raison pour que les débits ne soient pas complétement
vidés de toute clientèle à minuit au plus tard. Pas de raison
pour qu'il ne soit pas défendu aux hommes et aux femmes
de consommer des liqueurs ensemble dans les débits. Pas de
raison pour supprimer radicalement les spectacles et danses
dans certains débits, où fls n'ont nullement leur raison d’ê-
tre, attendu qu'il existe par ail
des salles d’amusements.

Que cela se fasse et l'on
comme tout ira mieux. Il y a
lité et moins d’'immoralité dans la ville.

leurs des théâtres et cinémas, |

verra comme tout ira bien,
ura plus d'ordre, de tranquil-

On ne fera plus
de gorges-chaudes sur Hull. comme 1] vient justement d'ar-
river à une feuille de langue a
y joignait la publication des photographies du maire et du ,Pices de Son Altesse Royale

nglaise de la ville voisine, qui

Il reçoit une

ruade au visage
——

QUYON. le 12. — William O'Reil-
ly a subi une fracture à la joue et|
à la mâchoire samedi, alors qu’il fut ,
rué par un de ses chevaux, en fixant |
une pièce des harnais de son atte-
lage. On l'a amené à un hôpital |
d'Ottawa pour traitement et il de-
vra y passer au moins quelques
jours.

|

 
BLESSÉ DANS —
LES CHANTIERS |

+

FORT-COUILONGE (Qué), le 12
~-(D.N.C)—M. Willlam Frosst, flls
de M. J. Frosst. a été ramené d'ur- |
gence des chantiers de la compa-

gnie J. R. Booth. M. Frosst s'est!
fracturé une jambe, |

On transportera le blessé à l'hô-:
vital aussitôt qu'il sera possible de|
le faire. M. Frosst a été fort mal- |
vhanceux depuis quelque temps. Il

y à à peine un mois, il s'était

blessé à un pied et avait été plu-
sieurs semaines sans pouvoir tra-|
vaîiier: en fait, 11 avait repris son |
travail il y a seulement quelques’
jours.

 

 

LA GRATITUDE |
DES RÉFUGIÉS |
FRANÇAIS {

—__.

« La fondation au Canada d'un
comité auxiliaire du comité anglo-
français de la Croix-Rouge fran- |

.çaise à Londres, a apporté une ex-
| pression de profonde gratitude de
la part des réfugiés français en |
Angleterre.

Le comité fut fondésous les aus-

la

 

 
+

directeur de ia Sûreté municipale. le tout d'un goût assez | Princesse Alice. à Rideau-Hall, le 29
douteux.

Oui, réellement, l’on a ralson de réclamer ces réformes,
pour le plus grand bien moral et matériel de la ville, pour la
réhabilitation de sa réputation.
pose amène des ennuis à celui-ci ou
sible,

que quelqu'un s’en ressente.

Quele rajustement qui s'im-
à celui-là, cela est pos-

On ne peut pas déranger une situation acquise sans

Mais qu’on le fasse, et lorsque ce sera fait tout le monde
en sera extrêmement content et en bénéficiera.

merer re

Henri LESSARD

 

DÉCÈS DE
M. G. LONERGAN,
À BUCKINGHAM

BUCKINGHAM (Qué) — D. N,
C. -- Nous apprenons avec regret
la mort de M. Gerald-J. Lonergan,
survenue aubitement à sa demeure
vers 1 Hh. 30 de l'après-midi, lun-
di le 11 novembre 1940. M. Loner-
gan était Agé de 70 ans. II fit res
études primaires à Buckingham, à
l'Université d'Ottawa et à i'Univer-
sité McGill, de Montréal. Il était
arpenteur depuis 1884. Dans ‘a
première année de la pratique de sa
profession, il fut assistant du Dr
Woods, dans l'ouest canadien: après
cela le gouvernement le désigna
comme arpenteur pour l'Ouest; il
y travailla pendant 34 ans. I! était
à sa retraite depuis 12 ans. M. Lo-
nergan était en plus ingénieur civil.
Tl laisse pour le pleurer trois fils:
les RR. PP. Bernard Lonergan, SJ.
profesceur au collège Loyola, de

Montréal, et Gregory Lonergan, ai
collège Regtopolis, de Kingston. Ont.

 
    
Le No 064908
est le gagnant
La personne qui a le billet
numéroté 064908 est la ga-

guante d'un prix de pré-
sence au bingo de Notre-
Dame de Hull, hier soir. Elle
peut réclamer son prix au
presbytère Notre-Dame.

|

        
      

 

 
  

—

et M. Marc Lonergan, professeur au
college Loyola, de Montréal: un fre-
re, le Dr James Lonergan, d'Otta-
wa; trois soeurs, la Rév, Boeur Aloy-
sia, du couvent St-Joseph de Ro-
chester, N.-Y., et Mmes W.-J. Mar-
tin et J.-H. Cameron, toutes deux de
Buckingham. Eon épouse l'a précé-
dée dans la tombe il y a : peine
neuf! mois. La date et l'heure des
funérailles ne sont pas encore fixées,

 

La célébration

de l'armistice

à Buckingham

BUCKINGHAM,le 12. — Des vé.
térans de la Grande Guerre et des
membres de l'unité locale de la mi-
lice non permanente ont célébré
hier la féte de I'Armistice, avec plu-
sieurs citoyens.
déroulée au parc commémoratif. Il
y eut l'observance des deux minutes
de silence et de recucillement, puis
des clairons du corps de cadets du
coliège St-Michel firent résonner le
Dernier Repos. Le Rév. J. E. L.
Joyce, de l'église anglicane St. Ste-
phen, récita des prières au pied du
monument commémoratif de la
Guerre et ie maire P.-A. Fournir:
après avoir déposé une couronne au
nom de sa ville. adressa la parole
en français et en anglais. D'autres
couronnes furent aussi offertes en
tribut d'hommage aux victimes de
la Guerre et l'on chanta ensuite
l'hymne national. Dimanche après-
midi, 1 y avait eu service religieux
à l'église St. Stephen, où officièrent
les Rév. Joyce et D. Nicholson. ce
dernier de l'église presbytérienne. La
fanfare de Buckingham était pré-
sente. sous la direction de Laurier
Moran.

La cérémonie s'est :

! octobre dernier.
: LA princesse présida à la pre-
| mière réunion de quelque 225 fem-
|mes, la semaine dernière: elle lut
une lettre touchante de gratitude|

| venant de la vicomtesse de la Pa- |
nouse. présidente du comité an- ;
glo-francais du Royaume-Uni. Son |
Altesse Royale est nrésidente hono-
raire de cette association depuis
1914.
L'assemblée se tint aux nouveaux

quartiers-généraux du comité auxi-
i lalre, & I'Institut Jeanne d'Arc.

| La princesse Alice parla des be-
i soins des réfugiés et des soldats
i blessés. et elle encouragea 1°s fem-

mes à établir des comités de cou-
ture. de tricot et d'emballage. im-|
médiatement. Elle lut une lettre!
venant de l'unité de la Croix-Rouge

française à Vancouver, qui offre ses
services. On reçoit aussi des offres
de New-York.

Mme P-E. Marchand. présidente
de la fédération des femmes cana-
diennes-françaises, offrit aussi la
coopération de son association.

Au nombre des membres de co-
mités, ont été élues Mme G. Davies.
Mme L. de Montigny. Mme P. Pi-
chard, Mme Edgar Trudel. Mme

J.-A. Fortier, Mme C. Coucke,

Mme Yves Lamontagnes et Mme
H. Gauthier.

La Rév. Soeur Marie-St-André a
été nommée pour recevoir les co-
lis 4 l'Insüutut

Mme René Ristelhueber. épouse
du ministre de France au Canada.

et vice-présidente de l'association,
présida une bonne partie de la
réunion.
Mme L.-R. Lafléche ayant démis-

sionné comme ‘secrétair, Mme Re-
né de LaDurantaye a été élue pour
la remplacer.

Une autre réunion à l'Institut |
Jeanne d'Arc, durant laquelle on
distribuera des fournitures et de
la laine pour confection de véte-

ments pqur les soldats. aura lieu
Jeudi, à 2 h. 30. de l'après-midi.

—

Aux temps préhistoriques,
les annonces étaient rares. Les ‘
habitants d’alors vivant dans
les antres des montagnes, ap-

prirent pourtant à lire et à
connaître le progrès, jusqu'à
ce que, petit à petit, ils en ar-
rivassent à la civilisation mo-|
derne. Lisez les annonces, |
vous leur devez beaucoup de :

| reconnaissance,

 
  

i son

de les livrer au public par Pinter- |
+médiaire du journal, le comité

42 : . |
ayant été autorisé de ce faire par|
l'assemblée générale des membres
de l'Association qui eut lieu le jeu-
di précédent, 7 novembre.
“Le but de la publication est de

permettre à tous ceux qui seront
candidats aux prochaines élections
municipuales (en décembre) de
discuter ces questions devant les
électeurs, s'ils le jugent à propos.
1.— L'Association des propriétai-

res de Hull demande que les auto-
rités municipales prennent un tel
soin de faire observer l'ordre et
la morale dans la ville, que la po-
pulation et les autorités religieu-
ses deviennent entièrement satis-
faites de leur administration sous
ce rapport. Une commission de
police indépendante lui parait pour
cela une institution qui s’impose.

2.L'Association est d'avis que
l'opinion publique de Hull favorise
de plus en plus la diminution de
moitié du nombre des échevins, et
le versement d'une indemnité an-
nuelle au maire et aux échevins,
une fois le nombre de ceux-ci ré-
duit tel qu'il vient d'être mention-
né.

Gérance municipale
3.—L'Association est d'avis que

le prochain conseil devra, avec le
concours des diverses associations
locales s'intéressant à la chose,

‘
1 bien protéger les légitimes inté-
rêts des coniribuables en général,
lorsqu'il s’agit de déterminer les
évaluations foncières imposables
des sociétés industrielles existan-
tes.

9.—L'administration municipale
devra aussi étudier avec non moins
de soin et de sérieux des problè-
mes comme celui de l'établisse-
ment d'un système municipal pour
l'enlèvement des déchets
gers; celui de la construction d’une
usine de filtration pour notre eau
potable, lorsque le réseau de dis-
tribution aura été remis en bon
état. Elle devrait également ac-
complir toutes les démarches neé-
cessaires pour obtenir au plus tot
I'entreprire de la suppression des
trop nombreux passages à niveau
qu’il y a dans la ville, et à l'un
desquels il est survenu un acci-
dent mortel encore tout dernière-
ment.

“L'Association des propriétaires
ne fait pas de politique électorale.
Elle laisse donc à chaque candi-
dat, en décembre prochain, le soin
de discuter ou d'ignorer les idées
qu’elle émet. Mais il est entendu
que ses membres, comme indivi-
dus, restent libres, comme tous les

autres propriétaires-électeurs, de
soutenir et de favorizer de leur vo-
te les candidats de leur choix.
L'Association a cru bon de faire connaître à la population et de

étudier très sérieusement la ques- | soumettre aux aspirants à la mai-
tion d'engager un gérant général; Tie et à l’échevinage des projets
pour l’administration de la ville. ! administratif-. voire des réformes
Plus d'une ville de la province a | qui sont le fruit de ces observa-

gérant et s'en trouve bien,
puisque, après des années d’expé-
rience, elle le maintient en offi-
ce. Et À son dernier congrès an-
nuel, tenu en cctobre à Drum-
mondville, l'Union des ligues de
propriétaires de la province a for-
tement recommandé le recours à la
gérance municipale. Un bon gé-
rant, muni des pouvoirs et de
l'autorité

=

nécessaires, protégé
contre les pressions malfaisantes,
les menaces et la destitution in-
juste ou inopportune, ferait éco-

: Nomiser bien des fois à la ville,
croit-on, le salaire pourtant sub-
stantiel qui devrait lui être payé.
C’est qu’il mettrait dans toute l'ad-
ministration municipale la coordi-
nation, l’unité et l'esprit de suite
qu'il y faut. Il ferait épargner
des sommes considérables dans les
achats et les dépenses.

4.—L'Association est d'opinion
que la nomination des futurs em-
ployés permanents de la municipa-
lité, de même que le choix des fu-
turs employés temporaires, devrait
être assurée par le recours à des
examens sérieux, en constituant
un jury d'examinateurs compétents
et indépendants, de telle sorte que
disparaissent le népotisme et le fa-
voritisme, que tous les contribua-
bles aient chance et avantages
égaux, que les meilleurs candidats
l'emportent.
5.—L'Association est d'avis que

la plus généreuse préférence de-
vrait être accordée aux propriétai-
res fonriers, dans les nominations
dont il vient d’être parlé, attendu
que ces propriétaires sont les
bailleurs de fonds directs et pres-
que exclusifs de
municipale, les seuls qui Testent
financièrement responsables de la-
dite adminis tration. Elle invite
fortement les fonctionnaires muni-
cipaux qui ne le sont pas encore,
à devenir propriétaires fonciers.
6.—L'Association est d'avis que

la municipalité, tout comme la
Commission scolaire du reste, de-
vrait avoir pour conseiller légal un
homme n'étant appelé à agir ainsi
que pour un seul corps public lo-
cal, et en même temps absolument
indépendant de toute grande entre-
prise industrielle ou commerciale
payant taxes à la municipalité.

Notre aqueduc
7.—L'Association est d'avis que

le premier souci de notre prochaine
administration municipale devra
être d'étudier sans tarder et avec
tout le sérieux qu'il faut la ques-
tion de la réfection de notre réseau
d'aqueduc. Nous pompons trois
fois plus d'eau que nous n'en con-
sommons réellement. C'est là cho-
se contraire à une saine économie,
ainsi qua la sécurité en cas d'in.
cendie, de même qu'à l'accommoda-
tion des citoyens dans les parties
de la ville oll la pression d'eau est
insuffisante. S'il faut recourir à
une expertise. comme l'a déjà sug-
rréré la Chambre de commerce de
Huil, pour découvrir le mal et con-
naître les moyens d'y rémédier.
qu’on je fasse. Plus on laisse al-
ler les choses et pires elles devien-

"administration '

tions et de ses études dans le do-
maine municipal de chez nous. Ce-
la pourra contribuer à alimenter
profitablement la campagne électo-
rale, à lui donner un meilleur ton
et un cachet particulièrement pra-
tique.”

L'Association des
propriétaires de Hull.

par son comité d'étude.
a

ANTONESCO

EST ATTENDU

A ROME
——

 

tPresse associée)

ROME,le 12— Le premier minis-
tre de Roumanie, le général Ion An-

tonesco, accompagné du ministre
des affaires étrangères, le prince
Costin Sturza, arriveront ici jeudi,
d'après ce qu'on annonce aujour-
d'hui, pour rendre visite à Mussolini
et au ministre des affaires étrange-
res Ciano,

CARNET MONDAIN

CHOLETTE-LEMIRF
Le mariage de Mille Clémence

Cholette, fille de M. et Mme J.-V.
Cholette, de Hull, et de M. Gérard
Lemire, fils de M. et Mme E-C.
Lemire, de Hull, sera cétébré | le

mardi 19 novembre 1940. en la cha-
pelle privée de l'église Notre-Dame
de Graces, de Hull.

 

ména- ;

recruta quatre citoyens qu'il amena

dans la salle d'audience, et parmi

lesquels fut choisi le douzième juré
qui manquait encore. Le procès put

ensuite s’entreprendre. à huis clos.
Me Frs Caron, C.R., remplissait sa

fonction de substitut du procureur

de la Couronne et Me J. Thériault
occupait pour la défense.

——_>— 

Décès de Mme

Frs-Xavier Auger
re

Madame veuve François-Xavier
Auger, née Mélanie Kimball, est dé-
cédée ce matin à sa résidence, 5.
rue Wellington, à l'Age de 82 ans
et après quelques mois de maladie.
Originaire de Pte-aux-Chênes, elle
demeurait dans Hull depuis presque
T0 ans. Son époux l'a précédée en
1923. Elle appart°nait aux Dames
de Ste-Anne et au Tiers-Ordre et
était bien connue pour sa piété et
son dévouement aux oeuvres, lors-
qu'elle était encore valide. Elle lais-
se dans le deuil six fils, François-
Xavier, Jean, Pierre, Arthur, Adé-
lard, à Hull, et Jacques Auger, artis-
te dramac.ique, à Montréal; une fil-
le, Mme Alphonse Chénier, à Huil;
deux demi-soeurs: Mme Joseph
Blondin. à Hull. et Mile M. Arnold,
à Ottawa.

La dépouille mortelle repose à la
résidence de la défunte, d'où les
funérailles auront lien jeudi matin
à 9 heures en l'église et au cimetiere
de Notre-Dame de Hull. Le départ
de la maison se fera à 8 heures 30.
Le “Droit” prie la famille d'agréer

l'expression de ses sincères sympa-
thies.

——"

Un des Lafrance

 

condamné a 2 ans
———

Aldoria Lafrance. coupable d’in-
ceste. a reçu sa senionce ce main
du juge H. Achim. Il a été condam-
né à 2 ans dc pénitencier après
avoir recu une remontranre en rè-
gle. Louisette Lafrance. coupable du
même crime. a eu une peine de irols
mois et Oscar Lafrance, accusé de
la méme offense. a été acquitté.
= re

UNE
| TRAGÉDIE..
| (Suite de la 1ère page)

 
 

 

i
question qu'on posa au détec-
tive Monaghan & savoir pour

| quelle raison Ia police voulait le
questionner, ce dernier répon-
dit: “On veut simplement savoir
pourquoi il a proféré des me-

| naces”.

La mort a frappé avec violen-
| ce plusieurs hommes qui
| étaient à déjeuner et qui man-
; Sezient des oeufs et du bacon,

du pain aux raisins, du gâteau
aux anges et des crépes dans
un refuge tenu par l'Armée du
Salut. Normalement, 80 hom-
mes sont re‘us quotidiennement

| dans cette institution,

 
 

 

ricain ssstreRoumanie.

 
Les ruines accumulées à Saint-Pierre (la Martinique)

tion volcanique en 1902 fnrment un cadre pittoresque au

  

  

par une érup-
uebot amé-

“Iroquois”. Des milliers d'habitants ont perdu la vie dans ce dé-
qui rappelle, par ses proportions, le tremblement de terre d'hier en

Je m'adresse à des femmes, dit- finissent por revhristianiser la su-

il, mais ce que j'exprime est tout Clété. Iles lola, les formes de gous-

aussi vrai pour les hommes. On; vernement, les relations des clas-

ne rechristianisera la société que ses, peu importe, celu est secondai=

 

par la rechristianisation de l'indi-
vidu. L'individu est antérieur à la

société. ‘est lui, avec ses sembla-
Mes, qui la forment. La société ne

peut exister sans l'individu. qui
peut tout de même vivre, absolu-

ment parlant, sans ja société.

Avant Je Christ, 11 n’y avait pas

de souifté chrétienne. Elle s’est

formée par l'oeuvre des individus.
On procède de même à Ja forma-
tion des chrétientés dans les pays

de missions. Egalement {1 faut
faire de même pour rechristianiser

notre société déchristianisée.
li faut donc que chacun commen-

ce par vivre son christianisme en

lui-même, Ce christianisme bien
vécu rayonnera nécessairement, au

foyer, dans son entourage. dans le
milieu de travail, et plus il y en
aura pour vivre ainsi le christianis-

me, plus la société se fera chré-
tienne.

Pour accomplir sa part dans cet-
te rénosation, poursuit le conféren-
cler, la femme (tout comme l'hom-

mo du reste), doit être rationnelle,
morale, soclale, tendant en tout au
suvnaturel.
Que la femme prenne conscience

d'elle-même. Qu'elle se rende comp-
te de sa raisonnabilité.
donne ses pensées et sentiments en

vue de J'unité de son action, la
| raison est la première caractérisu-

que de l'être humain. Qu'elle se

cultive, la femme, non seulement

au temps de la scolarité, mais en-

casions et facilités post-scoiaires

qui sont si nombreuses,
L'être humain doit aussi être mo-

ral, parce qu'il a un corps et une

Ame, des besoins sensitifs et affec-
tifs. Four être moral, il faut que

ce soit l'esprit qui guide le co.ps.

Jj.animal ne pourra avoir que des
sensations, tandis que l'homme seul

peut goûter la véritable plaisir.
MORALE NON SEVERE

On ne saurait dire que la mora'e
catholique soit sévère, quand on la

considère en toute bonne volonté.
Les commandements de Dieu et de
l'Eglise, les vertus chrétiennes à

connaître et À pratiquer sont le
gage de noire éternel et de

notre coopération au salut d'autrui.

Prendre conscience de soi-même,

connaître sa morale chrétienne et
la pratiquer malgré les circonstan-

ces difficiles, c’est le fait d'une
vraie femme, d'un homme vérita-

ble, et chaque fois que nous rem-
portons une victoire pour le bien,

si petite soit-elle, cela a sa réper-

cussion sur la société, C'est l'oeu-
vre de la pénétration, du rayonne-
ment. Et 311 faut faire tout cela

tout simplement, humainement, avec

joie, parce que c’est rationnel, rai-
sonnable, logique.
La femme sociale tiendra le juste

milieu entre le suffragiame exces-
sif et l’inaction totale, l.es condi-

tions anclales de la femme ont bien
changé

La femme travaille en deliors du
foyer aujourd'hui et elle vote. Dans
ces domaines du social et de la po-

litique, la femme pourra beaucoup

pour rechristianiser la société, at
elle est rationnelle morale, ver-

tueuse. Elle voit des choses avec
son Instinct et ron coeur de mère.

que lrs hornmes ne volent pas

surtout lorsqu'il s’agit d'assistance

sociale. Elle petit donc exercer une

saine et hienfalrante influence. En

ma —
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DES CERTIFICATS
D'EPARGNE DE GUERRF
Vous obtiendrez tous les détaiis

formules de demande aux

BANQUES, BUREAUX DE POSTE
et CHEZ LES COURTIERS

(Cette annonce est une contribution du
journel Le Droit & l'effort de Querre du

LVENEAE

E
E

re. la société redevenant chrétienns

par les individus qui la composent,

tout le reste s'arrangera bien.

Et {1 faut être chrétien. vivre son
christianisme de cette façon queile

que soit l'amblance, le milieu cù
nous vivons. 11 ne faut pas se lais-

iser façonner par le milleu luie
même, mais contribuons tout tran-
quillement, tout aimablement, mais

avec raison, conscience et déliné-

ration à faire que ce milieu deviene

ne ce qu'il doit être.
Avant cette conférence À la salle

académique, le Dr Greenwood avait
été reçu au Scolasticat-école-nor-
male, où il adressa la parole au per-
sonnel enseignant cet aux élèves

L'ASSOCIATION

DES EMPLOYÉS

BOULANGERS
——2tr——e2

L'Assoclation des Employés-Bou-
langers du diocèse d'Ottawa a ten:

une intéressante assemblée samedi
à la Bourse du Travail, Hull. Chae

 

Qu'e'le or- | que boulangerie était bien représer-
tée et les membres prirent une part
active 4 la discussion.
Les minutes précédentes ainsi que

le rapport du trésorier furent adop-
tés sans discussion. Ile rapport fi.

nancier est des plus encourageants,
Le trésorier remercia les membres
de leur bonne volonté et il félicita
l'agent d'affaires pour l'heureuse
solution qu'il avait su donner au
règlement d'une question épineuse.
Le secrétaire fit part d'un com-

muniqué de la C. T. C. C. annon-
cant la publication Gun bulletin
mensuel pour tous les officiers et
les membres des cercles d'études. Ce
bulletin paraîtra en décembre. L'As-

sociation décida d'y abonner ses of-
ficlers conformément au désir du
Bureau Confédéral.

Il reste encore quelques membres
qui sont en retard dans leurs con-
tributions. Comme l'Association en-

tend faire respecter ses règlements,
ces membres seront convoqués de-
vant le prochain exécutif du 23 no-
vembre pour s'expliquer, à moins
que d'ici là tls paient leurs dus.
Aux affaires nouvelles, 1] fut ques-

tion du renouvellement du contrat
collectif qui régit l'industrie de la
Boulangerie dans Hull. L'exécuiif,

à sa prochaine réunion, étudiera
cette question et fera rapport A
l'assemblée régullère. Comme cette
affaire est des plus importantes
pour tous les membres, nous leur de-
mandons d'assister nombreux à la
réunion de décembre. Ti y va de
leur intérêt.
L'aumônier rappele aux officiers

qu'ils devaient se faire un devoir
d'assister à la journée d'études de
dimanche prochain à la Maison des
retraites fermées de Hull. I parla
également de la retraite fermée qui
aura leu a la fin du mois et invita
tous les membres & y prendre par:
Plusieurs donnèrent leurs noms a
la fin de la réunion. IJ termina en
énumérant aux membres Jes diffé-
rents services syndicaux dont ils
peuvent bénéficier. La prière ter-
mina l'assemblée.

Le Secrétaire
eeme

disentLes annonces vous
où et comment acheter.
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Assemblée annuelle des Doubles-funérailles de MM. "RTen [

| es m

LAMIE DE LA FAMILLE
“Le pain de grand'meére était réputé dans
tout le quartier, caril était si légeret savou-
reux. Elle ne ratait jamais sa fournée parce

qu'elle se servait toujours de la Levure
Fleischmann fraîche”, écrit une ménagère

canadienne.

Si vous cuisez à la maison, vous constate-

——
A L'OCCASION DE LA DEUX-!
IEME PERIODE D'ENTRAI- .|

NEMENT MILITAIRE
—_—_ ;

A l'occasion de la deuxieme pé- |
triode d'entrainement militaire qui
commencera le 22 novembre le
Gouvernement fait une fois de plus
appel à Ja collaboration des mede-
cins. En effet 3 jours après la ré-
ception de leur avis de mobilisa-
tion, les recrues doivent se présen-
ter chez le médecin de leur choix
pour y subir, aux frais du Gouver-
nement, un examen médical
On sera reconnaissant aux méde-

Dames auxiltaires
de l'hôpital Général |

Les graduées de 1940 reçurent une
trousses de garde-malade.
Madame Horace Viau donna un

compte rendu de la correspondance
de l'année et Madame Arthur
Powers annonça qu'il restait un
montant subatantiel en banque.
Le comité de nomination se com-

 

Chrétien, à Clarence-Creek
Décédés à quelques heures d'intervalle, le père et le

| fils sont inhumés le même jour.

  

A l'assemblée annuelle les Dames
Auxiliaires de l'Hôpital Général,
Madame J.-C. Woods fut élue pré-
sidente succédant à Madame J.-C.
Losty sortant de charge.

Madame Lasty présida l'assemblée
régulière. Les officières présenté-

 

credi dernier dans un hôpital d’Ot-
tawa, après une maladie de quel-
ques jours. Il naquit en 1898.
Célibataire, M. Chrétien. passa

quelques années 4 Régina, Sask. et
à Détroit, Mich.… avant de venir

{De notre correspondant)

ROCKLAND (Ont.) le 12 — Un
dernier hommage fut rendu, same-
di matin, en l'église Ste-Félicité
de Clarence-Creek, a la mémoire
de feu Joseph Chrétien, du canwnrent un rapport annuel de tout Je

travail accompli pour les pauvres
des salles qui reçurent oranges et li-
vres de lecture durant j'année. Au
temps de Noël un arbre fut érigé
dans chaque salle et chaque malade
Teçut un cadeau souvenir des Da-
mes.

Des félicitations furent adressées
à Madame McCabe, membre de
l'auxiliaire à l'occasion de son élec-
tion à la présidence générale de la
Catholic Women's League.

Un don de 325 fut fait à la Croix-
Ruge et tune jambe artificielle fut
achetées per l'auxiliaire. Pyjamas,
robe de chambre et bas de laine fu-
rent aussi donnés aux patients in-

digents. L'auxililaire coopérera avec

posait de Madame L.-P. Gagnon, as-
sistée de Mesdames P.-E, Parizeau,
L.-H, O'Hara, Alexis Demers et A.-
A. Mooney.

Les officiéres pour l'année 1940-41
sont: Présidentes honoraires, Mes-
dames J.-A. McCabe et Emile La-
verdure, ancienne présidente Ma-
dame J.-B. Losty; présidente: Mme
J.-C. Woods; lére vice-présidente:
Mme J.-D. Larose; 2éme vice-prési-
dente: Mme L.-H. Major; secrétaire:
Mme P.-E. Parizeau; secrétaire « r-
respondante: Mme Horace Viau, as-

sistée de Mme Louis Moffet; tréso-
rière: Mme Arthur Powers.
Après l'assemblée les membres fu-

rent invités par la Rév» Sr Supé-
rieure de l’hôpital à prendre le thé,

 

  

M. GREENWOOD

Gagnon, du Juniorat
Coeur d'Ottawa,
Hamelin, curé à Wendover,
rent la messe aux autels latéraux.

de Clarence, et de son fils, Elzéar,
de Rockland, décédés la semaine
dernière; ie décès du père est sur-
venu jeudi dernier et celui du fils
la veille,

M. l'abbé Juseph-Victorin Cro-
teau, curé de Perkin Mills, chan-

ta le service: il était assisté de M.
l'abbé Antonio Séguin, curé de St-
Pascal Baylon, comme diacre. et
du R.

d'Ottawa-Est,
F. Ovila Gadouas, O.M.I,

comme sous-diacre,
Durant le service, le R. P. Emile

du Sacré-
l'abbé J.-

di-
et M.

M. l'abbé Donat Rollin. curé, a

s'établir définitivement à  Rock-
land, où il demeuralt depuis 1932.
à titre de représentant de la com-
pagnie de “Produits Watkins”, dont
les employeurs perdent en lui un

solliciteur précieux et courtois. Il
était membre de la ligue du Sacré-
Coeur et faisait partie de la So-
clété St-Jean-Baptiste de Rockland
A ses funérailles, qui ont eu lieu

en même temps que son père, dé-
cédé quelques heures après lui, les
porteurs étaient MM. Joseph Hou-
le cousin, de Rockland, Raoul Fri-

set, cousin de Chénéville, P. Q.,
Josaphat Rochon, de Clarence, Ed-
win Blais, cousin, d'Ottawa, et Wil-

frid Robillard, oncle, de la Côte-
Saint-Pierre, P. Q.

cins de classifier les sujets, d'indi-
quer sur leur fiche le numéro ma-
tricule de chacun et de la retrouner
au régistraire le plus tôt possible.
Les recrues qui entreprendront

leur période le 22 ont dejà été dû-
ment convoquées. On calcule que
l’effectif s'élévera à 6,500 hommes,
prélevés dans 42 comtés electo-
raux. Jls ser& divisé en 7 camps
militaires canadiens-français situés
à Huntingdon, Joliette. Sherbrooke,
St-Jérôme, Sorel, St-Hyacinthe et
Valleyfield. Il y aura egalement
un camp anglais à Farnham.
Les unités canadiennes-françai-

ses sont commandées par des offi-
ciers canadiens-français et les me-

decins y sont également canadiens-

 
votre épicier.

rez que cette fameuse levure fraîche donne
chaque fois du pain léger, savoureux et à

mie fine. Depuis 70 ans, la Fleischmann est
la levure fraîche favorite du Canada. Chez

GARDEZ-VOUS EN FORME pour la présente
“guerre des nerfs”. Peut-être avez-vous besoin
d'une plus forte proportion de la vitamine B.
Essayez de manger de la Levure Fleischmann.
C'est l'une des sources naturelles les plus riches
de cette vitamine, ainsi que de toutes les rila-
mines du complexe B. Mangez-en un gâteau en
vous ievant le matin et un autre 15 heure avant lefait la levée des deux corps. M.

Joseph Brunet, de Rockland, con-

duisait le deuil pour la première

dépouille, et M. Théogène Brunet,
son fils pour la deuxième, celle
de feu Elzéar Chrétien. La chora-
le paroissiale, sous la direction du

La salle était décorée de chrysenthé-
mes, Mesdames Emile Laverdure et
J.-A. McCabe présidaient.

l'alumnae des Gardes-malades afin
d'acheter une bottine de verre pour
les besoins de l'hôpital.

M. l'abbé Donat Rollin, accom-
pagné de M. l'abbé J.-V. Croteau.|
a récité les dernières oraisons au
cimetière paroissial. où eut lieu

le double inhumation,
Parmi les nombreux témoignages

français. souper— tous les jours.
1

Demande de délai
pour le service

À LA SOCIÉTÉ

THOMISTE
FABRICATION CANADIENNE 
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Courrier de KENT et d'ESSEX

Une fête d'ad
citoyens émin
de Windsor
WINDSOR ‘Ont. le 11 — Lundi

dernier eut lieu au Shawnee Club,
de Técumseh, une magnifique fête
en l'honneur de Me Armand Raci-
ne, avocat de la Commission Sco-
laire séparée de Windsor. et de
M. Thomas J. Melady. inspecteur

des écoles anglo-catholiques de la
même ville. à l’occasion de leur
prochain départ pour Toronto. Le

ieu à deux
ents

Rouge le débat sur l'adresse en ré-
ponse au discours du Trône. Et pen-

dant ce temps nos candidats proba-

bles aux honneurs municipaux con-
tinuent de fourbir leurs armes en
vue de la lutte qui s'annonce pour
prendre d'assaut l'Hôtel de Ville.
A noter que cette année, grâce
à l'élection d'un premier magistrat,
la bataille offrira beaucoup plus

Dimanche, le 10 noven. © la
Soclété  thomiste de l'Université
d'Ottawa tenait sa première réu-
nion de l'année sous la présidence
d'honneur du T. R. P. Recteur, et

la présidence d'office du R. #. M.

Burque, S.M.M. Tous les collèges

et malsons de formation de la Ca-
pitale s’y trouvaient largement re-
présentés: on y remarquait même
un membre des Congrégations ro-

maines dans la personne du R. P.
Rousseau, O.M.I.

LE R. P. GEORGES SIMARD, .
O.M.i.

Après quelques mots de blenve-
nue du R. P. Burque, S.M.M., le R.

P. Simard fut invité à prendre la

parole, Nous extrayons de son al-
locution les quelques passages sui-

vants: “Tout d'abord, nous dit

l'orateur. II m'incombe de rappeler
sommairement les débuts et les pre-

docteur P.-E, Rochon,

messe grégorienne de F, Nekes pour
les défunts. Après le libéra. pen-
dant que les douze porteurs étaient
les témoins au moment où on si-
gnait l'acte des décès, le frère Ovi-
la Gadouas,

RR. PP. Oblats. d'Ottawa, Est, ren-
dit “Du fond de l'abime”, par La
Tombelle.
touchait l’orgue.

rendit la

du Scholasticat des

Mlle Thérése Rochon

Les principaux deuillants étaient

outre Mme Joseph Chrétien, l’épou-
se et la mère si cruellement éprou-
vée, les enfants de celle-ci: Ovila,
de Montréal; Victor. de Hull, Léo.

de Clarence-Creek, Roméo, de Roc-
kland, Aurèle et
rence;
Aurore: et Berthe, garde-malade à
Montréal; les frères de M. Joseph
Chrétien: Aldéric, de Curran: Fer-

Willie, de Cla-
Mme Aldéric Rochon, née

de sympathie recus par la famille,
outre les messes et les bouquets
spirituels, nous avons remarqué les

couronnes de la famille en deuil

et ceux des familles de René Pilon,
Oscar Allard et Eddy Proulx de
Rockland.

Mme Joseph Chrétien et ses en-
fants remercient tous ceux qui leur

ont exprimé de la sympathie dans
son double deuil.
“Le Droit” réitère à la famille

éplorée ses plus vives condoléances.
—————

Funérailles de

M. H. Lauzon

M. Hilaire Lauzon est decédé jeu-

di matin à l'âge de 42 ans, 11 mois
et 16 jours. Pour pleurer sa perte,il

militaire
—_——

On sait qu'il n'y a pas d'exemp-
tion, quant au service militaire de
30 jours, mais les intéressés peu-
vent éventuellement demander un
délai s'ils ont des raisons sérieuses.
En prévision de la deuxième perio-
de d'entrainement militaire qui
commencera le 22 novembre ceux
qui veulent demander un délai sont
priés de noter qu'ils doivent pré-
senter leur demande au plus tard
huit jours après la date inscrite sur
l'avis de mobilisation qu'ils ont re-

Gu. |
On doit en outre adresser ces de-

mandes de délai au registraire de
division seulement—et non a Ot-
tawa—en triplicata et y (inscrire
son nom son adresse son âge le no
de son avis de mobilisation le nom
et le no du district électoral son

eee

Les demandes adressées au regis-
traire plus de huit jours apres la
date figurant sur l'avis de mobilt-
sation ne seront pas considérées.

Procédure à suivre si
vous changez
d’adresse

ee

 

Les célibataires et les veufs sans
enfants âgés de 19 à 45 ans doivent
avertir le Statisticien du Canada (à
Ottawa) et le régistraire de division
de leur changement d'adresse s'il y
a lieu.
On sait qu'un reglement exige

que toute personne résidant au
pays informe le statisticien du Ca-
nada de sa nouvelle adresse mais

i

Lisez, aujourd'hui, les an-

nences, elles vous disent où,

quand et à quel prix vous pou-

vez acheter le plus avantageu-

sement ce dont vous avez be-

soin. L'économie consiste à

préparer sagement votre liste

d'achats.

|EE

|rN

Lait Crème

Beurre Crème glacée

, , ' - :|laisse deux fréres, Georges. de ; | .premier, comme on le sait. a été d'émulation que l'an dernier, alors |miers développements de notre so- dinand et Antoine de la capitale; , a= 11 libataires et les veufs sansnommé administrateur des succes-

|

que l'attention des électeurs ne se |ciété. Née le 14 novembre 1929, la |SeS soeurs, Mme Georges Leroux,

|

Sault-Ste-Marie (Ont), et Ferd- mentquelon sbggèrede préféren- enfants dontà est question plissions, par le gouvernement Hep- porta que sur les échevins et con- Société thomiste de l’Université |Née Délia, de Callander. Ont, Mme |Nand, d'Ottawa; trois soeurs, Mme MEL AUC pour laquelle on a été |haut doivent en outre communi-A. Rivet, de Sault-Ste-Marie (Ont.),
Mme R. MacDonald et Mme E. Du-
buc. d'Ottawa.

Stanislas Laframboise. née Alphon-
sine, d'Ottawa, et Mme Camille

d'Ottawa entrait dans l'existence en
même temps que l’Académie cana-

trôleurs.
La crise du logis

burn, le second vient d'être trans-
féré par le ministère de l’Instrue- quer leur nouvelle adresse au re-convoqué et enfin les ratsons qui

gistraire de division.motivent cette demande.  
 

  

 

 
   

tion Publique à l'inspectorat de la La pénurie des logements est à  dienne Saint-Thomas d'Aquin. sa Lalonde, née Ernma. de Curran. De -
ville-reine. Environ, deux cents per- [l'état algu dans notre ville de |première réunion eut lieu le ler nombreux petits-fils pleurent la Aux funérailles, on notait: M. et — — .
sonnes assistèrent à cette réunion Windsor, et ce qui complique da- {décembre 199, sous la présidence|Mort de leur grand-père: Mme Mme Georges Lauzon, de Sault-Ste- ee caca eee

     

  

Marie (Ont.); Mme Sauvé et son |i
fils, Benoit; Mlle Cécile Pilon et M.|}
L Bourgon, de St-Télesphore | 82
(Qué.). Parmi les gens d’Ottawa. on ' §
remarquait les suivants: Mme Des- |
neiges Lauzon; M. et Mme R. Mac- |
Donald; M. et Mme Ferdinand
Lauzon: M. et Mme Bourcier: Mme
Raizenne; Mme Quesnel: Mme Mes ‘
Elroy; Mlle G. Crevier; M. et Mme!‘
Emile Dubuc; Mme Simpson: M. et Ÿ
Mme R. Dubuc; M. et Mme Roger !;
Dubuc; M. et Mme E. Jobin: MM.
Roland Lauzon, H. Binette, Charle-
magne Lauzon, Marcel Lauzon. Léo
Lauzon, Gérard Lauzon, Léo Mac-
Donald, Wilfrid Dubuc. Armand
Dubuc, Paul Dubuc: Miles Rita
Lauzon, Berthe Dubuc. Marie Du-
buc, June Simpson, Helen Simpson;
Jones Simpson et un grand nombre
d'amis au défunt.

OFFRANDES DE MESSES
Au nombre des offrandes de

grand'messes que la famille a reçues
à l'occasion de ce deuil. on note
celles de M. et Mme Antoine Rivet,
Les offrandes de messes basses ont

d'honneur du recteur, ie R. P. Ro-
bert, et avec la haute approbation

de Son Excellence le chancelier, Mgr
Forbes. On y présenta et discuta,
sur le ton amical, les articles des
statuts projetés, Puis... les événe-
ments suivirent leurs cours. ll arri-
va même que le R. P, Villeneuve,
fondateur et premier président, dût
nous quitter; Rome l'appelant au
siège épiscopal de Gravelbourg, huit
mois à peine après la fondation de
notre société”,

“Pour son programme d'études —

je cite l'article VI — ja société tho-
miste veut entrer sans réticence

dans la pensée de l'Eglise et s’ap-
pliquer au développement effectif

de la doctrine de l'Angélique doc-
teur, conformément aux prescrip-

tions des saints canons. Elle tra-
valllera à fournir aux problèmes de
la pensée moderne et à la question

religieuse et soclale en notre pays

des solutions puisées dans les prin-

cipes du docteur commun de l'Egli-

se. Ce qui n’empêche toutefois que,
dans l'esprit même de l'Eglise en-

Paul Prud'homme, née Jeanne,
Paul et Georges de Montréal: Car-
men, Georges-Etienne Montcalm;
Léo, Edgar, René. Antoinette. Mar-
cel, Gärard, Thérèse, Réjean, Philip-
pe, Céline, Maurice, Rolande, Pau-
line, et Gaëtan; Marjolaine, Jean-
Jacques et Jean-Denis: Georges-
Etienne, Gérard et Mercédès Ro-
chon; Jacqueline, Gilbert, et Jean-
Guy; et Marie-Lise: une arrière-
petite-fille, Rita Prud'homme, de
Montréal.

Plusieurs parents et amis sont
venus de Chénéville, Montréal, Ot-
tawa, Curran. Bourget et Rockland
pour assister aux imposantes fu-
nérailles de feu MM. Chrétien. père
et fils. On vint aussi de Callender
et de St-Polycarpe.

Il y avait, dit-on, plus d'une cin-
quantaine de voitures dans le cor-
tège funèbre, Nous y avons remar-
qué Me C.-N. Marion, substitut du
procureur général pour les comtés
de Russel et Prescott: M. Calixte
Pilon, d'Ottawa, ancien marchand

vantage le problème c’est le désir

d'un grand nombre de propriétaires
de remplacer les locataires qui sont
chômeures par d'autres occupants

.qui sont en mesure de payer un
loyer plus élevéé. On estime qu'une

centaine de familles qui vivent en-
core des deniers publics, sont ex-

posées à se faire mettre dehors,
dans ces conditions. d'après la dé-
claration de M. Prank Clark, ad-
ministrateur local du secours di-

rect. Le pro-maire Lancester vou-
drait bien envoyer ces familles
dans d'autres municipalités envi-

ronnantes, mais il arrive précisé-
ment que ces dernières ont à faire
face au même problème. Nous con-
nalssons nous-méme plus d'une fa-
mille, dans les municipalités voi-
sines de Windsor, qui sont forcées
de demeurer dans des garages et de
se contenter des commodités essen-
tielles. La situation fut discutée à
fond au cours d'une récente assem-
blée du bureau de contrôle mais on
ne put en venir à une conclusion

fraternelle, qui se déroula sous la

présidence de 1hon. R. D. Morand,
On remarquait en outre à la table
d'honneur. en plus des héros du
jour. M. Percy McCallum, repré-
sentant du Board of Education de
Windsor, M. le sénateur Larasse,
Mer F.-X. Laurendeau, vicaire fo-
rain’ Son Honneur le Juge Cough-
lin, M. l'inspecteur Léo J. Langan,
successeur de M. Melady, M. Ray-
mond Dugal, pro-maire de Windsor,
et M, Oscar Pétrimoulx. président
de la Commission Scolaire Séparée
de la même ville. Invités à tour de
rôle à prendre la parole. tous fé-

licitèrent MM. Racine et Melady
de leurs réçentes promotions. tout
en exprimant leurs regrets de les
voir nous quitter après tant d'an-
nées de service efficace et fidèle
au milieu de nous. A ces compli-
ments et bons voeux de service ef-

ficace et fidèle au milieu de nous.
A ces compliments et bons voeux
on ajouta la présentation de deux

magnifiques cadeaux. Ies récipien-
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OUI J Ce doit être une Ther-

° mo Connor — aucune 

 

 daires répondirent en termes émus pratique. Le problème sera étudié core, elle entende accueillir. d'uù de Clarence-Creek: M. Jos. Morin,| été les suivantes: M. et M autre ne fera l'affaire. J'épuise mes
à ces multiples témoignages de gra- |de nouveau d'ici à quelques jours, qu'il vienne, le progrès: elle sera |Téêve du canton de Clarence, Lauzon. M Desnei e Mme G.l# nerfs, je nuis à mon tempérament ettitude et d'amitié. Tous les deux se Bprès que le pro-maire Lancaster |donc prête à examiner d'un oeli at- (Bourget:: MM. Jos. Houle, R Mile F A Wi h sneiges Lauzon, Je me fatigue énormément chaque se-firent un devoir de parler en an- et M. Clark en auront eux-mêmes |tentif les exposés qui, sans naître Bolleau et J-A. St-Georges, de. a Wright, M. O. Bélanger,

maine avec une laveuse qui ne lave

pas et ne blanchit pas mon linge .. ,
Même les voisins notent ce fait.

Elle obtint sa Thermo
Connor—

Et quelle différence
cette Laveuse fit

Mlle Rolande Lauzon, l'abbé E. Bi-
nette, M. et Mme L. Lauzon, Ro-
bert et Helen Lauzon, M. et Mme O.
Brennan, M. et Mme René Vallée,

| Mlle Lorette Lauzon, M. et Mme A.
MacDonald.
Ont offert des bouquets spNi-

uels: M. H. Johnson, Armand Du-
buc. Roland Dubuc. Wilfrid Dubuc,
Roger Dubuc. Pau! Dubuc. Geraldi- | §
ne. Berthe et Marie Dubuc, Mme 25%E. Dubuc. !
Ont offert des fleurs: Mme Des-

,neiges Lauzon et sa famille; M. et
| Mme René MacDonald. Mme Ger-:
‘maine Simpson et sa famille; Dorisle huit mai et Bill Dewhart. Harry Johnson; lesdu mariage | parents dy défunt à Ottawd ‘ Ekemberg  «devenu ' Bault-Ste-Marie, BeeChrétien” var la suite), de st-

préalablement considéré tous les
angles. On ng peut tout de même
pas laisser mourir les gens de froid
et il faudra peut-être. dans de tel-
les circonstances, entreprendre un
programme de construction munt-

cipal dans le but dhéberger aussi
économiquement que possible les

sans-gite, tout en permettant ainsi

aux propriétaires de percevoir de
plus gros loyers, ce qui les met-
tra en position, en retour, de paver

Rockland: le maire Hervé Lalonde
était représenté par son fils, Ray-
mond, M. Willy Robillard, cousin,
de Ciarence Pointe. et W. R. Sur-
tees, de Clarence

Feu Joseph Chrétien
M. Joseph Chrétien est décédé t

subitement à sa demeure de Cla-
rence, feudi matin vers trois heures
pendant que la dépouille mortelle
de son fils Elzzéar reposait déjà
en chapelle ardente depuis quel-
que temps seulement au fover pa-
ternel.

glais et en français, comme l'avait
déjà fait, d’ailleurs, le sénateur La-
casse avant eux.

La sesssion parlementaire

La session parlementaire a de
nouveau attiré vers Ottawa nos

hommes publics de la région. M.

Paul Martin, député d'Essex-¥Fet,
partit au commencement de la se-

maine pour la capitale. C'est ce qui
l'empécha d'assister au banquet d'a-

dieu organisé en l'honneur de MM.
lus facilement leurs taxes.

Racine et Melady. 11 motiva d'ail- p CLEMENTEUTStaxes
leurs dans une lettre adressée au

i ” A To

président de la soirée. son absen- 'L’EVEQUE DE
ve. E M. Murray Clark. député:
d'Essex-Sud, est de même retour- GRAND-RAPIDs
né à Ottawa ces Jours derniers.

du thomisme en tant que tel, pour-
raient enrichir le trésor de la sco-
lastique ou provoquer, par leur
réaction, une utilisation plus fécon-
de des principes fondamentaux du
prince des docteurs.”

Jetant un coup d'oeil d'ensemble

sur les travaux qui ont été lus et
discutés dans les réunions, le R. P.
Simard continue: “Il vg sans dire

que toutes ces questions ont été
traités dans une atmusphère de hau-
te sérénité. l.a devise de la socié-
té ‘caritas ad veritatem” v invitait.

et peut-être aussi le fait que les
auditeurs apyartiennent A des fa-

milies diverses et portent nn far-

dean quotidien trop lourd pour

avoir les loisira de se préparer à

 

    

 

 
   
  

  

  

  

     

  

 

 
Plus de diners tardifs. plus de nerfs

détraqués, plus de pleurs lorsqu'il re-,
tourne au foyer, le soir. Son épouse
est fraiche et dispos, le linge est tout
lavé et repassé et serré, tout dans la

   Biographie
Ie défunt est né

1870 à Curran. Ont.
de Xavier       

    

   

Quant I’'Honorable Norman Mc- ’ 4 des disputes subtiles et savantes.” p | A la famille en deuil, “Le Droit”
; 5 ° ; Se BR € : olycarpe. P.Q, e -

Larty. ministre du Travail. on le DEMISSIONNE [Le R. P. Simard rappelle égair- londe, "de cour du PEtous | sae pression de sa respectueu- maison est confortable, attrayant etvoit très rarement À Windsor de- ment que depule 187 “notre société deux décédés. En mai 1892. À & > sympathie. agréable.
puis qu il & la très lourde Tesponsa- —_ sat affiliée à VACFAS et que, de ce : , 1} épou- Arte

  
salt à Ottawa Adèle Robillard, qu
lui survit.
M. Chrétien était avantageuse-

ment connu et très estimé dans le
canton de Clarence, où 4! demeu-
de Clarence-Creek. sur la “Grand’

‘Presse associée)
CITE DU VATICAN, le 11. — On

annonce aujourd'hui que Sa Sain-
teté le Pape a accepté la démission

de 8. Exc. Mgr Joseph Pinton com-
me évêque de Grand-Rapids (Mich.),

bilité de diriger un département
fédéral. Souffrant d'une légère in-
disposition. le sénateur Lacasse a

été forcé de remettre son départ à
la fin de la semaine. Il sera ce-

chef, elle a pu entendre des confé-

renciers européens fort distingués‘

monsieur de Konin(k, duven de la

Faculté de philosophie de laval;
monsieur de Moniéon, professeur à

M. J. Lafontaine
est décédé

  

Vous pouvez acheter une
Laveuse Connor,
chez Lindsay,

   

      

  

  

pendant assez bien pour être à son l'Institut catholique de Paris: puis. 112,5 —— | 8 :poste dès mardi nrochaln, aiors aul Pa retire pour ralsons de santé.|,'.iiniiersite de Londres, monsieur Ligne : ' M. Joseph Lafontaine de Billings pour aussi bas queque commencera à la Chambre pe le nomma évêque titulaire

|

rhomas Greenwood, philosophe et politique. M. Chrétien était | Bridge est décédé aujourd'hui à.
 
  
    

    

   

    

 

de Sela, siège honoraire d'un en- péripatéticien”. libéral. I) était membre de la ligue

;

l'âge de 79 ans, Né à Saint-Philippe= droit d'Afrique. LE DR THOMAS GREENWOOD dU_Sacré-Coeur. ‘Québec’. il était le fils de feu Ca. pEn attendant la nomination d'un Dara son rapport le Dr Thomas S65 deml-freres. Xavier et André, lixte Lafontaine et de Marie La- AR
| nouvel évêque. le diocèse de Grand- Greenwood commenta les deux thè- l'ont précédé dans la tombe. 11, Marche. II y a 59 ans, il épousait\Raplds sera administré par S. Exc. |, suivantes: 1—"l,æ but prochain 8lsse dans le deuil son épouse: six Mlle Vitaline Sabourin. Ti demeu-; MOIS  

  

Mgr Joseph-H. Albers, de Lansing
{‘ (Mich).

ST-ONGE. Ont.

fils, deux filles. trnis frères et trois
soeurs. A ses imposantes obsèques.
dirigées par M. Joseph Brunet, de
Rockland. les porteurs étaient ses
fréres Aldéric. de Curran. Ferdi-

rait à Ottawa depuis 34 ans. M. La-
fontaine faisait partie des Fores-
tiers Catholiques et du Tiers-Ordre
de Saint-François.

Lui survivent outre son

de l'enseignement de la logique est
de rendre conscient pour les élèves
le mécanisme général de la pensée
discursive, et d'exprimer les détails

essentiels de ce mécanisme de ma-

 

VOUS, aussi, pouvez jouir de l'élimi-
nation des ennuis et de la fatigue du

  
TARIFS SPÉCIAUX _  épouse ; :

—

OYYAR. JAR IA] J STONGE (Ont). le 11. — «D. [nière à provoquer leur assentiment |MANt et Antoine. d'Ottawa: ses| Quatre fils: Joseph, d'Ottawa. OI. lessivage. en utilisant la nouvelle
N. C.) — Dimanche,le trois novem- tacite et leur désir de les utiliser Deaux-fréres, MM. Camille Lalon- | Vier. de Burbridge: Hector, d'Otta- | THERMO CONNOR . . . la machine

 

bre. est décédé subltement à l'Hô6- |et de les étudier”. 2—"la pensée de, de Curran. et Josaphat Bour- | Wa: Ferdinand de a laver qui ne requiert aucune atten-         d'OTTAWA Billings Bridge; |

 

   

pital Général d'Ottawa M. Emile |discuralve étant une action qui se EUi&non. d'Ottawa. et son cousin, Cinq filles: Mme Johnny Bo5 , i : : : : | : ê y Bourgui- tion, nctionne toujours parfai-10.35 p.m., Vendredi 15 nov. |Patenaude. à l'âge de quarante- développe dans le temps, il cen-| Evariste Ekemberg. de St-Polycar- ; EVON ‘Léa). de Sultan ‘Ontario: n.aulfo im lave 1 in e rom te- ie de
Noranda $11 35 quatre ans. ; vient de prendre conscience de ce pe. Soulanges. P. Q Mme Josepn Larocque (Lévina), de m 3 e le ge p p Garantiede R

Cee » Le défunt était Indisposé depuis mouvement en exposant la logique Feu Elzéar Chrétien Sultan (Ontario): Mime Lawrence , ment, facilement et entiérement. LX.| quelques Jours: rien ne laissait ce- tab tout
pendant prévoir une fin aussi sou- errigides

M. Elzgéar Chrétien. fils de feu Drapeau (Victoria). d'Ottawa: Mme
Joseph Chrétien. est décédé mer- Ferdinand Cecire ‘Imal&a), de Té-

non point comme un

fait de règles statiques et ®Timmins ....... 12.20
    

 

 

  

aprèssonarrivée&hope To |fairement dia mémoire mais miscamingue (Qué) Æ Les Laveuses Connor sont cotées :$ , s'adressan m —_— LE gue ‘Qué.): Mme Noé La-:
Kirkland Lake . 10.00 après rouToAaopte a comme (inventiondirlete rt Euan i - lesfur, d'Ottawa. : à 9 50

a n reile 8 pete

tombe Ul y & à peine trois ans. M. tormelsetessentiels du mécanisme AAA HOTFOOT PILE atin or suront lieu mer-| 38 ’ el plus.Partant d'Ottawa

10.35 p.m., Vendredi 15 nov, sept enfants: deux fils et cin ll en à une pour vos besoins
, q filles, f tendalent à montrer la pour se , ; po °

et tous les trains, Sam. 16 nov. sous à, la maison, et trois frères hécessitéde créer, avant l'étude | LES FOYERS ! Thomas d'Aquin he pue. Brides y LES LAVEUSES CONNORsontD'OTTAWA et Retour à "Lefunéraillesont eu lieu mer. [Propre de la loglaue. un cours din-, CHAUFFES AV jo un service sera chanté à 8 heu- fabriquées à Ottawa, par des. © troducti i permette aux étu- LAS, res. Linhum ~
North Bay Cee ee $5.70 Eber3Teguise paroissiale diants ae collaborer en quelque COKE ALLE | ere parolssiai se fera au cime ; ECHANGEZ artisans d'Ottawa et sont

au cimetière du même eneite mesure & l'établissement des régies| JOUISSENT | “Le Droit" offre à la famille en 100% canadiennes . . . La la-Su bury Cee eee 6 8.20 A la famille éprouvée, “Le D to fondamentales de la pensée discur- DUNE CHALE ‘deuil ses sincères condoléances, VOTRE VIEILLE LAVEUSE contre une neuvelle
offre ses condoléances. ro sive. cours qui d'ailleurs pourrait / UR a———————— ! CONNOR . . Générouse remiss pour votre veuse avec la plus longue ga-

Chalk River 2.85 . suffire A ceux qul ne veulent point ÉGALE 24 MN, Feuille de route des vieux radio, podle électrique eu leveuse, con- rantie.
Mattawa ... 4.65 faire den études aupérieures 4e phi-1 Lpope PAR ; D tre une nouvelle Connor.
Timiskaming .... 5.60 “Ter“RR, PP. Cloutler. OMI, | nouvelles recrues æ

i i Ep. . OMI, ! 15 .- ; . _
Ville-Marie ..... 1.20 EEME pretpart à js | oes Touvelles recrues mobilisées | = Voyez les nouvelles Laveuses Connor en étalage chez Lindsay, aujoserd hws’ Sault Ste-Marie . . 12.65,
Limite de retour 19 nov.

pté:exce
North Bay …… … 1255 a.m. 20 nov.
Mattawa "157 am. 20 nov. voyant à leur transport de leur FaiKipawa et Nord 2 nov annonce publiée dans le domicile au camp d'entialnement : ‘oites À 62 ons_ (HEURE SOLAIRE) “Droit”, veuillez nous rendre qui leur a été désigné. vous-mêmes i de serviceEnfantsAa -— a ‘service en mentionnant que | | estprié denoterà ce propos vos conditions TTITTT TICTOR impeccableVoitures ordinaires selement | vous l’aves lue dans le “Droit”. q uilles route non utül- , chez Lindsey. ttt mad y eux Conadisns.
Achetezvos pasaseee h Tout en faisant plaisir à l’an- | tes au registraire de division, On -.83. RUESPARKS — 21511 nonceur, vous vous assures aeeviterdeTou- : *** PIANOS "RADIOS'ORGANS * »GARE UNION _ 2.7741 | ainsi une attention toute par- i nement vis-à-vis les seules compa- .103 PRINCIPALE, HULL — ?2-7807 |
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Patenaude laisse pour le pleurer

  

  

             

  
  

  Ler réflexions dude la pensée”.   
discussion.
2

Lorsque vous répondrez ver-
balement ou par écrit à une

  

    
   

  

  
tieulière,

 
   

’

credi matin. On quittera 1a demeu-|
re de feu M. Lafontaine a 7 h. 30

;pour la deuxième période d'entrai-
nement militaire qui commencera ; 8

; le 22 novembre recevront ie 9 nn- 22
, vemibre une feuille de route pour-

sées devront être retournees intac-

; gnies de transport qui y figurent. .?

   

   

    

 

 

 

 
 

 

    
  

 

  

   
 

 

      

189, RUE SPARKS

W. LINDSAY & CO.LIMITED Founded 1877
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Le concours de français.
Plusieurs sections m'écrivent: Nous nous

préparons pour mai prochain. Je sais bien à qui
cette nouvelle tera un vit plaisir . . . C’est-à-
dire à tous vos parents, à tous les parents ca-

nadiens-français. Donc. que tous se mettent à
l'œuvre. l' faut que chaque année accuse un
progrès. Si Dieu veut, J'iral vous applaudir au prochain
Concours.

=
0
%

S
O

  hh ’

   

ONCLE JEAN

 

Le bon langage.
Je demande à tous mes neveux et nièces de se distinguer

des autres élèves par le bon langage. C'est si
beau. si émouvant. un enfant qui s'exerce à
l'expression correcte, juste et même élégante. On
y voit une marque de patriotisme, de fierté, de
dignité et, ne l’oublions pas, de simple bon sens.
Puisque nous possédons une langue sans pa-

reille, comment ne pas la parler avec respect et joie?

ONCLE JEAN

 

  mr _

La bonne conduite.
Un Fier qui tourne en boudeur, en menteur, en paresseux,

en entêté, en polissont, mais ça ne peut exister
que dans les Musées d’horreurs. La bonne con-
duite est naturelle à un membre des Sections.
C’est pour cela que je vous chante Fierté, Fier-

té, Fierté. D'ailleurs, vous n’avez jamais pensé
autrement.

 

ONCLE JEAN

mr

Soyez propres.

 mme

- Il y a bien des manières d’être propres.
; Ny Or, je veux gue vous soyez propres de toutes ces

A “roma YManières à la fois. Propres de corps, propres de
7 Le tenue, propres de langage, propres de pensées,

p> propres, de la propreté des anges, afin que le
bon Dieu habite en vos âmes. Soyez propres,

parce que la Fierté l'exige. Et, il va sans dire, propres en tout
et partout.

ONCLE JEAN

 

Pendant les séances.
La bibliothèque scolaire est une invention qui n’est pas

dépassée comme bienfait. Il en faut une par
école, et toujours en train de s’agrandir. Dans
les toutes petites écoles, je sais que les maîtres
y contribuent pour la plus grande part. Faites
la vôtre à votre tour. Je ne vous dirai pas com-
ment, parce que je vous prêche l'esprit d'initia-
tive. Mais faites votre part: soyez fins.

 

ONCLE JEAN
 RE————

Bibliothéque scolaire.
Même ceux qui ne sont pas au programme d'une section

doivent se distinguer par leur bonne tenue. Au-
trement, on dira que vous ne comprenez
ou que vous êtes jaloux: ce qui fait deux recet-
tes qui vous feront passer pour des malappris.
Savoir garder le silence doit s'apprendre à l’é-
cole, et en toute circonstance: c’est d'ailleurs

la marque des enfants bien élevés.

  

ONCLE JEAN

 

——

Encore de belles histoires.
Le maître qui trouvera le secret de faire aimer l'histoire

du Canada dès sa première leçon gravera cette ‘
leçon à jamais dans le coeur de ses élèves. Et
ges élèves l’aimeront de toute leur âmeet lui se-
ront reconnaissants à jamais. Mes chers en-

fants, tourmentez vos maîtres pour qu'ils vous
redisent la merveilleuse histoire, et ils vous
seront reconnaîissants, puisqu'ils aiment leur patrie et qu'ils
vous aiment dans la même mesure.

—

 

  
ONCLE JEAN
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11

 

HORILONTALEMEAT 5.—Natitication — Anagramme de
nia — En lee.
b.—Laisse avoir momentanément.
7.~Injurie — Ue qu'on ajoute à

un ouvruge.
8—-Anclenne épée longue et étroi-

te — Conjonction — Anagvamme de
ça,
9.—Fin poignard.
19 —Articie — Prénom masculin—

De la forme d'un oeuf.
11—Salutation — Cri de charre-

I tiers.

1-—Subatance gomwmeuse qui res-
semble au caoutuchour
3—Vase à eau À long col.
3.—Fleuve d'Irlande — Fréfixe—

Nombre.
4.-—-Chevrux entrelacés — Mévêtu.

 

 

Solution du problème d'hier
E|ID|1]C

VERTICALEMENT

T

E A

E Z 1—Ytn du Ianguedoc — Note.
2.—Chef-lleu de Canton en Cor-

S rise.
3.-—Un peu.

vège
—Bipellation phonétique d'âgé.

— Entente entre nations.
6-—Petit puits pour recevoir lès

enux. — Ya lettre y grec en hébreu.
7.—Ville de Suisse célèbre par son

Image de la Vierge.
8.--Note — Obntiné.
9—Pua cuit — Dans — Pronom.
10.—Teinture — Exclamation en-

fantine — Ordre de départ
11.-—Prénom masculln,
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LE DROIT, OTTAWA, MARDI 12 NOVEMBRE 1940
  

 

| Lisez la brochure: “Pour une École nationale”

   

12 NOVEMBRE
Emard, Denise — 13 ans — Cornwall,
Pauzé, Carmig) — 15 ans — Ottawa.
Blondin, Jeanne-d'Arc — Ottawa.
Grand-Maître, Cécile — Eastview.
Del Guidice, Dora — Timmins.
Gagné, Blanche — Ottawa.
Charron, Roger — 14 ans — Ottawa.
Berthiaume. Jean-Guy — 10 ans —

Gatineau-Milis.
Fournier, Louisa — 13 ans — Rouyn.
Denise, Emard — 12 ans — Cornwall.

—>mmrmrn

13 NOVEMBRE
Dupuis, Carmen — 14 ans — Wright-

ville,
Grenier, Jeanne-d'Arc —

Rose-Corner.
Faulkner, Henri — 15 ans — Ottawa.
Brooks, Joan — 13 ans — Ottawa,
Larocque, Jeannine — 15 ans — Ottawa,

12 ans

Ranger, Raymond — J2 ans — 8t-
Isidore.

Bercier, Lucienne — 11 ans — 8t-
Isidore.

Lortie, Rita — 12 ans — Vankleek-Hill.
Lalonde, Jean-Paul — 13 ans — Ottawa.
Piché, Hermine — 15 ans — Ottawa.
Alain, Marguerite — 12 ans — Ottawa,
Doré, Jeannine — 14 ans — Ottawa,
Cadieux, Monique — L'Orignal.
Renaud, Roméo — Pendleton.
Claveau, Jeannine -— 7 ans — Larocque.
Desjardins, Louls-Marcel — $ ans —

Ottawa.

———

14 NOVEMBRE
Proulx. René — 15 ans — Timmins.
Lalonde, Clifford — 15 ans — Cornwall,
Lafontaine, Yvette — Ottawa.
Gougeon, Carmen — Ottawa,
Bt-Louis, Guy — 15 ans — Ottaws.
Larabie, Lucienne — 13 ans — Eastview.
Young, Thérèse — 14 ans — Ottawa.
Thériault, Gérard — 14 ans — Ottawa.

! Ranger, Claude — 11 ans — Ottawa.
Lavigne, Maurice -- Timmins.
Marquis. Armand — Fauquier,
Berthiaume, Maurice — 15 ans —

Gatineau-Mills.
Lachance, Gabrielle — 8 ans —

Clarence-Creek.
Lavergne, Simone — 8 ans — Rockland.
Leguerrier, Charles-Guy — 10 ans —

Clarence-Creek,

 

La jeunesse et
Dollard
———

Oui, c'est à bon droit que Dollard
a été proclamé le modèle de la jeu-
nesse canadienne-française et pour
plusieurs raisons parmi lesquelles je

citerai: ses qualités, sa bravoure,
son courage, son esprit de sacrififce,
son héroisme et sa mort.
Montréal était le poste de la co-

lonie le plus directement menacé
par les Iroquois. ‘Aussi Maisonneu-
ve travailla-t-i1 activement à le

mettre en état de défense. Dollard
des Ormeaux, jeune militaire, ame-
né par Maisonneuve en 1658, était
commandaiit dans la garnison du
fort.
Au début d'avril 1660, Dollard de-

manda au gouverneur la permission
d'aller, avec seize jeiines gens de
Ville-Marie, en parti contre ‘les pe-
tites bandes iroquoises”. I! obtint
l'approbation du gouverneur pour
un départ immédiat. Les dix-sept
Jeunes gens se confessèrent, com-
munièrent, firent un pacte de ne
pas demander quartier et se juré-

rent fidélité sur ce point.
— Vers la mi-avril, ils se mirent

en route. Ils se heurtèrent à un
parti d'Iroquois, non loin de Mont-
réal, qu’ils mirent en fuite et perdi-
rent trois de leurs compagnons. Ils
revinrent à Ville-Marie où leur
nombre fut de nouveau complété,
puis reprirent le chemin du haut
pays.
— Le ler mai, ils atteignaient, au

Long Sault, un reste de palissade

abandonnée, et décidèrent d'y at-
tendre l’enemi. Bientôt un groupe
de Hurons et d’Algonquins vinrent
leur prêter main forte. Dollard tra-
vailla en hâte à la restauration du
fortin.

Le lendemain, les Iroquois paru-
rent au nombre de 200 à 300. Les
Iroquois se lancérent impétueuse-
ment à l'assaut. Mais ils furent re-

çus si vivement qu’ils ne purent te-
nir. Ils revinrent à la charge. mais
toujours sans succés, et résolurent
donc de faire appel au corps d'ar-
mée du Richelieu.
Au bout de cinq jours. les cinq

cents guerriers du Richelieu arri-
vèrent et jetérent l'effroi sur les
coeurs des Hurons, dont la plupart
firent défection. Cette trahison ré-
véla le petit nombre de Français.
Trois jours durant de nouveaux ef-
forts fufrent repoussés. Les assail-
lants tuèrent cé qui restait des dé-
tenseurs du fort, sauf peut-être
quatre ou cing qu'ils auraient faits
prisonniers.

le moment, l'attaque projetée con-
tre le reste de la colonie. Dans les
relations de l'époque. les Jésuites 

4.—Fraction — Capitale de la Nor- |

au fait d'armes des jeunes braves
du Long Sault le salit momentané

; du pays.

Nous, jeunes Ontariens, imitons
Dellard en répondant à l'appel du

Pape, c'est-à-dire, rayonnons autour
de nous par l'exemple, sachons sa-
crifier nos intérêts personnels pour
le blen commun, et comme Dollard,
nous saurons remporter la victoire.

Georgette LUSSIER.

10e année.

Section Mgr de Laval,
Ecole Ste-Euphémie,

Après cette peu glorieuse victoi-;
re, les Iroquois abandonérent, pour :
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Aventures

Bossu

Tiré de l'oeuvre de Paul Féva:
“LE BOSSU”

Adaptation et
Illustrations

de Madame

Odette Vincent
Tous droita réservés.

—Peut le faire venir?

1—Nevers se pencha pour écouter, Lagardère dit:
On rampre du côté du Machaz et ici vers
l'Ouest . . . êtes vous venu sey?

Avec un enfant, Berrichon, mon page.

 

 

2—Nevers donna un coup de sifflet et l'instant
d'après le page apparut en haut de la berge.
il sauta #t le duc le reçut dans ses bras.

 

  
3—Faites vite dit le petit homme. ils avancent,

bientôt 11 n’y aura plus de passage .

quand ils ont vu que vous étlez deux; Us ont
pris des contrebandiers avec eux. Ils sont
vingt.
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| “ PITCHE vout faire concurrence au jardinier

BRICK BRADFORDem À la recherche du diamant par William Ritt et ClarenceGray
 

Eh, Brick,
J'entends
parler.

Viens, il faut que nous trouvlons quelgne
chose pour soulever le convercle du coffre.

Chut! lls
viennent
par jet.

 

985

plerre dans le temple? Elles devralent
| Dis donc, que pénses-tu de ces haches de

Joner Je tour.

 

Très bien, J'y pense — dans quelques mi-
nutes tous les
diamants

  

 

    

  

  

 

  
    

 

Bucke,
as-tu
entendu Brick, ls

« celn? ont trouvé  

 

le trésor.

     
ee

par Brandon Walsh
 

Très bien,
Mademoi-

selle, mais -
Je vous remercie
de si bien traiter
Zéro, Monsieur. 

 
|
!

et Marie de l'Incarnat!on attribuent

|

|
|

  

    
CHARLIE CHAN ;,
—

Mais comment savex-
vous comment je le

traite -- vous ne me
surveillez pas tout le

temps.

 

  
  

 

r. 1940, Xing

     

 

wr a 5
Fraerwey brads, Wee. World nghts smereed 3;

La manière dont Zéro secoue sa queue quasd
HI vous regarde -- me dit aussi clairement que
si c’était écrit sur le pa-
pier -- qu’
ce qui sig

il vous aime -- * Caml
nifie que vous E oy

le traitez très bien, A

  

  

 

 EF
Cela vous fait.
de la peine d'a-
bandonner la
Jeune fille,
n’est-ce pas

Bientôt, Vous

  
  
  
  
  
  
  

  

ourrez vou
L'embarca. p € :

  
tion du sous- battre à vo-

marin trans- tre goût:

porte Kirk,

prisonnier, et

l'appareil de

TSF,

9-10 McNsught Syndicate, Ine. *
  

  

    

     

   
  

 

 

Alors
vient

que l'embarcation re-
pour prendre une se-

conde cargaison.

e- [IE 7 S

 

Pendant ce temps, }

les marins pillent v

la cuisine du yachs. Marchez
Chow.
cuisinier,

 

 
rai aux requins!

prestement, Chow-
11 me faut un meilleur

sinon je vous donne-  
 

Nous avons rendu
vos machines inu-
tilisables,
tre fois, vous ap-
porterez un ouvra-
ge de cartes.

  Vous avez raison, ma petite, un chiem
intelligent salt exprimer son epinion
mieux que bien de nos orateurs à la /

langue dorée.

        

   

 

     

par Alfred Andriola
——

  

   

     
  

    

 

Je regrette de
ne pouvolr pré-
parer le souper.
Vous devrez
vous rendre à Ja
cuisine vous-
mêmes et faire
le nécessaire.

Ils n'ont pis
.eu le livre
qdes cartes et
Chan sv'as- É

f}iorce de nous
.” faire com-

prendre aud
Pa caché dans
la cufsine

Une au-

    
     
   
   

 
 

QUEL SERA LE VERDICT ?
 

Jack et Mabel MeElroy vont-ils à nne mascarade

 

  
  

 

   

    

   
    

   

 

No 2

Les noms de
lleux et de per-
soûnes dans ce     

" i ou Jack se déguise-t-il en vleillard pour une ral- Maintenant
L'ETRARGE son sinistre ? Allons à bord du Lena Kat dans le capitaine
AFFAIRE port de Los Angeles et voyons ce qui s y passe.

"DU CRIME
= avons

INACHÈVE" . dix ans.

de singers,

xx aix der.

EPISODES tement ce

d'un bateau respectable.

Le Lena Kat est un ba-

teau de piaisir et nous

transporté des

gens à Catalina

Si Je suis dans le

Jeu, je veux savoir exac-

    

    

    
      

 

  

 

je suis un

respectable

deux-lik ?

depuis

Pas d'histoires

vous m'’enten-

    

  

qui se passe,  
 

Voyons, M. et Mme El-

roy organisent la re-

présentation.

   
    
   

   
    

    
Et es

   
  

 

C'est Barnes Scbults,

‘I nous alde, et ¢ est

le docteur

c'est ane de ses fdées,

Lester,

 

 

° Par M. Allen Heine

 

IE Très bien, J'entre
A dans ves plans.

Le bateau part à

[1]! 3 beures.

Je vois, c'est l'h-

me dirigeante,

maintenant ou

est mon argent?     
 

 

  
    

    
   

    
  

    
  
  
   

  

    

 

 
   
    
   

       

   

   
  

    
     

U a dû essayer de sortir de
Ja voitnre -- la perte
en élait ouverte.

  

TI était fon.
Il doit s'être tué dans sa chute.

Monter jusqu'an haut de ce pont-lévis Ç
 

ï Vw.. a Se ;
SET”,. 1940 King Fercorez Syrdioute, inc, V'orid

-

0-10

Casselman. Ont. récit sont fictifs. eal

Mars, 1940. giEen

MANDRAKE, le magicien nn
bind + i . _
 

nphes rexel

il y » un courant terrible dans cette rivière. Tl 8 dd exsayer

)
de sortir de sa voiture --
et la rourant a € Jen.

traîner dans le canal
prineipal --

 

  

|

  
     

  

 

   

 

  

     

    

 

Je vais faire rechercher sem
corps par les patrouilles de ia |.-
rivière. Dites dons, qui était  ¥
In Bete à sept ties © Le

# de crams bien de 9
; ne jamais ie sa-

voir.

         

 0

ES



  

    
    

—em 2e = -—

NOS INTERVIEWS.

|Chez nos compatriotes du|
nord-ouest québécois

M Julien Morissette, rédacteur de “La Frontière”,
donne d'‘intéressants détails sur
soeurs”, Rouyn et Noranda. — La production
minière; les organisations scolaires, etc.

LA RADIO

 

(Par Camille Hadon )

si North-Bay est connue sous Je

nom de “Gate City" ou ville qui

ouvre la porte au Nouvel-Ontario,

si Hull est pour nous, Outacuals, Ia

ville transpontine, le Notiveau-Qué-

bec a aussi ses villes d'appellation

particulière. Nous n'en voudrions

comme exemple que Rouyn et No-

randa que l'on désigne générale-

ment sous le titre de villes-soeurs.

Au cours d'une interview que

nous accordait récemment M. Ju-

llen Morissette, rédacteur de “La

Frontière”, vaillant hebdowadaire

de langue française de Ruuyn, nous

apprenions que ces villes gnnt si-

tuées, contrairement à ce que le

public est d'ordinaire porté à croi-

re, dans le Témiscamingus, et non

pas dans I'Abitlbl. Trss “villes-

soeurs” sont situées dans le nord du

comté; elles sont séparées de la ré-

gion agricole très procptre du

“vieux” Témiscamingue per une

région de colonisation florissante et

qui donne de magnifiques espoirs.

M. Morissette, nos 18creurs aime-

ront sans doute à l'apprendre, est

un homme relativement jeune: {}

dépasse à peine la trentaine. Mal-

gré tout, le rédacteur de “La Fron-

tière” a une carrière bien remplie.

Avant d'entrer définitivement dans

le journalisme, il a été pendant

longtemps professeur au Collège du

Sacré-Coeur de Sudbury. En outre

de son travail, 11 faisait alors la

chronique du “Droit”; 11 écrivit cer-

tains articles pour notre journal ou

pour des revues canadiennes quil

attirérent l'attention du public.

Mêlé à toutes les oeuvres, M. Mo-

rissette a transporté dans le nord-

québécois son esprit d'initialive

qu'il a mis au service des causes

catholiques et françaises de ces ré-

gions nouvelles.

— Quel âge peuvent avoir vos

deux villes? avons-nous demandé

à notre bienveillant interlocuteur.

— Leur fondation remonde à

peine à 1925. C'est tout d'abord

oranda qui a surgit à ia suite de

la découverte de l'or. Rouyn, ville

demi-fermée, a poussé tout à côté,

comme son champignon. En effet, :

les mineurs venus chercher fortune

commencèrent vite à se construire

en dehors de la ville proprement

dite: c’est ainsi qu'a pris naissance

Rouyn, sur les bords enchanteurs

du lac Tremoy.

Pour être précis, je dirai que les

prospecteurs avaient fait des son-

dages à Noranda, dès l'été 1920. Ce

fut cependant en 1923 qu'on put

conclure que le minerai était riche.

-— Et les mines ?

— La mine d'or Noranda est la

plus grosse du Québec; elle est

aussi l'une des plus importantes

du pays; elle emploie 2.300 hommes.

Evidemment l'or y est ie minerai

de base, blen que ce soit le cui-

vre que l'on exËraie en plus grande
quantité. A la fin de 1926, on pou-

VaAit compter sur un million de ton-

nes de minerai de bonne valeur; Je

premier janvier 1938, la compagnie

estimalt encore sa réserve à envi-

ron 31.000.000 de tonnes au-dessus

de l'étage de 2.975 pieds.

A part cette mine. il y en a beau-

 

fes “villes-

coup d'autres de moindre impor-

tance dans la région immédiate.

— Serait-il possible de donner en

valeur numéraire une idée de la

production des mines de Noranda

et des environs ?

— I faudrait avoir recours aux

statistiques. Pour nep arler que des

principales, disons par exemple que

pour l’année 1939, Alderimac Gold

Mines a produit pour $81,765; Mc-

Waters Gold Mines, pour 345A.136;

Powell-Rouyn Gold Mines pour

$1.308.666: Stadacona Rouyn Mines,

Ltd pour $707 388; Waite-Amulet

Mines, Ltd, pour $153.310, enfin, la

plus importante, la Noranda Mines

Ltd, produisait, durant la méme

année, pour $9.571.872, FI s'agit ici,

11] va sans dire, de l'argent cana-

dien.

— Ces chiffres sont fort intéres-

|sant; mais quelle est la situation

des nôtres dans le domaine minier?

— Je dois dire qu'elle n'est pas

enviable. Nous manquons de pos-

tes de commande. Toutefcis, nous

fondons de grands espoirs sur la

mine-école récemment otverte pour

la région, ainsi que l'école de gé-

nie minier de l'Université Laval de

Québec. Les gérants de mines de

chez nous se sont tous déclarés

prêts à collaborer avec l'Université:

ceci est d'un excellent augure.

— Et Ja vie paroissiale !

— La pilus vieille paroisss est

celle de Rouyn. M. l'abbé Albert

Pelletier en est le curé fondateur:

les deux autres sont celle de No-

randa, dont le curé est M. l'abbé

J.-M. Pelchat, et celle de Rouyn-

Sud, confiée aux RR. PP. Oblats de

Marie-Immaculée. Cette dernière

a été fondée en 1938. Comme insti-

tutions peroissiales, nous avons un

orphelinat, un pensionnat, un hô-

pital, un Foyer pour les jeunes fil-

les, une maison de retraites fer-

mées, sans oublier évidemment les

cercles d'études de la Chambre de .
Commerce, le cercle Notre-Dame,|

le cercle d'études sociales de la St-|
Jean-Baptiste, les Chevaliers dc i

Colomb, etc.

— Au point de vue scoiaire ?

— Rouyn-Sud est organisé en|
commission scolaire. La ville de.

Rouyn elle-même a probablement ;

l'unique commission scolaire de

la province de Québec qui com-!
prend véritablement son devoir, qui

sait que le rôle des commissaires na

consiste pas seulement À acheter de

la crale, des cartes muralcs et des
tableaux noirs. Le président est le

Dr Antoine Rioux, chirurgien qui

s’est acquis une belle renommée

dans nos milieux,

— Existe-t-il des organisations

scolaires pour les élèves e€ux-mé-

mes ?

— Le Caisse populaire a fait un

grand bien chez nos écoliers, sur-

tout en les habituant à l'épargne.

Dans l'espace de deux ans, les gar-

çons seulement ont épargné grâce à

la Caisse populaire, la somme de

143.000. A part cela, les Sections ju-

ivéniles de la St-Jean-Baptisie

fonctionnent à merveille; elles font

beaucoup de bien et sont appelées à

en faire davantage.

 - Avez-vous des Sections )uvé-

 

 

 
  

LE

enfants, tout comme !« adultes

d'ailleurs, souhaitent ardemment le

OIT, OTTAWA.   

lnat visiteur.
| — Quelle est la situation des nd-

| tres & Norands ?

Mais au point de vus scolaire, les

écoles de Noranda sont peut-être

les plus modernes de ia vrovinee.

MARDI 12 NOVEMBRE

retour parmi mous d'un st bienvedl- |

— Nous compatriotes y sont dans nos compatriotes, à condition qu’ils

une proportion moindre li est vrai {conservent leur esprit d'entreprise |

Le secrétaire de is commission sco-

laire est un Canadien français, lc

notaire Frédéric Hébert.

Dans le domains de l'education

encore, il importe de noter une ini-

tiative très intéressante de la part

des commissions scolaires des deux

villes: elles ont pris les moyens

pour obtenir un appareil: cinémato-

graphique, afin de faire profiter les

enfants des offres du gouverne-

ment provincial.

— Y a-t-il un probléme qui pri-

me les autres chez vous ?

— Celui de le radio. Vous avez

sans doute appris per les journaux

Îque la population de quatre-viugt-

cing pour cent francaise de notre

région est desservie au point de vue

radiophonique par le réseau an-

glais de Radio-Canada. A pert

certains programmes locaux, no-

tre population entend du fran-

cals à la Radio quand M. Lapointe

parle “aux Français de France”,

mais pas à ceux du Québec.

— Espérez-vous que cette curieu-

se anomalie soit un jour corrigée ?

— Je n'appelle pas cela une ano-

malie: c'est une injustice...

— Somme toute, l'avenir est en-

courageant ?

— Pour sûr. Rouyn et Noranda

M. JULIEN MORISSETTE, rédac-

teur de “La Frontière”.

niles dans les écoles des deux vil-

les ?

— Certainement. Cest cercles sco-

laires sont très actifs dans toutos

nos écoles. Et je voudrais faire re-

marquer qu'après observation, les

Sections juvéniles démontrent à

l'évidence que l’on peut faire de

l'Education nationale à l'école tout

en suivant le programme scolaire.

C'est d’ailleurs l’enseignement pré-

conisé par l'Oncle Jean, le dévoué

rédacteur de la “Page des Enfants”

de votre journal. Le voyage de ce-

lui-ci ‘dans nos villes, € printemps

dernier, a porté des fruits inap

préciables: je puis affirmer que les

—

 
 

 

Campagne - Surprise 

Le numéro de votre
médaillon est-il
inscrit - à la suite -
danscette colonne ?
Nous vous invitons
à y donner toute
votre attention, il y
va de votre intérêt.

  DROIT
— Ontario

00000

sont les deux plus grosses villes du|
nord-ouest québécois: elles sont

aussi un centre ferroviaire impur- ;

‘tant et asgqurent un débouché com- i

mercial aux produits agricules de

1a région. L'avenir est brillant pour
+

 

et de résistance aux infiltrations ‘
étrangères. A Rouyn, vile com-,
:merçante, tout comme à Noranda, |

quartiers d'habitation, le coût de le

vie est très élevé; il n'y a pas beau-

coup de chômage, ce qui ne veut

pas dire qu’il n'y a pas ae misère.

Les salaires sont cependant raison-

nables, les mines distribuant annu-

element environ trois millions de

dollars aux mineurs.
—————

Maîtres et élèves apparte-
nant ou non aux Sections ju-
véniles liront avec profit la
brochure écrite à leur inten-

DU “GARLAND”

EST PERDU

(Presse canedienne)
ST-JEAN, Terre-Neuve, le 13 —

Des chercheurs fouillent aujour-
d'hui les eaux de la baie de la Con-
ception pour retrouver les corps de

16 des 28 hommes et femmes qu'on
croit avoir péri dans le coulage, di-
manche soir, d'un petit bateau de
passeur.

Douse des corps ont déja été re-
péchés près de l'endroit où ia cha-

lision est le Golden Dawn. Il n’a
pas été endommagé. et ses membres
d'équipage ont aidé à opérer le sau-

vetage.
Norman Ash, ingénieur et copro-

priétaire du bateau de passeur, qui

entre l'Île Bell et la terre ferme. a
déclaré hier qu'il était incapable
d'expliquer la collision. Son bateau
était parti de l'anse Portugal pour

l'île, et la collision se produisit à
un quart de mille de ‘ile.

faisait le trajet de quatre mulles!

 loupe à essence Guarland sombra,
après une collision avec un autre
petit bateau, par une tempête de
neige. Deux cadavres furent repé-
chés peu ce temps après l'accident
et dix autres furent retirés du fond
hier.
Quatre hommes seulement des 28

personnes qu'on croit avoir été à tion: “Four une Ecole natio-
nale”.

  
 

   

mo”

MANTEAU

bord du bateau ont survécu à l’acci-
dent. L'autre bateau qui vint en col-

MERCREDI

 

  
   
  

  

 

  

Une occasion de la

Semaine de la Fourrure!

Vente 1
meortont®

Seal
Francais
“Lapin Teint"

Garnis

de Qualité
Supérieure

  
       

    

    

  

     
23001 23002 23091 23092 1181 1182 16617 15518
23003 23004 23093 230894 1183 1184 15519 1520
23005 23008 23096 23096 1185 1186 15521 15522
23007 23008 23097 23098 1187 1188 15523 18524
23009 23010 23099 23100 1188 1190 15625 18526
23011 23012 1191 1192 15527 15628
23013 23014 1101 1102 1183 1194 15529 15530
23015 23016 1103 1104 1196 1196 15531 15532
23017 23018 1105 1106 1197 1198 15533 15534
23019 23020 1107 1108 1199 1200 15535 15538
23021 23022 1109 1110 15537 15538
23023 23024 1111 1112 12050 12051 18539 18540
23025 230286 1113 1114 12052 12053 15541 15542
23027 23028 1115 1116 12054 12055 15543 15344
23029 23030 1117 1118 12066 12057 15545 15546
23031 23032 1119 1120 12058 12059 15547 15548
23033 23034 1121 1122 12060 12061 15549 15550
23035 23038 1123 1124 12062 12063 15651 15553
23037 23038 1125 1126 12064 12065 15553 15554
23039 23040 1127 1128 12086 12067 18855 15556
23041 23042 1129 1130 12068 12069 15857 165858
23043 23044 1131 1132 12070 12071 15559 15580
23045 23046 1133 1134 12072 12073 15581 15562
23047 23048 1136 1136 12074 12075 18663 15564
23049 23050 1137 1138 12078 12077 15565 15566
23051 23053 1139 1140 12078 12079 15567 15568
23053 23054 1141 1142 12080 12081 15569 15570
23055 23056 1143 1144 12082 12083 15571 15572
23057 23058 1145 1146 12084 12085 15573 15574
23059 23060 1147 1148 12086 12087 15575 18576
23081 23062 1149 1150 12088 12089 16677 15578

23063 23064 1181 1152 12000 12091 15679 15580
23065 230668 1153 1154 12082 12093 15581 15582
23067 23068 1155 1156 12094 12095 18583 15584
23068 23070 1157 1158 12006 12097 15585 15586
23071 23072 1159 1160 12008 12099 15587 15588

23073 23074 1161 1162 12100 15589 15680
23075 23076 1163 1164 15581 15592
23077 23078 1165 1186 15501 15502 15583 15504
23079 23080 1167 1168 15603 15504 15595 15596
23081 23082 1169 1170 15606 15506 15597 15598
23083 23084 1171 1172 15507 15608 15509 15600
23085 23086 1173 1174 15508 158610
23087 23088 1175 1176 15511 15512
23089 23090 1177 1178 15613 15514

1175 1180 15515 15516
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Gros mobilier attrayant b0 Ppeccable. Pieces sul
@ Tollette avec mirelr et trois

tiroirs

© Coifteuse avec miroir et six

tiroirs

MOBILIERS DE CH
Commode-Chiff

onnier

Garde
rieur de
féchante aubaine ……

COIFFEUSE

Comprenant: e Commode © Lit

Spécial

  
  

    
      

   

    

   
      

 

    

  

Faits pour
se vendre

$195

| et une confection impeccable.

d'autres précieuses fourrures, LUXUEUSEMENT GARNIS
® Renard argenté
@ Kolinsky russe

@® Ecureuil teint

teaux avec empiècements larges:
et larges parements dans cet

e La plupart de chics modèles

un d'un genre, conçus exclu-

sivement pour Freiman par

un des meilleurs confection-

neurs de vêtements au Ca-

  

le quat. dit-il et elles furent Jancées
"dans l'eau.
| Apparemment, la plupart d'entre
elles s'enfoncèrent rapidement dans

| l'eau. Trois se tinrent à flou en se
{ cramponnant à un baril.

Ash fut le dernier survivant à
 abandonner le bateau. qui couls
presque immédiatement.
a

L'AUTOMOBILISTE INDIGNE
——

L'automobiliste «au tribunal};
TI croit possible que le capitaine i “Malis. Monsieur le Juge, je ne rou-

Willlam Abnoit, qui est au nombre lais pas à du 60 à l'heure, ni à du
des victimes, ait pris les lum:ères du 50, ni à du 40, ni à du 30. ni même
Golden Dawn pour celles du bord. à du 20.. "
Ash ne sait pas exactement com-

bien if y avait de personnes à bord
Le juge: ‘Arrêtez, arrêtez; vous

| allez bientôt écraser quelqu'un en
La plupart d'entre elles étaient aur | reculant.. "

=

 

nada.

DURANT LA SEMAINE DES FOURRURES SEULEMENT

3i vous projetez I'achat d'un nouveau manteau de fourrure, ne man-
quez pas de voir cette collection exclusive. Ici vous trouverez les
plus nouvelles conceptions en fourrures, en ravissantes créations.

Venez voir comme cette fourrure
| noire, velouteuse est souple et fascinante, agrémentée qu'elle est

Vous pouvez choisir des manteaux avec bordures en avant. Man-

splendide collection.

Salon des Fourrures chez Freiman — L'ETAGE DE LA MODE

Manteaux
Grande Vogue |

agrémentés

D'OPOSSUM RINGTAIL
et

*149
Tissu Fourrure Mouton de Perse Poil de Laine

295

La nouvelle fermeture latérale est chic et facile à boutonner. La

qualité et les garnitures de haut ton sont exceptionnelles à ce prix.

Les garnitures sont d'Opos-

sum Ringtall et tissus four-
rure Persianna (qui & l'ap-

parence du mouton de Per-

se), sur le collet et pare-

ments, les plastrons ou ban-
des au bas 2

DE:

© Mouton de Perse noir jails
© Vison japonais
© Martre Falnska  
manteaux avec luxueux collets et

 

possibles. Four continuer cette

l'avantage des paiements.
tion de notre service de crédit.  

À MIROIR TROIS FACES

Mobiliers de Chambre à Coucher 4 Pièces en Plaque d'Orient
Attrayant mobilier moderne de chambre à coucher, combinaisons de plaqué de noyer, avec

Miroir biseauté de cristal, garni de poignées artistiques.

grandeur régulière © Coiffeuse avec miroir trois faces TEec er u D 0UAS VAN SO0 00 au 000100040000 S000 0400000000

esvscacoosronnau0enanss ss. sosvauacn srrcencu cases s ons 00000 sausaunsa0r

 

STYLE MODE
RNE

és de noyer. fini foncé, f

e Lit grandeur régulière
robe com

cèdre et

Freiman — Cinquième Etage

abrication

à
cinq tiroirs A

AMBRE À COUCHER DE 4 PIECES
Combinaison

ime

inté-

Genre

Grandes toilettes. avec trois snacieux tiroirs

29:75

SOMMIERS
Sommiers de câbles avec bouts sur-

élevés, dans toutes les

grandeurs régulières.

st miroirs circulaires,

Poignées de métal

Spécial .

Les généreuses conditions de Freiman sont une

tradition du crédit à Ottawa.

Loraque vous achetez chez PFreiman vous achetez aux pins bas prix

de la majoration des prix, nous facturons un léger suppiément pour
Tous les comptes sont eujets à l'approba-

12
Mobiliers de Chambre à Coucher 4 Pièces de Conception Moderne

Comprenant toutes les principales pièces, faites de plaqué de noyer. Coiffeuse et toilette avec $

miroirs, commode et grand lit...enn,

TOILETTES
de plaqués de noyer

Freiman — Cinquième Etage

Le tissu est de bouclé de laine domestique. irès durable,

Couleurs: noir. assortiment de teintes d'automne.

   
      

 

Tallles pour dames et jeunes filles. mals pan tous ies genres en
its t hypolitique traditionnelle chaque taille.en raison

    Rayon des Manteaux chez Freiman — L'ETAGE DE LA MODE

 

 
Moderne MATELAS

MARSHALL

COUVERT DE COUTIL A. C. B.

Toutes les grandeurs réguliè-

Tes. Jouissez du confort d'un

matelas Marshall. Ces répu-

tés matelas sont garantis pour

3755.95      

 



   

 

Roger Haroc et Jean Dufour
comptentles deux touches

contre le Catholic High
Par un temps des plus désagréables, le grenat-et-

gris d'Ottawa l'emporte 10-5 sur les étudiants
catholiques de Montréal. — Mike Foley compte
le touche des Montréalais dans le dernier quart.

Par Louis Bézaire
Sous un ciel noir et pendant une pluie lente et soutenue, la Ca-

tholic High School de Montréal a, cet après-midi, plié l’échine au
pointage de 10-5 devant une équipe groupant des joueurs intercollé-
giaux et interscolastiques de l’Université d'Ottawa. La touche de Roger
Harcc, dans le dernier quart, bâcla les affaires pour les collégiens en
dépit de la belle opposition des visiteurs. Un terrain boueux et une
halle glissante comme une angullle n'empéchèrent pas l'exécution de
beaux jeux, de part et d'autre.

Les honneurs de la journée vont à Jack Fortier, Mike Foley et
Edward Nower des visiteurs;
Harbic, du grenat et gris.

LE VARSITY TIENT FERME
Le C. H. B. débuta avec brio, por-

tant le ballon à la 20iéme verge
d'Ottawa, ou l'instructeur Dufour
chambards ses hommes avec une
telle doigtée qu'Ottawa endigua la
vague ennemie. Le Varsity avança
ensuite les poteaux à trois repri-
ses, y compris une chevauchée de
15 verges par Johnny Barron. Un
long botté de Dufour envoya enfin
le ballon en zone montréalaise.
Montréal échappa le ballon sur ses
20 verges et Ottawa s'en empara.
Dufour compta ensuite la première
touche du match.
Dans le deuxième quart, les éco-

liers de Montréal se dépensérent en
vain. Des courses de Jack Forsey
et Mike Foley et un long “kick” de
Gordie Lawrence portérent le bal-
lon loin en territoire outaouais, mais
nos gars surent se rallier. Une lon-
gue passe-avant de Dufour soulagea
ensuite la pression.
AUTRE ERREUR — AUTRE

TOUCHE
Dans le troisième quart, le duel

fut acharné et passionnant. Dufour
et ses as étaient partout. Mais Ot-
tawa échappa le ballon à son tour
sur ses 20 verges, mettant les Mont-
réalais en position pour compter. A
la fin de cette atrophe, la balle
était rendue aur la Sième verge
d'Ottawa.
Au premier “down”, dans le quart

final, Mike Foley se fit une trouée
pour compter l'unique touche des
noirs et blancs. Edward Nower
manqua le botté de conversion. Plus
tard, Denis Harbic se mit à foncer
en bélier pour une quarantaine de
verges. Roger Harcc fit ensuite ses
verges, Harbic suivit en foncant
jusqu’à la cinquième verge des éco-
llers. Harcc plongea ensuite pour
la touche finale, mais le ballon
était trop glissant pour lui permet-
tre de la convertir.

FORTIER EST BLESSE
Jack Fortier, courageux arrière

du noir-et-blanc, fut brillant. I
dut abandonner la partie dans le

à Jean Dufour, Roger Harcc et Denis

deuxième quart à cause de blessures
au cou. Le Dr C. Bélanger le fit
transporter à l'hôpital général
d'Ottawa, où un examen aux rayons
X a révélé que ses blessures, bien
que pénibles, n'étaient pas graves.
Chez les spectateurs. on voyait Je

professeur Harry L. Hayes, beau-
père de Kilby Macdonald, des New
York Rangers, qui ne manque ja-
mais un match de l'Université d'Ot-
tawa. Il organisa récemment une
équipe de basketball chez les pro-
fesseurs pour un duel avec cinq
joueurs du cours d'immatriculatior:.
C. H. 8. Position U. d'Ottawa

Voltigeurs
F. McGrath H. Coulombe

Demis .
M. McAran L. Bissonnette
J. Fortier J.-P. Latendresse
P. Graham R. Brooks

“Snap”
M. Foley M. Gauvin

Quart
E. Rochford M. Joyal

Intérieurs
B. Kirby M. Kushner
C. Lynch R. McDonald

Milieux
G. Lawrence Laurier
J. Degros Alexander

Extérieurs
G. Pearson Labrosse
J. Morgan Parent

Substituts
A. McKenna J. Barron
E. Mulholland Dufour
J. Mallette Plourde
B. Gomes Richer
J. Taggart Brazeau
A. Peterson Guindon
J. Lamoureux Proulx
J. Kirbila J. Joyal
R. Del Viechio McDonough
C. Nower Dubé

N. Ryan Roy

P. Remillard Harce
J. Martin Carter

R. Bernard - McBain
C. Valois Harbic
M. Madore

OFFICIELS: — Joe Tubman, M. Nadon, Gordie McCullough.

  

Scotty Wright finit un
point en avantde Tommy

Vétéran à l'âge de 26 ans, Wright des Tigres à compté
21 points, avec son “pied éduqué”. — Tommy
compta quatre touches pour se classer bon
deuxième. — Ottawa accapare les sixième et
septième places.

(Presse canadienne)

TORONTO. le 12 George
(8cotty) Wright des Tigres de Ha-
miiton, un vétéran de l'endroit à
l'ÂAge de 26 ans, est le meilleur
compteur de football de 1940 dans
l'Est canadien.

Wright a terminé la saison re-
gulière de l'Est avec 21 points, réus-

sis grâce à deux placements, dou-
ze simples et trois bottés de conver-

sion. Il à compté un point de plus
qu'Andy Tommy des Rough Riders
d'Ottawa, selon le résumé de la
Prèsse Canadienne,

Tommy est venu près de rejoin-
dre le fameux botteur de Hamilton
dans la partie de samedi dernier

contre les Tigres, recevant deux pas-
ses pour compter des touches, Ses
quatre pointages majeurs lui don-

nent les honneurs sous ce rapport et
le total de 20 points. Ray Mullins,
de Montréal, qui frappa un “field-
goal” et un simple contre les To-
ronto Argonauts, se classe troisiéme
avec 17 points.

SEYMOUR QUATRIEME
L'Union Interprovinciale a pris

les troisièmes premières places dans
l'est du Dominion. mals Frank Sey-
mour, de Balmy-Beach, de Toron-

to. s'est classé quatrième avec 15
points. Ce total lui donne la paime
dans l’Union senior d'Ontario. I
compta trois touches. Hugh Tun-
nicliffe, son compagnon de jeu,
réussit 18 points: Hank Galloway et
Joe Woodock. de Sarnia, onze cha-
cun,
Ce fut sans contredit la meilleure

saison de Wright depuls qu'il quitta
les rangs juniors de Hamilton en
1932. Après trois ans dans l’Union
Ontarienne. il débuta avec les Ti-
gres en 1936. Ses admirables coups
de pied, qui ne le cèdent à aucun
autre dans le Big Four cette année,
ont permis aux " igres de lutter jus-
Q''à la fin pour ls chance de par-
ticiper aux éliminatoires.

Voici le tableau:
UNION INTERPROVINCIAL

   

TFGS CPts
George Wrignt. Hamuüvon O 212 3 21
Tommy, Ottawa .. . 4 0 20
Mullins, Montréal . 1 0 17
Murmylvk, Hamilton 1 0 14
A. 8ukus, Argos . ...... 0 3 12
McWatters, Ottawa ,... 2 0 11
Sward, Ottawa ..... veer | ô 11
Herman, Ottawa ....... 0 10 11
Sprague. Ottawa 2 0 10
Daie;. Ottawa 2 vow
Golab. Ottawa ... 3 10
Trembiay. tOtawa 1 9
Noseworthy. Montr 0
Coulter. Argos .......... 1
West. Argon... ....., 1
B Stuxus. Argos ......, 1
Moynahan, Ottaws .....
Turner, Mamiiton ...
Hamel. Ottawa .....
Donald. Hamilton .
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Galloway, Sarnia
Woodcock, Sarnia
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DrinkwaterBal my-Beach 2
O. Gibb, Hamilton ..... 0
Porter. Balmy-Beach ,.. 1
J. Butler, Sarnia ...... 0
W. Gibb, Hamilton ..,,, 1
Crowe, Balmy-Beach .,. 1
1. Norris, 8arnia ....,.., 1
Morin, Balmy-Beach ,,., 1
Chapman, Sarnia ..... er 1
Demarche, Hamilton .,. 1
Paithousk!, Sarnia .....
Alexander, Balmy-Beach
Perry, Sarnia . .........
Dudley, Camp-Borden ..
Thompson, Camp-Borden
Geary, Sarnia ...........
Waljer, Balmy-Beach ...
H. Awrey. Hamilton ,...
Irwin, Camp-Borden ...
Reynolds, Balmy-Beach .
Meikle, Camp-Borden ..
Thorner, Sarnia
Schelers, Sarn'a ........
Dickie, Balmy-Beach ....
Goodwin, Balmy-Beach .
Barron, Baimy-Beach .
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Coté. Sarnia ............ 0
NOTE — T: Touche, 5 points; FG

Field Goal, 3; S: Simple, 1; C: Conver-
sion, 1.
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HAINSWORTH

INSTRUCTEUR
KITCHENER, Ont, le 12—(P.C.)

—George Hainsworth, ancien gar-
dien de buts des Leafs de Toronto
et du Canadien de Montréal, sera
de nouveau l'instructeur des Sis-
kins de Waterloo, cet hiver, dans
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en tête des

Le torpilleur d'Ottawa est
maine de campagne d

moins.

La Presse Canadienne nous rap-
porte de Montréal. ce soir que Svd
Howe d'Ottawa étoile acs Red!
Kings de Détroit qui menaça de
faire la grève, 11 y a quelques se-
maine afin de conserver son salai-
re, sinon l'augmenter, est mainte-
nant en téte des comptours de la
Ligue Nationale de Hockey, après
une semaine d'activité.

La statistique officielle de la N.
H.L. note que Howe a compté un
but et a passé pour en faire comp-
ter trois autres. pour avoir un to-
tal d'un point de mieux que Dril-
lon des Toronto Maple Leafs et que
Bryan Hextall des New-York Ran-
gers. Drillon a enfilé deux buts et
a le mérite d’une passe. Hextall,
lui a enregistré un but et a don-
né deux passes,

Les Red Wings, qui ont joué une
partie de plus que toute autre équi-
pe, partagent la premiere place
avec les New-York Rangers. Cha-
que équipe a trois polnts dans le
classement. Les autres ont joué
deux parties au cours de la semai-
ne, saufs les Boston Bruins qui
n'ont joué qu’une fois.

Les joueurs les plus punis. dans
le circuit furent Sià Abel de Dé-
troit, Walter (Babe) Pratt, de Ran-
gers et Bingo Campman de Toron-
to. avec six minutes en dehors de
la glace chacun,

 

   

|| Davidson. Toronto

père venger ‘contre Vol
La ligne par excellence des Leafs |

 

Bob Davidson a mal au genou, et Nick Metz a pris sa place sur
gne des Leafs de Toronto. Voici la ligne reconstituée, en attendant la guérison de Davidson. De gauc

Syd Howe des Red Wings
compteurs

de laLigueNationale
le premier, après une se-
ans la Ligue Nationale. —

Giesebrecht et Goodfellow ont deux points de

Voici la statistique officielle:
B. P. Pts Pun.

en
min.

Howe, Détroit 3 0
Drillon, Toronto -. 1 0
Hextall, Rangers 2 2

Bruneteau, Déttroit 1, 0
Apps. Toronto 0
Metz, N. Toronto . 2
O'Flaherty Ameri. 0
Colville, N. Rang. . 0
Shibicky, Rangers
Watson, Rangers
Giesebrecht, Dét. .
Goodfellow Dét, .,
Grosso, Détroit
March, Chicago
Stanowski, Toronto
Schmidt, Boston
Abel. Détroit
Kilrea, Détroit
Motter. Détroit ..
Orlando, Détroit ,
Wares, Détroit
Allen, Chicago
Carse W. Chicago.
Chad, Chicago.
Thomas, Chicago
Blake, Canadiens .
Demers, Canadiens.
Singbush, Cana.
Boll. Américains ..
Field, Américains .
Jackson, Ameri, .
Slobodzian, Ameéri..
Sorrel, Améri. .

. Colville, M. Rang.
Coulter, Rangers
Patrick. L. Rang. .
Pratt, Rangers
Smith, Rangers
| Smith, Rangers
Adams, Canadiens.
Goupille. Cana.
Young, Canadiens .
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Hamilton, Toronto,
Héron, Toronto
Kampman, Toronto
Anderson, Amer,
Carr, Americains
Egan, Américains
Heller, Rangers
Patrick. M. Rang.
Hill, Boston .
Cooper. Chicago ..
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Gordie Drillon, sur la premiere li-
etz.

  

L'arbitre Dunlop est
le clou de la soirée

Watson bat Henning

par le Chevalier Masqué

Un lutteur transformé en arbitre,
Al Dunlop, fut le héros de la séan- |
ce de lutte d'hier soir, à l’Audi. Dans
l'une des finales, King Kong Cox

 

hors de l'arène. Mais ce fut Dun-

les antagonistes, qui reçut le plus
d'applaudissements. Parfois même
il alla jusqu’à mordre les oreilles

du gladiateur opiniâtre qui refusait

de lâcher prise sous les câbles,

Après sa disqualification, Don

demanda un match-revanche à Cox,

le vainqueur devant empocher tou-
tes les recettes. Evans avait appris

à se méfier de l'arbitre Duniop au
cours de la deuxième chute.

| terrassé par accident Dunlop

 
au

En tête de la

A cause de la séance de lutte du
lundi soir. à l'Auditorium, les Sé-
nateurs d'Eugéne Chouinard ont

 

fut déclaré vainqueur lorsque son!
adversaire devint fou de rage et pro- :

jeta Cox d'abord, l'arbitre ensuite,  glette, et qu’il fut promptement dis-

lop, qui, par ses tactiques originales :
et ses façons burlesque de séparer

Ayant son l'emporta sur Lee Frankenstein”

les Sénateurs jouent
icidemain a 8 hrs 30

: Jeudi soir, le club de Chouinard envahira Montréal.
— Deux joutes contre le Royal en fin de semaine,
— Les pratiques reprennentce soir.

| envahtront Montréal pour rencon-

,trer Concordia. Le lendemain soir,

I brille por ses façons originales de séparer les adver-
saires. — Don Evans est disqualifié, et la Terreur
Dorée gagne à l'aide de son poivre . . . doré. — |

moyen d'un coup de bélier, Evans se
dirigeait vers lui pour lui aider à

se relever, mais Cox, profitant du
fait que son adversaire avait le dos
tourné, l'assommait d'un rabbit
punch, On conçoit bien qu'à la re-
prise des hostilités. Evans se mit à
bûcher sur Cox et Dunlop, à l'aveu-

qualifié lorsqu'il knockouta Cox d'un |

coup de poing et envoya promener
Dunlop sur la glace de l'Audi.

La Terreur Dorée «Boh Westerley)
s'amusa beaucoup, dans l'autre fina-
le, parce qu'elle put se servir de

“poivre” pour frotter les yeux de
Frank ‘Adonis” Taylor sance que l'ar- ;

bitre ne le sache. Dunlop chercha|

 
Evans se dirigea vers le micro et en vain la pochette où Bob cachait que les Montagnards.

son poivre, et ne le sait pas encore.

Taylor perdit la seule chute du:
match. :
En lever de rideau. Wild Bill Wat-

Henning.

ligue,

Jeudi soir. les gars de Chouinard

l’honneur du LaSalle
ranma

Jimmy Utman forme la
troisieme ligne avec
DeGagné et Gab. Payer

 

Il est aussi question du retour de Harvey Rockburn
sur la défense de la Basse-Ville pour jeudi soir.
— Les fervents canadiens-frangais sont divisés
en deux camps. — Avec Finnegan, Charron et
autres as, les Hullois sont confiants. — Le
match Montagnards-Aviation promet des sur-
prises.

Par Jean-Charles DAOUST

La Ligue Senior de hockey de la Cité d'Oltawa n'a jamais suscué

autant d'intérêt et d'enthousiasmes, dans un début de saison, que depuis
jeudi dernier. La deuxième séance du circuit Lafleur, jeudi prochain,
promet d'attirer une foule encore plus considérable à l'Auditorium. si
les joutes entre l'Aviation et le Hull-Volant ont toujours produit du
hockey de premier ordre, les duels entre les deux équipes canadiennes-
françaises, Volants et LaSalle, produisaient, par le passé, les passes

d'armes les plus animées et les émotions les plus vives. Cette saison,
Jo-Jo Duhamel a changé le nom de son club et le Canadien. successeur
du LaSalle, occupe la première place depuis son triomphe 3-0 sur les

| ‘Dragons de la Princesse Louise.
Forts de leur premier succès, les Habitants de la Busse-Ville se

promettent de vaincre les Hull-Volants jeudi soir afin de venger les
revers subis l'hiver dernier par le club LaSalle aux mains des cham-
pions de Robert Guertin. Ceux-ci, avec 'acquisition d'Eddie Finnegau,

“de Coco Charron et autres étc. :8, attendent avec confiance loffensive
des Canadiens de Sammy Godin. S'ils ont annulé 4-4 en dix minutes
supplémentaires avec les Aviateurs de “Pop” Irvin, les champions de
Guertin veulent reprendre la tête du classement en tapant leurs vieux
rivaux de la Basse-Ville. Ce premier engagement de 1940-41 entre les
clans canadiens-français commencera à huit heures jeudi soir. Dans

le second, les Montagnards de Jerry Lowrey débuteront contre l'escadrille

de la R.C.AF.
Monsieur Duhamel nous apprend qu'il a embauché Jim Utman,

ailier gauche et centre du club Dominion de 1'Upper-Ottawa de I'hiver
dernier. Utman sera une précieuse acquisition. Il complètera une ligne
avec Roger DeGagné sur l'aile droite et Gabic Payer, au centre, De-
Gagné s'est fait valoir l'hiver denier avec les Casters de Québec de la
Ligue Provinciale et le club Noranda, dans la région minière. Gabio
Payer. de la fameuse dynastie rochelandaise des Payer, a brillé avec les
Sénateurs dans le groupe senior de Québec, sans oublier son stage aux
Maritimes et dans le nord minier. Jeudi dernier, le jeune Johnny

McEvoy, des Perth Blue Wings, fonctionna admirablement bien aveo
Vincent Godin, ex-Sénateur sur l'autre aile. et Jacques Gagnon, ex-
Volant, au centre de la première ligne. Vince enfila trois des cinq points

des Habitants. Gagnon eut une passe et un but. McEvoy, une passe,
Everett Sabourin. un gars de 215 livres qui n’a que 21 ans, fera sensation
sur la défense tricolore. Déjà, il a contribué un point à la cause du
Canadien. Avec Sammy Godin, Gérard Blais et probablement le
vétéran Harvey Rockburn, d'Aylmer, sur la défense, ‘“Sabby” permettra
à Georges White, l'as des filets, de se in couler plus douce que l'hiver

dernier. La ligne Léonard-McCaffrey-Larabie n’est pas à dédaigner

non plus. Eugène et Alec furent parmi les meilleurs compteurs du

circuit Lafleur 'hiver dernier et Mark McCaffrey semble un second

Bill Cowley.
Contre cette constellation, Bob Guertin alignera encore Aurels

Bordeleau dans la cage; Gordie Pantalone, Bill Moran et Linus Morin

sur la défense: Léo Blondin, Ray Dinardo et Eddie Finnegan, au centre;

Jacques Moussette. Coco Charron, Albert Cholette, Patsy Guzzo, Armand

Potvin, Eugène Sauvageau, Jack Seymour, Larry Larocque et autres

rapides avants.
Yvon Renaud et Aub Bergin ont bien arbitré les deux joutes d'ou-

verture. Les fervents espèrent les revoir à l'oeuvre jeudi soir.

AVIATEURS vs MONTAGNARDS.

Avec Guidou Roy, “Pickles” McNicholl et Eric McNeely, comme pre-
miére ligne aérodynamique, les Aviateurs veulent “grimper” plus haut

Ils disposent du jeune et sensationnel Ray Hardy

dans la cage comme alternant de Len Pinkie, ex-professionnel; de l'unique

Aurèle Myre. du gérant Johnny Lalonde, de Del Sherman sur la dé-

fense; de Des Bergin, Crawford, Timmins, Coonie LeFeuvre, Descon,

Porteous, Doran et Shea. ; .

Lowrey ne s’est pas laissé décourager par le départ de “Mad-Dog

Murray et Ludger Diotte, maintenant sur la défense des Dragons avee

Chick Gromoll. II aura Garnie Marshall dans la forteresse; Ab et

Normie Johnson, probablement Adélard Schingh et Johnny Ebbs, sans

oublier les jeunes étoiles de l'hiver dernier: Lipkin, Blades, Blais, Gooding,

Tressider et Cie.
La vente des billets va bon train et l'on s'attend à une foule encore

plus considérable pour jeudi soir.

En plus d'Utman, anclenne étoile

des Flyers de Cornwall, Sammy

Godin a embauché Sammy Mc-
Lean, le meilleur compteur de la

Ligue Intermédiaire d'Ottawa, 1] y
a deux saisons quand il brillait pour
Cumberland. L'hiver dernier, Sam-
my se dépensa san» compter pour

la malheureuse équipe Dominion
dans l'Upper-Ottawa.

Apparemment, les Habitants ont

aussi sifflé Normie Johnson aux

Montagnards.

Les quatre clubs en lice jeudi solr
pratique aujourd'hui: l'Aviation de

 

Avec Canadien

 

pris un repos bien mérité hier aprés: Canadien jouera contre les Diables‘
leur double victoire de fin de semai- Rouges à Verdun. Enfin, samedi
ne sur les Diables Rouges de Ver-: soir. les champions de la province
dun, mais ils reprendront leur en-| de Québec, les Royaux nous visite-
vraînement rigoureux ce soir afin de, ront. Les mêmes équipes se llvre-

préparer une belle réception aux; ront un seconu combat le lende-

midi et quart à une heure et quart:
Hull-Volants et Canadiens après le
patinage public de la soirée et les
Montagnards, avant, c'est-à-dire à
six heures et demie.

  

 

 SAMMY McLEAN, dont ia mère eutFlyers de Cornwall demain soir. Le

même soir, il y aura double pro-
gramme au Forum de Montréal: les
Fusiliers de Québec visiteront le
Concordia et le Royal croisera le
fer avec le Canadien.

le triomphe écrasant des Qué- Wxej-c. enso d 1 E¢ sb Ivetb. becols de Don Penniston, onze à
J G P E P Cpts|un, dimanche, sur les Canadiens.

Rangers 2 1 0 1 & 3 3!inquiéte fort les Civiques de Sylvio!
Détroit 3 1 1 1 6 7 3|Mantha, derniers du classement
Américains 2 1 1 0 3 4 2 Avec deux défaites en autant de

Chicago ... 2 1 1 0 3 2 39 parties. Cornwall, depuis sa victoire
Toronto .. 2 1 1 0 4 4 92 sur Concordia, a repris une belle
Boston 1 0 0 1 1 1 1}allure et sous Lex Cook, les Flyers
Canadiens 2 0 1 1 2 4 1]seront a surveiller mercredi soir.

ptt -  
  la ligue junior de l'Ontario. SYD HOWE

 

Le prochain Congrès des
Raquetteurs à Québec

 

L'Assemblée  semi-annuelle de
l'Union Canadienne de Raquetteurs
à eu lieu samedi dernier le 9 no-
vembre dans le luxueux Chalet du
Club l'Infatigable de St-Hyacinthe,
P.Q. au milieu d'une nombreuse et
enthousiaste assistance. Plus d'une
centaine de délégué venant de tou-
tes les provinces du Dominion, ain-
s' qu'une délégation des Etats-Unis,
ont assisté à ces importantes assises,
Le conférencier du jour fut M. R.-

J. Lévesque, secrétaire de l'Union
Américaine, qui parla sur ls ma-
nière de l'oragnisation des courses
e. marathon en raquettes, son con-
trôle au Canada et aux Etats-Unis.
Un nouveau club portant le nom

“Le Courageux”, de Montréal, fut
admis dans les rangs de l'Union Ca-
nadienne.
Sur la demande des Clubs de

l'Union locale de Québec t Districts,
le maire de Québec, M. Lucien Bor-
ne, invita les cluhs des Unions Amé-
ricaine et Canadienne à tenir le
prochain Congrès International dans
cette ville, les 24, 35 et 26 janvier
1041. C'est avec enthousiasme et
empressement que ies raquetteurs
acceptèrent cette invitation.
L'Union décida que les militaires  soient admis à participer aux cour-

ses de championnats. Cette der-;

nière s'adresse donc à tous jes régi-
ments pour leur demander d'entrai-

ner des équipes de coureurs en ra-
quettes.

Durant cette assemblée M. M. Bu-
reau fut élu directeur de l'Union

Canadienne pour le district d'Otta-

wa et M. Evariste Pelletier fut réélu
président cu Comité de Courses.
Sur l'invitation du président. M.

Urbain Jutras, de l'Infatigable. les
délégués prirent part à un magni-
fique goûter servi au Chalet. A la
table d'honneur on remarquait: M.

U. Jutras, présiden:. Raoul Courte-
manche, 1er vice-président. Dr A.-N.
Dupuis, 2ème vice-président, Raoul
Charbonneau, …. :crétaire-trésorier,
Wilfrid Morin, président de l'Union
Américaine de Raquetteurs, et M.

R.-J. Lévesque. secrétaire de l'Union
Américaine de Raquetteurs, MM. C.-
C. Cabana, cr, Amédée Lacroix, Al-
fred Larocque, Roch.-H. Brisson, J.-
A. Allaire, tous ex-présidents. M.
Evariste Pelletier. présdent du co-
mité des courses. et It-col, Rolland
Croteau, capitaine, ete.
Durant ce goûter l’on remis à M.

Raoul Charbonneau, arte médaille
d'or en reconnaissance de ses longs
services comme secrétaire-tréeorier.
êt pour son dévouement eu sport de
la raquette.

Avec l'addition de Kirby

Peckinpaugh?

CLEVELAND, le 12 — (PA) —
C'est aujourd'hui que le bureau de

direction des Indians de Cleveland
nommera le successeur de l’instruc-
teur congédié Oscar Vitt. Le choix
se fera probablement entre Roger
Peckinpaugh. un ancien ins#uc-

teur des Indians. Luke Sewell,
coach depuis plusieurs années, ou
un “dark horse”.

L'ancien ministre des postes. M.
James A. Farley, est arrivé à Cle-
veland. où il s'est immédiatement
abouché avec M. Smith Davis, cour-
tier de Cleveland. delativement à
l'achat des Yankees de New-York
aux prix de $4.000.000 par un ayn-
dicat de sportsmen. Les détails se-
ront conclus d'ici la fin du mois, a
déclaré M. Davis.

 

BROOKLYN. le 12 — PA) —
Les Dodgers de Brooklyn ont plus
d'espoir que jamais dans l'avenir.
depuis l'acquisition du lanceur Kir- 
Higbe avec les Dodgers;

Cleveland nomme son
instructeur aujourd'hui

 

championnat de la nationale. — Fariley espère
toujours acheter les Yankees, — Sewell ou

 

by Higbe. “Tout ce aul nous a fait | gue nationale, 127. :

 

Higbe, Brooklyn aspire au

défaut l'an dernier pour remporter
le championnat, ce fut un lanceur
capable de gagner 20 parties!” ont-

ils déclaré en apprenant la tran-
saction.

Le président Larrv MacPhail,
| pour obtenir Higbe. « dû verser
' sux Phillies la somme de $100.000,
,en plus des lanceurs Vito Tamulis
et Bill Crouch, et du receveur
Thompson Livingston.
“Nous avions besoin d'un lan-

ceur capable de gagner ses 20 par-
ties par saison, et pous n'avons pas
hésité à payer le gros prix”. a dé-
ciaré MacPhail, qui ajoute avoir
l'oeil sur Hugbe depuis deux ans.
A son avis, Higbe, qui n'est âgé

que de 25 ans, briliera encore pen-
dant dix ans dans les majeures. I
possède beaucoup de vitesse et une
excellente courbe. Cet été. 1! lança
vingt parties complètes pour les
Phils, en gagna 14 et er nerdit
19. Il enregistra le plus grand nom- 

 

i font parler d'eux plus. que jamais.

; trop dans le passé.

 bre de retraits au bâton dans ia li-

fi]
LINES

main au Forum avant le match
Concordia-Canadien. Dimanche, les
Flyers visiteront Québec.

De toutes façons, nos Sénateurs  
A moins d'accidents graves, le club

d'Ottawa devrait participer au:
moins aux éliminatoires. Le meil-|
leur esprit règne au sein de l'équi-;
pe. C'est une chose qui manqua

Nous n'avons pu rejoindre le gé-
Tant Jim McCaffrey, en “party” ce
soir au Gatineau Country Club, où

les Rough Riders sont les invités!
de leur président, l'avocat Sam Ber-'
ger. Nous croyons comprendre tou-

tefois que les Sénateurs aligneront
une recrue ou deux avant long-
temps.

 

Callura annule

contre Pace

à Toronto
——

(Presse canadienne)

TORONTO. le 12— Jackie Callu-
ra, 127, de Hamilton, a annulé en
10 rondes contre Georgie Pace, 125
3-4 de Cleveland, ancien champion
mondial des poids coq.

Dans la première ronde, Callura :
faillit mettre Pape hors de combat,
par une attaque en ouragan. Le|
nègre Pace se rallia cependant peur,
mériter un verdict de match mul.
Dans la première ronde, il alla]
deux fois au plancher. C'était a
première fois dans sa carrière qu’il
était envoyé au tapis.

4.500 spectateurs assistaient à In|
premiére séance de boxe depuis le |
printemps. Voici ie résultat des au- '
tres combats:
Angelo Callura, 126 3-4, Hamilton. |

décisionne Dusty Brown, 134, New|
York. en 8 rondes. §
Scotty Ramage. 120, Toronto, déci-

sionne Danny Webb, 124, Montréal.
Harry Hurst. 136. Montréal, knoc- |

koute Lioyé Lasky, 140, en 50 se-!
condes de le 1ère ronde.
Joey Bagnato, 137, de Toronto'

décisionne Mickey La Marr, 135 1-2,
de New-York, en § rondes. |

 
       

 

      

 

     

      

      
 

|; Canadienne-française, brillera

© comme avant d'une des lignes du
! Canadien, cet hiver, dans la lie
| que senior d'Ottawa.

; York Maple Leaf

est le champion
—

 

| Le Royal a bien lutté mails t! à
perdu son titre de champion juvé-

nile de rugby d'Ottawa et Hull, en
lee faisant vaincre 42 à 21 par
le York ‘Maple Leaf”.

! ALIGNEMENTS
; Y. M. L—-Voitigeurs, A. Gagné et
, M. Cundell; demis, O. Sauriol et P.
' Larocque; quart, R. Gagné: snap,
'R. Bouvin: intérieures. M. St-Denis
et R. Béland: milieux, L. Rochon
‘et J. Lachance: extérieures, R, Rail
et B. Marion.
ROYAL—Voitigeurs. P. Archam-

bault et R. Lacroix: demis. L. Ro-
billard et A. Robillard: quart, O.
Damour: snap, L. Boyer; intérieurs,
J. Groulx et P. Pilon: milieux. G.re

Desormeaux et R. Ryan: extérieurs,
Les annonces vous disent ;P. Larose et G. Courteaux.

où et comment acheter. | Arbitre: L, Veilieux.

 

 

HARVEY ROCKBURN

 

FINALES DE L'IRF.U.
SAMEDI, 16 NOVEMBRE

PARC LANSDOWNE 2h i5 p.m.

ARGOS vs
ROUGH RIDERS
SIEGES RESERVES — $1.10, 81.46. LOGES, $1.78

STATIONNEMENT—Bouts, $1.00; Cétés, $1.50; chaque
sccupant, $1.48,

ENTRÉE GENERALE — Aduites, 60e; enfants, Mn
Billets MAINTENANT EN VENTE cher C. W. Lindsay, Lid.

Les détenteurs d: Miilets A'abonnements suront u'h Spm,
pour acheter leurs siiges. Bas Go Me Jena, >



Lea

 

Er

elle spectacle
continue

Charte bacuat
acteur dot Apodd.

ON PARLE A NOUVEAU DE L'AVENIR DU FOOTBALL

Les dépêches de la nuit dernière nous apprennent de
New-York que le débat annuel a été entamé sur l’avenir du
jeu de football. Cette fois, on parle du football intercollégial,
en regard des progrès prodigieux du jeu professionnel. Ce
fut au déjeuner annuel de l'association des chroniqueurs de

football de New-York que les opinions furent émises,
Chick Meehan, présenté comme instructeur “honoraire”,

fit part de son opinion personnelle. Il affirma sans ambages

qu’il est grand temps que les collèges de l’Est des Etats-Unis
considèrent le football comme grosse entreprise commerciale.
Ken Fairman, gérant des sports, parmi les diplômés de l’Uni-
versité Princeton, laissa entrevoir une orientation nouvelle
du sport intercollégial: en quelque sorte ce qui se produit dans
nos collèges canadiens à cause de l'effort de guerre, moins de
concours intercollégiaux et plus de sports intermuraux. Tous
les étudiants bénéficieraient alors des programmes athléti-
ques.

Monsieur Meehan, qui plaça l’Université de New-York au
premier rang des sports intercolégiaux et qui donna l’air
d’aller au Manhattan College, a attribué le succès des collè-

ges du sud de la République à l’importance qu’ils accordent
au rugby majeur. Les autorités collégiales du sud, dit-il, ne
craignent pas de mettre la main dans le gousset.

“Ces équipes ne furent pas simplement organisées par les
collèges, dit Meehan. Les clubs Rotary, les hommes d’affai-
res, les Chambres de commerce, tous les groupes ont donné
un coup de main aux collégiens. Pourquoi? Parce que c’est
une bonne “business” pour tout le monde. Allez-vous me dire
que les hoteliers et les taverniers et les restaurateurs de Min-
néapolis étalent fâchés samedi! dernier parce que Michigan
et Minnésota jouèrent devant 64.000 fervents?

“Le football est une grosse entreprise commerciale dont
tout le monde bénéficie. Ce sport le fut toujours. En pros-
pérant dans les sports, un collège peut faire rayonner davan-
tage ses sciences et ses arts.”

Monsieur Meehan fit allusion à la récente déclaration du
président Ogden Miller du conseil athlétique de Yale à l'effet
que cette vieille université ne ferait pas d'efforts pour attirer
des étoiles athlétiques des écoles secondaires. Meehan prédit
que si telle est la politique de Yale, le chemin de fer New-
York, New-Haven et Hartford finirait par exercer une pres-
sion pour faire changer d’idée aux autorités du Yale. Mon-
sieur Failrman a dit que Princeton suit en quelque sorte la
formule heureuse de l'Université d'Ottawa: tous les étudiants
font du sport et les’autorités ne cherchent pas à faire une
“big business”.

   

Le premier amateur-expert d'Ot-
tfawa à faire un choix “All-Star”
aans l'Union Interprovinciale de
Rugby, à notre suggestion, est M.
Aldoria Jarry, le président du Hull-
Volant. Voici son communiqué de
guerre:

CHARLIE “OLD TOP”

défait l'équipe actuelle de rugby 8-5
hier, vengeant la défaite 13-12 subie

l'an dernier .. Bob Main, Joesy
McCallum, Ian Barclay et Lee
Snelling brillèrent pour les anciens

Joe Thomas fut l’as des per-
dants ... c'est Léo McCarthy qui

A ton aimable invitation concer-
nant mon choix pour une sélection
d'étoiles choisies entre les joueurs
des quatre équipes du “Big Pour”,
Je m'empresse de te répondre. Ce-
pendant, je me sens trés flatté
d'unir ma faible voix aux nom-
breux “Knute Rockne” du salon aux
traits blancs, N'en dépiaise à mes
meilleurs copains sous la couverture
du parc Lansdowne, je me mords
la langue dix fols tout en me croi-
sant les doigts et voici ma “dou-
zaine. préférée”: —

Voltigeur: Selkirk, Argos.
Demis: Noseworthy, Montréal;

Tommy et Daley, Ottawa.
Quart: Coulter, Argos.
Centre: Sealight, Montréal,
Intérfeurs: Staughtcn, Argos: et

Fraser, Ottawa.

Milieux: Wadsworth, Ottawa, ct
Burns, Montréal, |

Extérieurs; McCarthy, Ottawa, et
Thornton, Argos.

N. B. — Cinq d'Ottawa: quatre
de Toronto, et trois de Montréal. |

x x x
* HR

EN ROULANT MA BOULE
René Tessier, notre bon mara-

thoneur, est aussi un Nemrod émé-

rite .. pour nous prouver son sa-

ve,-faire, 11 nous a rapporté un su-
perbe canard noir qui a été simple-
ment délicieux ... merci René ..
Grenville Goodwain, sportsman, mi-

litaire optométriste et politicien à
ses heures, est surtout un grand
chasseur et pécheur devant le Sel-|
gneur demandez-le à Aimé,
(ruertin et J.-B. Pharand, ses co-

pains de Hull, qu’il amena avec lui

a son club à des milles au nord de
Maniwaki .. Archie Creighton, de

Winnipeg, ailier droit qui évolua sur
les patinoires anglaises depuis quel-

ques saison, s'est entrainé hier mzdi

avec ges anciens copains Dunc
Cheyne, Joe Shack et Jake Brunn-
ing si Phil Vitale, 21 ans, de!
Toronto, se sert de ses avantages |
physiques, Otta./a alignera un bélier |

«le plus: 11 père 200 livres .. l'armée
d'Eugène Chouinard termine sa pré- ‘
naration pour les Flyers ce soir à G
heures c'est une bonne chose

qu’Ottawa 20it en belle forme avec
six parties en neuf jours .., Sam

Herger. O.R.. président du club de
football d'Ottawa, à bicn fait les |
choses hier soir au Gatineau Count- |
ry Club en l'honneur de nos Rough!

 

 

Riders .. Eddie Emerson et Andy!
Tommy le remerciérent .. le gros
Bunny Wadsworth eut de la misère

à danser une jigue à cause d'une en- '
taile suble samedi contre les Tigres
...» Une centaine de convives firent

“æhooppee”" ... Toronto a déjà re-
tenu 300 billets pour samedi .. To-|
ny QGolab doit jouer samedi pro- ;

chain contre les Argos .. attention

Lew Hayman ... Eric Chipper sera |
remis d'une coupure À la machoire

... Don McDiarmid. champion ca-
nadien du tennis, et Art McKnight

qui font surtout du ski en hiver,
s'entrainent au ‘squash’ sous l'oeil
averti de Johnny Munroe .. les an- |

ciens élèves du Collège Ashbury ont|

 

préside les destinées du hockey :s-
terscolastique ... |! y aura dessiin

soir à 8 h. 30 à l'Ecole Technique
une réunion des écoles secondaires

.. la saison doit s'ouvrir le 22 ..,

les billets de la série de champion-
| nat du Big Four sont en vente chez
C.-W. Lindsay Kelly, Jerry
Brown et Fred Gardner. des Flyers,

seront à surveiller demain soir ..,

Madame Dun Cheyne, épouse du
centre des Sénateurs, se remet dif-
ficilement d'une opération au cuir

chevelu à l'hôpita! la presse
montréalaise ne ménage pas ses élo-

; ges pour nos Sénateurs: La Presse
écrit: Les sénateurs d'Ottawa ont
fait d’iImpressionnants débuts dans
la Ligue Sénior de hockey du Qué-

bec cette saison. En effet, après
avoir gagné la première joute par

3-0 aux dépens des Diables Rouges,
de Verdun, samedi soir dans la Ca-

pitale, les Sénateurs ont défait à
nouveau l'équipe d'Arthur Therrien

par 4-2 hier après-midi à l'audiio-
rium de Verdun devant environ

1 4.000 personnes. Les Diables Rouges |
ont livré une lutte dure, courageuse
aux Sénateurs, mais ces derniers,

grâce à leur remarquatle jeu de
passes et leur rapidité, ont eu la

majorité du temps l'avantage du jeu,
Ils ont compté deux de leurs points
alors qu’ils étaient à court de

joueurs. La partie a été rapide du
commencement à la fin, et les deux

gardiens de buts, Denis St-Denis,
des Sénateurs, et Andy Goldie, du
Verdun, se sont livré un duel pas-
sionnan: d'intérêt. Les attaques du

club de lx Capitale ont eu plus de
fini que celles des Diables Rouges.

Très fréquemment les joueurs de

Therrien, qui semblaient se ressen-
tir des fatigues de la joute de sa-

| medi, ont fait leurs passes avec non-
chalance. Leur back-checking a
été pratiquement nul à certains mo-

ments de Ia joule. Par contre la
défense a été passablement solide.
Paul Arcand et Ernest Laforce ont
affiché une tenue digne de mention

à la ligne bleue. Tis ont fait de
leur mieux pour protéger Goldie,

* + +#

L'ILLUSTRATION NOUVELLE,
pour sa part, publlaii — Les Sé-
nateurs d'Ottawa qui ont affiché
une fameuse tenue au cours de leur
série d'exhibitions avant l'ouvertu-
re de la saison régulière ont prouvé
en fin de semaine qu’ils seront de
dangereux aspirants Gans la course
au championnat de la ligue Senior
de Québec. Ils ont défait les Dia-
bles Rouges & deux reprises au cours
du week-end. Samedi soir, ils s'as-
surèrent un blanchissage de 3 à 0
À Ottawa, tandis qu'hier après-midi
à l'Auditorium de Verdun, ils l'ont
emporté sur les hommes d'Arthur
Therrien par le score de 4 à 2.
La différence dans le pointage de

la joute d'hier n'est pas grosse, mais
ceci est simplement dù à la fameu-
se tenue d'Andy Goldie, l'ancien
gardien de buts du Royal, qui se
montra des plus effectifs pour em-
pêcher les Sénateurs d'enregistrer
plus de points. Ayant à lutter con-
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tre une solide défense qui ne craint
pas d'employer de nolides coups
d'épaules, les Diables Rouges n'ont
pas affiché la même vitesse et la
même agressivité qu’ils le firent con-
tre les Flyers de Cornwall, mardi
dernier, alors qu'ils s'assurêrent leur
seul triomphe en quatre parties par

le score de 5 à 4.
Louis St-Denis qui alternera dans

les buts des Sénateurs avec Trevor
Higginbottom au cours de la ssi-
son, fit également sensation à l'au-
tre bout de la pautinotre à quelques
occasions lorsque les Diabies Rouges
pervinrent à s'organiser.
Renforcés par l'addition de plu-

sieurs nouvelles figures, particulié-
rement les frères Lemay, ancienne-
ment des Gaulois de St-Byacinthe,
les Sénateurs prirent une avance de
deux points dès la première moithé
de la période initiale.

+ + *
LE COCKTAIL SPORT:F

L'Université Queen a défait les
Lions 4-1 dans la deuxième partie
de la ligue junior de hockey de
Kingston, lundi soir ... les Lions re-
présentent Kingston dans la ligue
junior “B’ de 1'O.H.A. ... Goyer,
avec Belleville, l'an dernier, et Dou-
gall, de Gananoque, sont sur l’ali-
gnement des Lions le major
Edouard Yanès, du Chili, a, hier
soir, remporté la première victoire
de son pays au Salon Hippique du

Madison Square Garden ... il a en-
levé au Mexique le trophée interna-
tional, militaire et spécial devant
10.000 fervents Yanès montait
Toqui, belle bête châtaigne ... les
G-Men d’Oshawa dans la ligue se-
nior “A” d'Ontario ont été défaits
chez eux 5-3 hier soir par les Marl-
boros de Toronto ... George Hains-
worth pilote encore les Siskins dé
Waterloo dans .a ligue junior “B”

l'hiver dernier cette équipe ga-
gna le championnat ...

Notre sympathie à la sportive fa-
mille Villeneuve, de Maxville, à
l'occasion de la mort de son chef

vénérable. Monsieur Francois-B,
Villeneuve ... l’Orillia High School
remportait su cinquieme victoire

consécutive pour demeurer invinci-
ble en tête du football interscolasti-
que du Centre de la province ...
Caledonia a gagné, ou plutôt conser-
vé, la coupe McTier, symbole du
championnat de rugby anglais dans
l'est canadien mais fl fut tenu à un
match nul 3-3 par l'Université

Dalhousie dans le match final
les détails de l'OR.F.U. Senior com-
menceront samedi procnain à To-
ronto entre Balmy-Beach et la bat-

terir 2-26 de Sarnia ... la seconde

joute de championnat aura lieu à
Sarnia le 23 novembre ... les vain-

queurs disputeront le championnat
de l'Est canadien à ceux de la sé-
rie Ottawa-Toronto dans le Big

Four ... Allan Howard est le prési-
dent du club d'escrime à la Y.M.C.A.

‘NOS NAGEURS

'A MONTREAL

MONTREAL, le 11. — (Spécial) —
Les nageurs et les plongeurs

Montréal ont défait ceux d'Ottawa,
par 97 points à 44. dans une tour-
not d’exhibition. Aurèle

de Montréal, a remporté le plongeon,
et Johnny Budge d'Ottawa, s'est

classé premier dans le sprint sur le
dos. Chez les jeunes filles, Mille
Joan Milks fut la seule nageuse
d'Ottawa à remporter un point.

FILLES
Junior

100 verges, genre libre — V. Cartman,

 

 
Woods, ND.G. Durée: 40 4,
50 verges, genre libre -- Vicky Cart-

man. NDG; Leona Impey. YW.CA.;
Connie Dulieu, Col. Durée: 316,

50 verges, sur le doc — Connie Du-
Heu, Col: V. Cartman, ND.G.; Mary
Greer, N.D.G.

Senior
50 verges, genre libre — Isabelle Wur-

tele, MA AA: Eleanor Roche, ND.G,;
Vive. Ball, Y.W.C.A.

50 verges. sur ls dos — Eleanor Roche,
NDG: Violet Ball, Y W.CA ; Irene
Thoms, Col. Durée: 35.8.

50 verges, brasse — Eeanor Roche,
N.D.G; Evelyn Woods, N D.G.; Katrina
Metrakos, Col. Durée: 39.2.

GARÇONS
Moins de 14 ans

50 verges, genre libre — Norman Ash-
ton, YMCA: Don Budge, P, Gerard
Walsh. Col. Durée: 208.

50 verges, sur le dos — H Martin,

YMHA.; C. Murtson, P, D. Montgo-
mery, P. ex-aequo. Durée: 1.03.

100 verges, brasse — M. Leaser
Y M HA ; C. Murison, P., HE Rosewarme,
P. Durée, 1276.

50 verges, aur le dos — A. Rubben,
P; D. Leésser, YMHA.; R. Randlett,

| YMCA. Durée: 3486
200 verges, relais, genre libre --

ramount; YŸ MH A.
Senior

100 verges, genre libre — R. Daniel
YM.C.A; J. Budge, P;, A. Garneau, P.
Durée: 60.2

100 verges, sur le dos — J. Bucge, P.:
D. Birmingha, Col, Durée: 1.202

100 verges, brasse - Aurel Thomas,
Nationale; R Jaeger, YMCA; R. Da-

, nlei. YM.CA.
i 200 verges, genre libre — R. Daniel,
Y M.C A; L. Greenough, P.; André Gaz-
neau, P. Durée: 2.25.4.
200 verges, relais, genre libre — Pa-

ramount, YMHA. urée: 1.50.8
Plongeons -— Aurel Thomas. Natio-

i pale; B. Hamllton, P.. D. Montgomery,
P.
LEGENDE Montréal Aamateur

Athletic Association, MA.AA; St-Lau-
rent, St. L: National, N.: Notre-Dame
de Grâce, NDG: Columbus, Col:
YWCA, YMCA, YMHA, tous de
Montréal; Paramount, P., d'Ottawa.
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Baltimore:
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LA BOXE

Jimmy

Cccos, 150, Puerto Rico «3».
Philadelphie: Tommy Forte, 119.

Philadelphie, décisionne Joey Ar-
chibald, 1234, Philadelphie (10);
Gus Dorasto, 190%. Philadelphie,
décisionne Herbie Katz. T1, New-
York (8:: Al Nettlw, 147%. détroit.
décistonne Bobby Britton, 145%,

Miami (10).
Miami Beach. Fla.: Yucatan Kid,

13744, Mexico City, K.O. Pete Ga-
liano, 136, Baltimore (10).

, Washington: Charlie Burley. 181,
| Pittsburgh, décisionne vincent Pim.
pinelli, 158, Brooklyn, (10),

Chicago: Nate Bolden. 1680. Chi-
i cago. K.O. Henry Chmielewski. 160,
Poland 4.
Pittsburgh: Tony Shucco, 181.

; Boston. décisionne Harry Bobo, 210,
| Pittsburgh (10).
. Trenton, N.-J.: Bobby Green, 132,
| Philadelphie. décisionne Paul Lee.
125. Indianapolis (8).

Louisville, Ky.: Charlie Eshman.
135, Cincinnati, déeisionne Al Dor-
lac. 139. 8t-Louls (8. :

| New-York: Sal Bartola, 128. Bos-
: ton. décisionne Maxie Shapire. 127.

 
!New-York «0.

Newark. N.-J' Abe Simon. 264,
New-York. KO. Nick Morentino,

 

226, Philadelphie (2),

Hartford, Conn. K.O. Louis (Kid) !
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3 Desjardinages
ad par

Maurice Desjardins |

 

 

 

  

VOICI UNE LISTE de noms bien connus des amateurs
de baseball. Dans cette liste, il y à des gérants, des prési-
dents de club, des joueurs. Parcourez bien cette liste, et
essayez de trouver le lien qui unit ces 77 noms.

Camilli, Lavogetto, Coscarart, Mancuso, Tamulis, Franks,
Medwick, Durocher, Dressen, Mulvey, Gilleaudeou, MacDo-
nald, Collins, Schumacher, McCarthy, Young, Chiozza, Cuc-
cinello, Demaree, Witek, O'Dea, Dickshot, Brannick, DiMag-
gio, Murphy, Russo, Henrich, Sundra, Crossetti, Rosar, Knick-
erbocker, Joe McCarthy, Connie Mack, James A. Farley, Bob
Quinn, Hartnett, Cronin, Dykes, Chuck Klein, Bill Posedel,
Buddy Hassett, Zeke Bonura, Augie Galan, Linus Frey, Ernie
Lombardi, Bill McGee, Hans Lobert, John Rizzo, Joe Bowman,
Fronk Gustine, Maurice Van Robays, Benny McCoy, Al Sim-
mons, Fred Ostermueller, Gene Desqutels, Joe Kuhel, John
Rigney, Pete Appleton, Julius Solters, Muddy Ruel, Billy
Webb, Cyril Slapnicka, Hal Trosky, Frankie Pytlak, Oscar
Mellilo, Birdie Tebbetts, Charley Gehringer, Bing Miller, Billy
Sullivan, John Gorsica, Gee Walker, Joe Krakauskos, Roy Sul-
lenbine, Benny Bengough, Walt Judnich, Al Todd, Bill Rogeil.

Vous ‘avez trouvé? Tous ces joueurs sont catholiques
romains? C'est exact. Dons les majeurs, un tiers des jou-
eurs sont catholiques.

LES VRAIS “BAD MEN" DU HOCKEY sont disparus avec
Shore, Horner, Nels Stewart, Bucko MacDonald et Al Mur-
ray. Ces cinq défenses disparaissent cette année de lo
N.H.L., sur ‘les talons d'autres bombardiers tels que Red
Dutton, Harvey Rockburn et puro— :
les autres. fe

Mais il semble que parmi Lt, =
les recrues de cette année se :
trouveront d'autres robustes

jeunes hommes qui pourront
distribuer des fameux coups
d'épaule. Par exemple, Ken
Reardon et Aleck ‘’Bombar-
dier Blond’ Singbush, forment
une muraille à laquelle il n’est
pas bon se frotter.

Bingo Kampman et Reg-
gie Hamilton, des Leafs de To-
ronto, n'ont pas froid aux
yeux, et peuvent ébranler les bud
ailiers ennemis d'aussi vio- ur
lente façon que Red Horner. N. Stewart
De la Vieille Garde, il reste Art Coulter, Babe Pratt, Muzz
Patrick des Rangers, Dit Clapper et Dess Smith, des Bruins.
Au sujet de Desse Smith, le souriant colosse d'Ottawa est un
véritable Dr. Jekyll-M. Hyde. Dans la vie privée, il est
souriant, affable, mais sur la glace il se transforme en
maniaque qui semble vouloir anéantir tous les adversaires.
Même lorsqu'il n’avait pas le physique nécessaire, il se
langait farouchement sur le gros adversaire, et se knockoutait

parfois lui-même.
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3  | Pour Détroit, il faut signaler les fortes épaules de Jimmy

Orlando, lutteur et boxeur, mais qui fume sans interruption ;
un fort cigare. 

Thomas,

Nous ne voyons pas de successeurs à Shore et Horner,
qui préféraient parfois les poings au bâton, mais nous ne!

| craignons pas d'affirmer que parmi les défenses actuelles, la |
| plupart préfèrent avancer d’un pas que reculer de deux lorsque

p*tit gars de St-Hyacinthe.

les affaires se corsent’’.

 

 

Un véritable surhomme, le:
Il a démontré dimanche qu'il

méritait sa place parmi les grands marathonneurs de l‘his- !

BRAVO GERARD COTE!

| toire, en remportant le championnat des Etats-Unis, à Yon-
N.D.G ; Connie Dulieu, Coi ; Joan Milks,
P. Durée: 1,15 4.

50 verges, brasse —  Phylils Allatt,
Y.W.C.A : Irene Greer, N.D.G., Evelyn:

!

Canadien francais.

YMCA., Norman Ashton, YMCA;
Don Budge. P. Durée: 421.4.

50 \erges, brasse — H. Martin,
YMCA Norman Ashton, YM.CA,
Durée: 43

Junior
100 verges, genre libre -— D. Tæsser,

kers, lo même année que l'historique épreuve de Boston. En-|
core une fois, les lauriers de la victoire ont ceint son front de |

Il gagnera des morathons tant qu’il le
voudra, maintenant qu'il a appris la technique de la vic-
toire.
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Mascarade organisée par
la Fédération des F. C.F.|
Les organisations paroissiales ont beaucoup de vogue. |
— Funéraille de Mme J.-A. Valin. — Autres
nouvelles.

{De notre correspondant! artistes qui contribuérent à rendre
NORTH-BAY (Ont) — La se- Cette veillée agréable furent M.

| maine dernière, eut lieu. dans la! C.-A. Goudreault et Milles Odette
: salle paroissiale de l'église Saint-|et Cécile Rochon,
Vincent-de-Paul, une mascarade| —

i dorinée par la Fédération des Fem-' Mlle Yolande Lécuyver fut la ga-
mes Canadiennes-Francaises. gnante du prix d'entrée et Léo
Des prix furent donnés pour les Charetie reçut un autre prix spé-

costumes les plus beaux et les plus  Clal. jeudi soir. à une partie de
{ comiques. Mme W. Boucher qui re-!Cartes donnée par les enfants de
présentait “une bonne Vieille de,l& paroisse St - Vincent - de - Paul.

; l'ancien temps”, fut une des ga-! Mme Emmanuel Soulière et Mme

 
gnantes. L'autre prix fut donné à

; Mme Alex St-Amour habillée en
“Charlie McArths”.

| Le bridge. euchre et 500 furent

|

joués au cours de la veiliée. Les
prix furent gagné par Mme F.
Roussel, M. Mozart Gauthier. M.

J. Cataford. Mme J. Lefebvre. Mme
W. Gagné. M. William Gagné, et
M. Z. Lalande. Le prix d'entrée fut
gaimé par Mme Nelson McArthy.
Raymond Bédard et Eric Davis
dansèrent pendant la veillée. Un
goûter fut servi par les organiss-
trices.

Fete intime

Lundi scir un “shower” fut don-
né par Mile Priscille Parisien en
l'honneur de Mlle Georgina Mar-

tin, à l’occasion de son mariage
avec M. E Leveacue, au cours de
novembre. Pendant ia veillée, les
invités dansèrent et chantèrent, Is
Jouèrent aussi aux cartes et au
bingo. Un goûter fut servi à mi-
nuit.

 

Excellence Mgr R.-H. Dignau. En-
dimanche matin dans la chapelle
du coliège de North-Bay, par son
Kenneth. de North-Bav. et L.-J.
viron 500 soldats étaient présents.
Après la messe un sermon fut

donné par son Excellence dans le-
quel il dit aux soldats qu'ils étaient
“Ia fleur” de Is nation canadienne.
M leur montra lea nécessité de
prier dans ce temps de guerre. le
R. Père Bart nssistait son Excel-
lence pendent la messe.

Lundi passé, les Knights of Co-
lumbus donnèrent une veillée nour
les soldats du camp d'entraînement
centre no. 27. Quelques artistes de

 

 
|

Sturgeon-Falis furent invités à cet-
te velllde.
Miles Rolande et PRoberte Mi-

chaud égarèrent les soldats par de
nombreuses chansons. Les autres

Raoul Marleau, Mme J. Collins, !
Mme W. Ranger. M. E. Souliére. M.|

I's. Bedard gagnèrent les prix de

; “bridge”. Les autr:- prix furent ga-
j Enés par Mme Eugène Soulière,

Mme L. Montcalm. L. Denise, N.

j Pilon, Mme L. Larocque et Mme
i Moreau. le goûter fut servi par

;les mères des enfants.

! Mardi soir dernier. Mlle Germai-

| ne Gauthier organisait une soirée
en l'honneur de Madeleine Joyal,

fille de Dr et Mme 1. Joyal, qui

part dimanche pour entrer dans
un couvent à Montréal. Les invi-

; tées lui présentèrent un sac à voys-
jge et un parapluie.
, On jous au bingo au cours de la
‘soirée. Le goûter fut servi par Miles

| Germaine Gauthier. Marcelle Le-
blanc. Marthe et Gilberte Gauthier.

Funérailles
Les funérailles de Mme J.-A.

Valin, épouse du juge Valin, ont
eu lieu la semaine dernière à To-
ronto.
Mme Valin laisse son époux, le

juge Valin: un fils, George Valin,
de Sudbury: une soeur. Mme Pirch,
de Toronto, et deux petits-fils:
Kenneth, de NoMrth-Bay, et L.-J.
Valin, de Toronto.

Va-et-vient
Mile Yvette Cholette. institutri-

ce à Corbeil. visitait ses petites
soëeurs, Anita et Thérèse. étudiants
à l’Académie Sainte-Marie de Hai-
ieybury. la semaine dernière.
Mme M. Molineaux est de retour

à North-Bay, après avoir visité des
amis à Sudbury, pendant quelques
temps,
M. Yvon Doucet est retourné à

Toronto après svoir rendu visite à
son oncle et à sa tante, M. et Mme
J.-J. Doucet, 414. rue Main.
M. et Mme Marius Cholette vi-

isitaient Jeurs petites filles. Anita
(et ‘Thérèse. à l'Acadérnie Bainte-
| Marie d Haileyoury, dimanche der-
nier.

 

  
 

poeme ——1
Les fervents

du croquet
s'organisent
amet

Il y aura le mercredi soir 20
novembre, au chalet du olub
athlétique Laval, une réunion du
vomité formé par les équipes de
la ligue de croquet de la vallée
de l'Outaouais. Les membres de
ce groupe ont été choisis hier
soir. Mile Styles, 245, rue Ri-
deau, qui avait le billet chan-
ceux 1323, est I'heureuse gagnan-
te de la tonne de charbon.    .…—

|ere

MM. Rhéal et Vincent Cauchy,
étudiants du collége Bourget de Ri-
gaud, visitaient leurs parents, M.

et Mme Arthur Cauchy, 184, rue
Wyld, samedi et dimanche dernier.
Mile Bertha Cholette, de Conis-

ton, a passé la dernière fin de
semaine chez ses parents, M. et
Mme Martus Cholette, 159, rue
Wyld.
M. et Mme Raymond Pelletier

sont de retour après avoir fait
un voyage dans le sud de l'Ontario.
M. et Mme Mathias Pilon visi-

tent leur fille, Mme A. Séguin, de

sudbury,
M. Nelson Cholette, employé de

la Compagnie Bell Telephone A
Sudbury, à passé la fin de semaine
chez ses parents, M. et Mme Ma-
rius Cholette.

Mille Yvonne Lefebvre, de Stur-
geno-Falls, visitait ses parents, M.
et Mme C.-J. Lefebvre, la semaine
dernière.
M. Arthur Duquette, du régiment
RHLI de Camp Borden, visilait

ses parents, M. et Mme Duquette,
323 rue McIntyre, pendant la fin
de semaine.

M. P. Lefebvre, du régiment Grey

et Simcoe de Camp Borden, visi-

tait ses parents, M. et Mme C.-J.
Lefebvre, la semaine dernière.
Mme J.-P. Leblanc et sa fille

Laurette, visitaient Aflles Yvette et
Rita Leblanc, étudiantes à l’Acadé-
mie Sainte-Marie d'Haileybury, sa-
medi dernier.

M. Alfred Cholette. du régiment
R.HL.I. de Camp Borden, viaitait
ses parents, M. et Mme Marius

Cholette. à la fin de la semaine.
M. et Mme Léo Régimbal, accom-

pagnés de leurs gargonnets, Jean-
Paul, Raymond et Joseph, visi-

talent la Rév. Soeur Jacqueline-
Marie, asv., et Milles Lucille et
Pauline Régimbal, toutes trois à
l'Académie Sainte-Marie d'Hailey-
bury.
M. et Mme A. Corbeil. 331, pre-

mière avenue, ont passé la fin de
semaine avec leurs filles Florence
et Rita. employées à Rouyn et à
Noranda.

 

AVEC NOS

AMATEURS

[1 n'est pas Impossible après tout
que Guy Francoeur, joueur de dé-:
fense du Concordia l'an dernier,
s'aligne cette saison avec les Dia-
bles Rouges de Verdun cet hiver .
Rencontré, le Dr Walter-E. Char-
land, un directeur du Verdun, a re-
fusé d'affirmer ou de nier si des
démarches étalent actuellement en-
tumées pour faire l'acquisition de
Francoeur. . Le Verdun a absolu-
ment besoin d'un joueur de défense
surtout de la trempe de Francoeur.
Une assemblée des arbitres eut

Heu lundi soir à 8 h. 15 à l'hôtel
Queens... les officiers du bureau
des arbitres leur donnèrent des
conseils et des informations... On

sait que tout arbitre devra deman- ‘
der la permission A ce bureau pour |

officier dans lens joutes de la Quebec

Amateur Hockey Association cet
hiver.

Albert Reid, vice-président de la
Q.A.H.A. pour ie district de Sher-
brouke, a déclaré en fin de semaine
que le champiun intermédiaire de

son district sera couronné cham-

plon de la province je printemps
prochain... ‘Le club de Sher-

brooke ne sera pas facilement éli-

miné cette safscn”, & ajouté Reid...
William {Jddell, président des grou-

°pe& mineurs de la Q.A.H.A., est en

quête d'erbitres pour cet hiver...

Tous ceux qui désirent arbitrer de-

vront s'adresser à M. Liddeil. 722
Avenue Woodland, Verdun, ou York

3840,

Eddie ‘runau, Vice-président de

la ldgue Sénior de huckey du

Québec, voit à chaque partie. dispu-
tée principalement le dimanche

après-midi, que tout soit en ordre
et selon les règlements.. Nas con-
sells judicieux sont auivis À la let-
tre. Eddie Gronau est mainter

et maintes fois félicité avec raison
pour sun travail.

Ti appert que Rod Lorrain, une

fois qu'il sera réinstallé comme

amateur, pottera les couleurs du
Canadian Amateur... On dit que
Dave Campbell a fait ure pression

sur le Royal afin que ce club lui

donne la permission d'aligner Ior-
rain à ia place de Maurice Richard
qui s'est fracturé la jambe gauche

mercredi dernier au Forum.
On nous informe que Coco Blan-

chard et S.-Pierre resteront avec
le club 8.-Jéréme, de Ja Tlgue

Montréal et du district cette sal-
son... Le gérant Henri Francneur
aurait obtenu à date les servires
des joueurs sulvanta: Poliesan, Hu-
don, Desjardins, Hamelin et Jean

Huguet... Ie 8.-Jéréme ouvrira sa
saison A Rhawinigan Falls le 17 no-

vembre...ste
HOMMAGE À
TONY GOLAB

TORONTO, 16 12-—(P.C.)—D'après
Ralph Allen. chroniqueur aportif
local, Jos Ryan, gérant des Bom-

hers de Winnipeg, est un grand ad-
mirateur de Tony Golab, l'étoile

des Rough Riders d'Ottawa.

“L'éloquent gérant des Bombers,
“Tussel” Ryan, ne craint pas beau-

coup les Argos et ie Balmy Beach.
mais ii doit prendre une longue
respiration avant de discuter ies
mérites des Rough Riders d'Ottawa.
M croit que même une équipe fé-
minine serait dangereuse af eile
comptait Tony Golab dans le
champ arrière.

“Et dire que Golab a failli venir
habiter Winnipeg. 11 y a une couple
d'années. déclare Ryun. Lorsque
Tony travaillait à Fort William, dit-
11, nous l'avions pratiquement cerné.

Chaque jour, nous allions je voir.
porteurs d'un chèque accepté, mais
Tony n'a jamais vculu l'accepter.

Peu irmpor.e, 1} pourrait faire par-
tia As mon équipe d'étoiles même

couché sur ie dea”,

 

 

300 "ex *100
Livrées — Sans taxe
— Tous frais payés

1000" 250
à toute personne ou unité    

Envoyez montant de la commande
avec matricule, grade, nom et unité
du soldat d'outre-mer à Dépt. Fran-
chise de Taxe, Case postale B.B.,
Québec, P.Q. Indiquez si vous pré-
férez avec ou sans bout de liège.

PORTEZ BONHEUR AUX SOLDATS .. . ENVOYEZ

BlackCatOUTRE-MER:

Sloeotmeiliaus gril!
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SUDBURY

 
— Choses qu'on ne

Le “Star” ne prise pas
la candidature de

| M. Whissell
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Le journal de langue anglaise manifeste du depit.
doit pas ignorer. — Des

cours d'agriculture par la St-Jean-Baptiste de la
paroisse Ste-Anne. — Succès de l’Institut Com-

 

«De notre correspondant

SUDBURY, Ont. 11— M. E.-A.
Whissell, échevin du quartier Four-
nier, a officiellement anhoncé sa

candidature à la mairie pour les

prochaines élections municipales.
“Le Droit” a annoncé cette nou-
velle en primeur dès la semaine der-
nière.

Mais. le journal local anglais
“The Sudbury Star” n'a pas prisé
cette façon naturelle d'agir. Il a

accusé M. Whissell “de manquer de
franchise. parce qu'il a déclaré of-
ficiellement sa candidature à un

Journal de langue française d'Otta-

wa, après avoir dit à un de ses re-

cis.” Et ce même journal ajoute que

“cette déclaration a été faite dans
le but de recevoir l'appui d'une par-

tie de la populatoin inconnue des
autres.”

Il importe de remarquer que “Le
i Droit” est le journal des électeurs
canadiens-français de Sudbury et

*Qque ceux-ci représentent presque le

| tlers de la population. Si M. Whis-
sel & tenu à faire sa déclaration
tout d'abord au ’Droit” et ensuite
au journal anglais, c'est qu'il a
voulu faire usage de sa liberté de
citoyen.
Le même journal accuse M. Whis-

sell d'avoir retardé pour annoncer
sa candidature, bien qu'il y eut en-
core plus de trois semaines avant les

: élections. Le “Star” ajoute que les

électeurs avaient le droit de connal-
tre la décision de M. Whissell avant

 
que des candidats à la mairie aient
annoncé leur décision le jour même
de la mise en nomination et le
“Star” n'a fait aucun commentai-

| re.

Le “Star” manque certainement
de justice en ajoutant que la dé-

ciaration de M. Whissell a été faite
A “une partie «e la population in-
connue des autres.” Cette déclara-
tion se passe de commentaires car

on sait à Sudbury que l'élément
français n’est pas inconnu et le

journal local de langue anglaise de-
vrait être le premier à le savoir.

Si ce journal veut s'attaquer à un
individu, qu'il fasse cette restriction
et n’attaque pas ses compatriotes.

La lutte à la mairie promet d'être

présentants qu’il était encore indé- |

ce temps. II est pourtant déjh arrivé’

mercial. — Autres nouvelles.

pital souffrant: de douloureuses

brûlures.
Le feu se déclara au moment Où

les occupants prenalent une . partie
| de cartes dans les appartements de
Mme P. Laviolette. Le feu avait

! déjà trop de force pour étre ételnt.
i La petite Jeanne dormait. Elle
fut asphyxiée par la fumde, avant

‘qu'on put venir & son secoyrs, Tou-
tefois, Mme Laviolette réussit a
sauver son bébé âgée de onze mois,
‘en le lançant par une fenêtre a
| vingt pleds du sol. Le bébé sortit
indemne de sa chute.

| Les funérailles de la Jeune en- ~
‘fant eurent lieu jeudi aprés-midi,
sous la direction de lu maison Du-

* charme.
; Succes de l’Institut

‘ Comnicrcial
| Durant le mois d'ectobre, les éle-
! ves de l'Institut Commercial se sont
distingués par le grand progrès ac-
compli dans leurs études. La moyen -

;ne a monté de dix points et le

nombre d'excellences a doublé. Mile
M. Black, avec 1375 points aur 1400,
et M. R. Lachapelle, avec 1344, ont

gagné les prix d'honneur.
Milles C. Charette, R. Charette. C.

Miron, D. Costello, A. Dastl, M.
Nauit. M. Dupuis, R. Simard, L.

Durette et MM. A-M. Roy et EL.
Potvin ont obtenu une mention ho-
norable. Le nombre des élèves
augmente toujours et les résultats
sont toujours de plus en plus en-

courageants.
; Durant la dernière semaine d'oc-
: tobre, les demoiselles, sous la di-
rection de leur institutrice et de la
présidente, ont sacrifié une journée
de leurs temps pour décorer leur
classe d'embièmes, de drapeaux et

de photographies encadrées.
Exonéré de Lout blâme

Sun Honneur le juge E. Proulx n

exonéré L. Mongeon de tout hlâme.

après que ce dernier eut été accuse
d'homicide involontaire par le po-

licier P. Poland, de Warren, le 22
avril dernier. L. Mongeon avait été

accusé d'avoir causé la mort de Ç

| Bisaillon, quand celui-ci fut tué

i alors que le camion de l'accusé

avail versé a un mille de Hagar.

Funérailles

'  Jeud! dernier, Mgr S Côté, P.D.
| curé de Chelmsford, offictait aux

! funérailles de Mme Aurélie Brous-
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l'une des plus intéressantes dans, geau, décédée mardi, le 6 novem-
l’histoire de Sudbury. Jusqu'à pré- pre. Mme Brousseau mourut subi-
sent, quatre candidats sont sur les tement d'une maladie de coeur, alors
rangs. Le présent maire, M. W.-J.! qu'elle faisait ses emplettes dans

Laforest. briguera de nouveau les un magasin du village. Elle naquit
suffrages. Outre M. Whissell. M. W. à aAvimer. Qué. elle était Agée de
E. Beaton a déciaré qu'il poserait 88 73 ans. Elie et son mari s'établirent
candidature. Un quatrième canadl- à Cheimsford en 1914 et y demeu-

dat, M. J. D. McInnis, président de; rérent jusquen 1931. La défunte
la commission locale de l'hydro et. était membre de la Congrégation
ancien échevin, n'a pas encore don-| des Dames de Ste-Anne. Lui sur-

né sa décision, mais il semble bien! vivent, outre son épouse, un fla
qu'il sera dans la lutte. "Emile. a la maison, et quatre fil-

Il y aura 961 votants de plus sur les: Mme J. Nadon et D. Chevrier,
la liste électorale de 1940 que sur de Chelmsford; Mme A. Nault, de
celle de 1939. Ceci veut dire qu'un' Chicoutimi, Qué, et Mme C. Mé-
total de 13,985 contribuables auront! nard. de Sudbury; un frère, N
le droit de voter aux élections mu-| Saumier. de Hull, Qué. et une
nicipaules du 2 Gécembre prochain.! soeur, Mme D. Patrie. aussi de Hull.
Le quartier Fournier compte 3.673; L'innumation eut lieu au Cimetière
Ryan, 6.200; McCormick, 4.112.

La S.-J.-B, de Ste-Anne
Vendredi soir. les membres du

conseil et de l'exécutif de la Saint-
Jean-Baptiste de la paroisse Ste.
Anne, ont tenu leur réunion men-
suelle, Plusieurs questions très im-

portants furent étudiées, notam-
ment le secours que ia société doit

apporter à l'Orphelinat d'Youville,
sur les instances de la F. F. C. F.
Le comité de l'agriculture « déci-

dé d’inaugurer une série de cours
pour la classe agricole de district
de Sudbury, sous la direction de
notre agronome, M. R. Leroux. Ces

cours auront lieu une fois par se-
maine à la salle paroissiale, au club
St-Louis. On espère que ce mouve-
ment aura l’encouragement de tous.
Pour toute information au sujet de
ces cours qui commenceront dans
un avenir prochain, on pourra s'a-
dresser à M. Leroux on: à M. P.-A.
Ricard, président de Ia St-Jean-
Baptiste de la paroisse Bte-Anne.

Plusieurs autres questions se
rapportant à l'agriculture ont aussi
été sérieusement étudiées.
Les présidents des différents co-

mités traitéèrent de la question du
cinéma français, du français à la
radio et du recrutement.
Toutes ces questions pourront

être mises à exécution, mais ll fau-
dra nécessairement le concours de
1a population canadienne-francaise
de Sudbury et du district. Le pre-
mier moyen serait de donner son
abonnement à ia société en achetant
une carte de membre quand l'agent
de recrutement rendra visite aux
families cansdiennes-française de
la parotase.

Flilette asphyxiée
La petite Jeanne Guilbeault, âgée

de trois ans. est morte à l'hôpital
Bt-Joneph, après que is maison de
ses parents adoptifs, M. et Mme H.
Guilbeault, :93 Dufferin Terrace,
eut été détruite par le feu. jeudi
soir. Mme H. Guilbeault est à l'h»-  

! catholique de Chelmsford. Les por-

teurs étaient D. Chevrier, C. Mé-

,nard, J. Nadon. B. Roy, WwW. Mont.

pellier et E. Montpellier. _

‘A la famille en deuil, "Le Droit

"offre ses sincères condoléances.

GLACE| BAY.&:
N. SYDNEY. 2t

(Presse canadienne)
GLACE-BAY, N.-E., le 12.— Deux

; buts à la troisième période om
‘ donné aux Miners de Glace ‘Bar

une victoire de 4 à 2 sur les Victo-
rias de North Sydney. L'instruc-
teur-joueur Jo-Jo —Graboski et
Boots Baird comptérent pour les

vainqueurs dans la période finale.

Vic Hennebury et Ab Conick
avaient compté dans les périodes
précédentes.
Pour North Sydney, les comp-

‘teurs furent Tic Williams et Jimmy

Russell.

ÉLECTIONS À

SMITHS FALLS

SMITH SPALLS, le 12. — ‘6pé-

clal» — Becrétaire-trésorier depuis

deux ans, M. Staniey Livingstone a

été élu hier soir président de l'équi-

pe de hockey de Smiths Palis, suc-

cédant au docteur J. A. McCue. M.

Ray Livingstone 8 &4 élu secréial-

re-trésorier, et “Rusty” White, di-

ronomination des officiers met

fin aux rumeurs qui disaient que

l’équipe de Smitns Fails n'opérerait
pas cette année. dans la ligue du
Haut OQutaouals. L'hiver dernier,
Smiths Pails avait remporté le
championnat de ce circuit.
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Nouvelles
tactiques

aériennes
[en batailles aériennes de la pre-

mière année de guerre sont en train
d'amener des transformations radi-
cales Nun seulement dans les tac-

tiques rails encore dans l'armerneni

des avions de combat et les bom-
bardiers britanniques. Voild ce
qu'a souligné aujourd'hui à une
conférence de presse le commodore
de l'air G.-V. Walsh de retour au
Canada afin d'amener, croit-on,
tune modification radicale du mode
actuel de formation dex recrues qui

suivent présentement les cours du
plan d'entraînement aérien impérial
dans une yrès d'une centaine d'éco-

jew ag Canada. Le leutenant-volo-
nel d'aviation W.-D. Van Viet,

cummandant de la première escu-
drille canadienne de Haison qui ac-

cumpagna la première divislon de
Varmde en Angleterre. u également
assisté A l'entrevue.
WALSH SERA INSTRUCTEUR
ls commodore Walsh "a pas nié

que luiermême, Van Viiet et trois
autres chefs d’escadrille soient re-
venus dans le Dominivn pour faire

part aux Instructeurs aériens des
connaissances nouvelles acquises

dans Irs combats de l'air en Gran-
dte-Bretagne. On s'attend donc à
ce que l'hon, C,-G. Power, ministre

canadien de aviation, annonce
sous peu aux Comrn ines ou — hors
du Faclerment — dans un communi-

qué dé presse le rôle exact que
joueront \(ncessammment Walsh et
«8 camarades de retour au Cuna-

to

commodore Walsh "ui avait

charge quartiers généraux de

l'aviation ranadienne A Londres a

expliqué aux journalistes que la

tendance uctuelle en Angleterre

était de construire ou d'acheter des
avions de combat ou des bombar-
diers plus puissants quant au blin-

age et aux pièces d'artillerie, Le

Haut commandement de l'air anglais

a décidé tout comme Celui de

l'Allemagne -- d'installer des canons

légers et de blinder de plus en plus

bornbardiers et avions de chasse.
Le commodore Walsh nota en-

core que les avions de guerre des

helligérants avalent de plus en plus

de rayuns d'action. Ce qui signifie

que les éscadres de l'air britanni-

nues porteront de plus en plus loin

teurs attaques en territoire ennemi

tandis que les adversaires -- il va

subs dire pourront faire la même

chose,
Walsh Nu pus voulu dire sl les

machines américaines de combat et

de hombardement qui arrivent à

pleins bateaux en Angleterre Atajent

ritunies vaunons au lleu de mi-

traîlleuses mieux  blindées gue jes

avions de guerre que les Etats-
Unis avaient vendu à la France au

Le

des

de

début du présent confltr, On sait

que tes journaux  d'outre-frontière

s'étaient plaint de l'insuffisance

d'urinement «1 de hlindage de leur

aviation domestique. l'après les

remarques préulubles du commoe-

dore on peut conclure, en consé- ©

quence, Que nos Voisins du sud —

grâce aux legung des batailles

d'Europe apportent maintenant

plus de réalisme dans la construc-

tion de lear aviation de guerre,

BOMBARDIERS PLUS RAPIDES

Le vommudore de l'air de retour

à Ottawa et le lieutenant-volonel

d'aviation Van Vliet ont été nnani-

mes A dire que fa population civile

d'Angleterre Lenait parfaitement le

bombardementscoup en dépit des

aériens nazis, Walsh termina en

prédisani l'envoi an lizne de feu

MOUs peu par la Grande-Bretagne

de bombardiers d'nn nouveau type

— apparemment plus lourds ei plus

rapide
—___

34.358 électeurs

t d'Ottawa
ag

dans l'Es
————

A la suite de lénumération dans

l'Est c’Ottawa. la liste électorale

comprend 34.358. comparativement

à 31418 en 1937. Le tribunal de ré-
vision a ajouté 150 noms à la liste.

L'appel nominal aura Heu de 2 h.

à 3 h… heure d'été, dans l'après-
midi du 20 novembre, à la salle aca-
démique de l'Université d'Ottawa.

Le jour de l'élection, le 27 novem-
bre, il y aura 102 bureaux de scru-
tin dans l'Est d'Ottawa. Me Joa-
chim Sauvé, C.R.… est le directeur

du serutin.

 

Le communiqué du
gouvernement grec

-

Presse associée)

ATHENES, ie 12
de la sécurité domestique de Grèce
publie aujourd'hui le communiqué

suivant.

“Hier. les raids suivants ont
exécutés à l'intérieur:

‘’\-Des bombes ont été lancées

sur Ioannina. ou la population a
ete mitraillée

“2-Une ville de Thessalie n'of-
frant aucun intérêt militaire a été
HMombardée. II veut un certain

nombre de victimes et quelques
dommages furent causés parmi la
population rurale,

“3-Certains villages et villes de
l'Epire ont été bombardés, Dans

l'un deux, des avions ennemis sur-
volèrent les toits à basse altitude.
mitraillèrent les habitants et lan-
rérent des grenades à main. I v

eut quelques victimes et de légers
dommages.

“4- Des bombes furent aussi lan-
cées sur Corfou, près de la statue
«de Capo-d'Istria et de la biblio-

thèque loniennes Il n'y eut ni vic-
times ni pertes.

“5-Des bombes furent aussi lan-
cées dans le cimetière anglais de
la région de Kilkis. I) n'y eut pas
de dommages. L'avion qui exécuta
le bombardement survola le village

de Corona. vers 1 h. 30 de l'après-
midi et aussi le territoire vougosia-
ve
6- Certains villages de la région

du Pinde, dont Samarina et Dis-
trato, ont été pillés par des Ita-
liens en train de retraiter.
“Les villes et les villages bombar-

dés n'offrent rien qui soit d’inpor-
tance militaire. On en conclut que
l'activité des avions ennemis a pour
but exclusif de terroriser la popu-
lation civile. parmi laquelle on
compte toutes les victimes et tous
les dommages causés par les raids
d'hier Le moral de la population
est excellent.”

éte

-— Le ministere ;

'Démenti de
I’Amiraute

«Presse canadienne)
LONDRES, le 12. — L’Amirauté

britannique & émis aujourd'hui un
communiqué faisant savoir qu'il
était faux qu'un navire de guerre
allemand de surface ait coulé quinze
ou vingt navires d’un tonnage total
de 86.000 tonnes dans l'Atlantique.
“On peut maintenant affirmé, dit

le communiqué, qu'une partie sub-
stantielle des navires formant le
convoi attaqué ont réussi à déjouer
le navire de surface allemand au
cours de la semaine derniére dans
l'Atlantique.
On n’a donné aucun détail sur le

nombre des navires qui avaient
réussi à déjouer le navire de guerre
allemand. On n'a pas révélé davan-
tage l'identité de ce dernier navire
qui avait sillonné l'Atlantique.
‘Au moment de l'attaque du con-

voi, les rapports faisaient savoir
qu’il s'agissait du cuirassé de poche
allemand “Admiral Scheer” ou du
“Luetzow”,
Parlant ‘de l’arrivée récente des

prisonniers de guerre d'un sous-
marin italien qui avaient dû se ren-
dre après une lutte avec des navi-
res britanniques, des autorités na-
vales ont déclaré qu'il était impos-
sible d'empêcher les sous-marins
italiens de passer par Gibraltar
étant donné que le détioit à 10 mil-
les de large et plus de 300 brasses
de profondeur à certains endroits
les plus creux. Des mines ne peu-
vent être déposées de façon a
obstruer d'une manière efficace le
passage des sous-marins ennemis.
Ces mêmes autorites navales ont

rappelé qu'à la dernière guerre des
sous-marins britanniques avaient
réussi à passer par les Dardanelles
ét ainsi à se rendre dans la mer
ae Marmara. Les Dardanelles n'ont
qu'un mille de large.
rr

COMMUNIQUE
ITALIEN

pre

 

(Presse associée)

ROME, le 12. — Le haut com-
mandement italien a émis aujour-
d’hui le communiqué suivant:
“Au cours de la nuit du 10 novem-

bre, l'un de nos sous-marin de l’es-
cadrille du centre de la Méditerra-
née s'est attaqué à des navires de

guerre britanniques et a frappé un
navire en formation avec deux tor-
pilles. On ne sait si une troisième

a manqué son objectif. Si ce navire
n'a pas coulé, une chose certaine
s'est qu'il a été fortement endom-
magé.

“Dans la nuit du 11 novembre, nos
sous-marins ont remporté une nou-
velle victoire. Ils ont torpillé deux
cargos en convoi et fortement es-
cortés qui se dirigeaient vers l'est
de la Méditerranée.”

‘Dans les milieux britanniques,
on n'a fait aucun commentaire sur
ces revendications italiennes.)

“De bonne heure dans la journée
du 12 novembre. les avions ennemis
ont attaqué la base navale de Ta-

ceux de nos .avires ont répondu vi-
goureusement. Un seul de nos na-

vires a été fortement endommagé.
II n'y à eu aucun blessé et aucun
mort. Six avions ennemis ont été
abattus eL leurs pilotes faits pri-
sonniers. Trois autres avio: enne-

REVIENT SUR *| ranto. Les canons de la dca. et, 
mis ont probablement /té descen-
dus.”

(Le communiqué britannique sûr ‘
ce raid n'a pas encore emis.)

“En Grèce, les attaques de l’enne-
mi sur Kalabaki ont été entièrement|

écrasées. Notre aviation a fait plu-

sieurs raids aériens sur les objectifs

militaires d'Ioannina, de Metsovon,
de Kastoria, de Corfu, de Larissa et!
de l'isthme du lac Presba. Tous!

nos avions sont retournés à leur |
base.” |

‘Les Grecs dans leur contre-atta-|
que rapportent toujours de nouveaux
succes contre les Italiens. Un com-!

riens italiens n'ont caucé aucun
dommage d'importance aux objectifs
militaires)

‘’Dans le nord de l'Afrique. les for-

ces mécanisées de l'ennemi ont été

attaquées par nos colonnes dans is
région d'Alam F) Hatchi, au sud-est
de Sidi Barrani. Nos escadrilles

ont bomba d“ avec sticcès le champ

Arab, au sud-ouest d'Alexandrie. le

champ d'aviation à Maaten Bagush,

les casernes et les travaux de forti-
fications de l'ennemi à Matruh.

“Les aviateurs de l'ennemi ont
laissé tomber des bomtes à Derna
qui ont frappé les maisons de ci-
vils. Deux personnes ont été tuées

et 10 autres blessées. Tous étaient
de. jeunes Musulmans. A Benghesi
une prison a été atteinte. Trois
Musulmans ont été tués et 10 autres
blessés.

‘La RAF. en ’gypte n'a pas en-
core éris de communiqué sur son
activité d'hier.)
“Dans l'est de l'Afrique, les at-

taques répétées de l'ennemi sur Gal-
labat ont été entièrement repous-
sées.”

(Un communiqué britannique ve-
hant du Caire rapporte que Gallabat
est encore au main des forces bri-

tanniques.»
ees

LA GUERRE EN AFRIQUE ET
DANS LE PROCHE-ORIENT

—

 
‘Presse associée)

LE CAIRE, le 12— Les troupes
anglaises ont obtenu des succès
dans la région de Gallabat. poste de
frontière du Soudan anglais, récem-

ment recapturé aux Italiens, dit au-
jourdhui un communiqué anglais.

“Hier, dit le communiqué, nos
troupes. opérant de Galiabat. ont
infligé de lourdes pertes à l'ennemi,
sans éprouver elles-mêmes de per-
tes nombreuses.”

T1 parle aussi d'une attaque per
l'artillerie angiaise d'un camp ita-

lien, ol de la garoline et des entre-
pols de vivres furent mis en feu.
Le communiqué d'hier. qui nie

que Gallabat ait été recapturé. per
les Italiens. dit que cet endroit est
aux mains des Anglais.

memepr marre

Presse associée)
BERLIN. le 12 — Hitler & reçu

aujourd'hui Vyachesiaff Molotoff, à
la chancellerie de Berlin peu de
temps après l'arrivée du premier
ministre de Russie, venu en Alles
magne pour tenir des conférences

qui pourraient affecter le cours im-

médiat de la politique de l'axe dans
les Balkans.
Molotoff est allé conférer avec

le chef nazi après une converse-
tion avec von Ribbentrop, minis-
tre des affaires étrangères. 

, vaisseau quittant un port

 

LE

L'attention du monde s’est tourné vers les Balkans, dernièrement aver I d :
d’hommes à ses frontières, mais on ne s'attend pas à ce qu’elle entre dan s le conflit immédiatement, à moins que la Bulgarie de son côté fasse des
siennes.

 

La guerre en

Afrique et dans

le Proche-Orient
——

(Presse associée) |
LE CAIRE, Egypte, le 12, — L'ar-,

mée anglaise publie aujourd'hui le
communiqué suivant:
“En Egypte, au Kenya et en Pa-

lestine, pas de changements. !

“Au Soudan, hier, nos troupes,
opérant de Gallabat. ont inflige de

lourdes pertes à l'ennemi, sans |
éprouver elles-mêmes de grandes!

pertes. Pendant toute la journée.
notre artillerie a attaqué avec suc-

cès des objectifs dans le camp en-;
nemi, à Ghelb el Metemma. et al- |
lumé un certain nombre d'incen-

dies dans du pétrole et des maga-'

sins. Dans le secteur de Kassala,
les opérations se continuent.”

Radi

L'ITALIE

SA DÉCISION

‘Presse associée)
ROME, le 12. — On rapporte au-

jourd'hui d'une source autorisée que
le gouvernement italien ne peut ga-
rantir au gouvernement des Etats-

Unis le sauf-conduit à un vaisseau
qui ramene des citoyens ameri-
cains d'un port européen.

La déclaration reprend la versior
publiée ici. par le même porte-pa-
role, hier, de la réponse de Rome à
une demande américaine à ce sujet,
La déclaration d'hier disait qu'on

accorderait un sauf conduit à tout

italien.
mais non à des vaisseaux quittant
des ports de l'Atlantique.

L'attiude allemande et italienne

muniqué grec dit que les raids ae- | *t l& Même à ce sujet.
es —esss

Les cadets de

| Gatineau ont

lrecu les conscrits
d'aviation et la gare de Burg Fil

———
Trois jeunes gens de Gatineau

Ont fait leurs “trente jours” à
Suint-Jérôme. et un autre à Farn-
bam. [Ms sont rentrés dane leurs
familles en emportant avec eux le,
souvenir de “vacances” agréables,|

Hs sont arrivés le 7. 2 10 heures.
du soir. A la gare. leurs parents
el leurs atnis les attendaïent, et.

attention délicate le corps de cu-

ders récemment formé à l'école
Saint-Jean-ijannev était là anssi.
Les quatre jeunes conscrits: Réal:
froulx, Horace Hertrand, Livne!;

  
Le premier ministre Hepburn se-

ra l'un des principaux orateurs à

l'assemblée qui aura lieu à la sal-

le Sainte-Anne, le 2G novembre, en
faveur de M. Robert Laurier. mi-

nistre des Mines. candidat libéral
dans l'est d'Ottawa à l’élection par-

tielle du 27 novembre. Cette as-
semblée aura lieu dans la soirée qui

suivra l’appel nominal. M. Laurier

portera également la parole. On

  

 
M. Hepburn, orateur à
l'assemblée de M. Laurier

|
‘te, ministre de la Justice. sera au,
nombre des orateurs. Cependant. la;

chose n'est pas encore décidée. Me

J.-T. Richard. président de l'Asso-
ciation libérale de l'Est d'Ottawa, :
présidera l'assemblée, |
Ce soir. 2 8 h, a la salle Sain-

‘te-Anne. il y aura une réuniorf zé-
nérale des membres de l'Associa-

tion. Le but est de faire confirmer ;
| officiellement le choix de M. Lau-
rier comme candidat. choix déjà

VAL GAGNE |
i

VAL-GAGNE Ont) — (D N.C»

M. Roland Boucher est revenu
parmi nous, après avoir passé quel-

ques mois à Malartic, Québec.

Le Dr et Mme Alphonse Boisvert.

de Rouyn, étaient de passage chez,
Mme Alyre Boutin, dernierement, |

MM. et Mmes Damien Dubien,!

Norman Sloan et Albert Chalifoux. 

M. Stephen Early, secrétaire du
président Rousevelt, a fait ses exeu-
ses à un agent nègre de la sûreté
pour l’avoir frappé de son genou pour
réussir à faire passer un groupe de
journalistes et les faire monter à
bord du train du Président, à New-
York. La police avait ordres de ne
laisser passer personne, et, appa-
remment, 'agent Sloan avait cru que
cet ordre visait aussi le secrétaire du
Président.

Ta > *.

Conférence du juge
Taschereau
——

L'honorabie Robert Taschereau,
juge de la Cour Supreme du Cana-
da. sera l'orateur de circonstance à

un diner de ia Conférence cana-!
dienne des juristes de langue fran-

çaise, au Club Rideau, le 20 novem-
bre, Ce diner aura lieu à 7 h.
——

LE SENATEUR DREYFUS
EST DECEDE. A CANNES

——
VICHY :France'. le 12— On an-~

nonce aujourd'hui la mort, a Can-

nes. dimanche soir, de l'ancien sé-

tous de Timmins, visitaient leurs,
| parents et amis, dimanche dernier.

Mardi dernie. MM. Wilbrod Ro-
! bert, Donat Brouillette, Félix La-'
| eroix. Raoul Labréche et Louis-A.

Boutin, assistaient à une réunion de
l'Union des Cultivateurs. à Earlton, |
“Ont.

M. l'abbé "ierre Morin, cure. as-
, sistait la séance donnee en l'hon-

.neur de Mgr L. Rhéaume. à Hailey-
; bury.

Mlles Adele Gravelle, institutrice.
,et Dolorès Boutin ont passé la fin
| de semaine a Timmins, Ont.

: La famille Jos. Michaud vient de
nous quitter pour aller demeurer à
Monteith. Ont. |

| Mile Marie-Paule Dulude. Insti-!
tutrice, visitait ses parents à An-
gliers, Qué. la semaine dernière.

i M. et Mme Georges-E. Bilodeau
;se rendaient à Kapuskasing, dernie-
‘rement.

MM. Raou! Perron et
Dorval étaient de passage

“nous, récemment.
I MM. Lucien et Albert Morin sont
Tevenus parmi nous. apres avoir|
! complété leur période d'entraine-
|ment militaire à North-Bay.

Léandre
parmi

: La souscription annuelle de l’As-
sociation d'Education s'organise un -

| peu partout dans la province. Il est
;à espérer que nos compatriotes fe-
ront leur devoir envers rette oeuvre
nécessaire pour la survivance de
nos écoles.

————_me

! — Pourquoi, Bibiche, donnes-tu
Béland et Michael Forbar. ont ds- | nateur Louis Dreyfus. Dreyfus était'tant de sucre aux poules?
filé dans les rues du village ave: |
lea Cadets,

l'un des chefs du monde industriel
et bancaire de France.

: C'est pour qu'elles me pondent

|des oeufs de Pâques. )

ession injustifiée de l'Italie en Grèce.

|
|

i
i
i
1

La Turquie a 2.000.000

FÊTE EN

L'HONNEUR DE

M. LE CURÉ
me

{ De ‘notre correspontait )
NOELVILLE ‘Ont. Comme

par les années passées, les eleves
de l'école St-Antoine de Noëlville.
sous l’habile direction des Rév. SS.
Grises de la Croix, ont donné un
concert en l'honneur de M. le curé
J.-M. Leclair. Chacun remplit son
rôle avec une grâce et une précision

remarquables.

. , ; , Les paroissiens de Noélville on su |
espère aussi que M. Ernest Lapoin- . décidé à l'unanimité par l'exécutif. ‘prouver leur attachement et leur

reconnaissance à leur dévoué cure
en venant très nombreux assister

au concert: la salle était comble.
Voici le programme exécuté.

1. - Ouverture - Piano

Le molybdene,

Les olliages de molybden

Le principal minerai de moirb-

dene est la molibdénttz, sulfure
sendre et brillant, de couleur bieu-

gris acier et contenant 60 p. 100 de

métal. Dans l'est du Canada, on le

trouve d'ordinaire dans les dykes

de pegmatite et le long des contacts

du calcaire et du gneiss, souvent

associé avec les pyroxenites gris-
verdâtre dans lesquelles on rencun-

tre fréquemment des mineraux, tél

que ia pyrite et la pyrrhotine. Dans

2 nord et dans l'ouest d Ontario

ainsi que dans la Colombic-Britan-

nique. la molvbdénite est d'ordi-
naire en association avec des fflons
de quarts, des granite: d'intrusion

prEEE

métaldes plus
précieux en temps de guerre

e servent beaucoup à le
fabrication de pièces d'avions, d'obus et

de plaques de blindage.
 

tion de 20 tonnes provenant de
l'Australie. LA consommation aug-
mentera vraisemblablement en An-
gleterre au cours da la presente
guerre .

VALEUR DU CONCENTRE
Le prix à New-York du concentré

d'une teneur de 90 p. 100 est fixé
a 45c. la livre de suifure de molvd-
dene contenu «49c en monnsie ca-

nadienne>. Le droit sur le minerai
ou concentré entrant sux Frais.
Unis est de 35c la livre de molybde-

ne métallique qui s'y trouve ‘soit
environ 20 la livre opur un con-

centré d'une teneur de 905. 100:
En Angleterre. le prix est fixé à 48 ou des diorites.

En 1939. on a fait des LrAVaUX
intenses de prospection vu de mise

environ soixante-en valeur sur
quinze propriétés différentes dans
tour le Dominion. et près de la
moitié de ce nombre se trou-alent

en Ontario.
Dans le sud-est d'Ontario on a

fait d'importants travaix de pros-
pection sur seize provrietés, le
long de la principale zone de mo-
Ivbdénite qui s'étend vers le nord-
est à partir de Peterborough Dans
la partie nord de la provinces des
frontières du Munitoba à velles du
Québec le long et au sud de Is li-
gne principale des Chemin: de fet
nationaux du Canada, on à fait Ges
travaux de prospection sur envi-
ron dix-sept propriétés airs: que
sur cinq propriétés du district

d’Algoma

DANS LE QUEBEC

Dans la province de Quebec on
a fait des travaux sur huit pro-
priétés, non loin de la ligne princi-
pele des Chemins de fer nationaux
du Canada. Tnviron huit tonnes
de minerai contenant en moyenne
0.44 p. 100 de molybdénite ont éte
envoyées pour échantillonnage du
Service fédéral des Minos, à Otta-
wa par la Molybdenum Corporation
of Canada de sa propriété située
à 20 milles au nord-ouest de Val-
d'Or dans le district d'Abitibi, TI y
à quelques années. cette compagnie
a suivi quelques filons de quariz et
de molybdénite Jusqu'à line pro-
fondeur de 250 plers e: elle a fait
quelques concentrés dans son ate-
Her d'essai. Elle a expédié environ
une tonne de ce concentre en An-
gleterre en 1939.
Dans le sd de la province d'im-

{portants travaux de prospection
lont été affectués sur treize pro-

priétés situées dans la région du
nord et du nord-ouest d'Ottawa
Les travaux qui, dans le moment
promettent le plus sont ceux que
la Quvon Molvbdénite Company a
entrepris à lancienne mine Mos:
près de Quyon Cette mine fut a

; plus importante productrice de
molvbdénite de l'univers pendant
périnde de la grande guerre et elle

à fourni seule 78 p. 100 de la pro-
duction de molvbdene du Canada,
de 1915 à 1918. Plusieurs massifs
de minerai situés sur cette prc-
priété furent l'objet de travaux au
cours de l'année, et deux ou trois
cents tonnes de minerai d'une te- 2,- Chant: ‘J'avais composé pfpur

ta Fête”, par un groupe de pe-

tits.
3. - Distribution des programmes.
4 -“Les Miroua! ier acte,
5. - Récitations: par Rejeanne La-

fleur, Denise Vaillancourt et
Roma Labelle.

8. -Duo de piano var Isabelle
Daoust et Estelle Vaillancourt.

7 - "les Miroual” -
2e acte. ler tableau.

A. - Récitations, par
Raymond Vaillancour’

9- “Les Miroual” -
2e acier Je tableau.

10.-Chant: “Ya marchande de

fleurs”, par Isabelle Duaust.
11.- “Les Miroual” -

3e acte lct (ableau
12. - Récitation -

pa! Jean-Marc Sastien.

13. - "Les Miroual” -
Se acte. 2e tuDieau

14. - Duo de piano, par Mile Edna
Mayer et M. Gérard Maver.

15. - Chant: "A des Oiseaux”.
par Fernandes Maver.

16 - Compliments de fête à M. le
curé, par Léo LaYlie et of-
frande d'une bourse, par
Claudette Bergeron.

17 - "Lex soirées de Québec” chocur.
Au piano. Mlle Fdna Mayer.

Personnages du drame.
“Les Miroual”

Josette Miroual Fernande Mayer

La Miroual Thérèse Giroux
Marianik ‘sa fille: -

Lorraine Giroux

Sylvaine (petite fille de la Miroual»
Jeanne Dionne

Madame Hermann
Yolande Daoust
Yvonne Daoust

Jeanne Thibault
. Marguerite Lahaie

Madame Neuville
Cara François
La Kermeur
La Locmirar Yolande Vaillençourt
La Closquet Cécile Ménard
Annie Solange Beaulne

eeee

— Mon petit Jujules. 1! v a bien
plus de plaisir à donner qu'a rece-
voir.

Oh! oui. mamar. je te
surtout pour les gifies!

erois.

  

 
Cette photo donne une idée du travail décerné à un

raes de la capitale aprés que les tombes ennemies y ont ea
(ait, on se remet à construire.

 © a

 

spécial de l'armée britannique. Les
: des dégats comme ceux que l'on peut vo

ee

 

neur moyenne de 15 p. 100 de mo-
1lvbdénite. provenant en grande
partie du gisement no 4 furent ex-

| pédiées au Service fédéral des Mi-
nes, à Ottawa. pour v être soumi
jAUX Pssais de concentration. On en
retira trois ou quatre tornes de
voncentré de haute teneur. La
compegnie a aussi fait l'acquisiti

de ls pronriéié Kerr rantrefois la
propriété Ross}. située à douæ
milles au nord-est de la mini Moss

:rt à expédié à Ot‘awa deux tonnes
‘de mineral d'Une teneur de près de

 

dès le commencement de l'année
1940. un atelier d'une capacité de
100 tonne< et d'y produire environ
une tonne de concentré per jour.
Dans la Colombie - Britannique

on a effectué des travaux sur envi-

ron une douzaine de propriétés.
mais rien ne semble indiquer en-
core que la production est appré-
! ciable.

La production mondiaie de mo-

:\ybdène métallique fut. en 1939.
| d'environ 16500 tonnes. compara-
tivement 4 17000 tonnes en 1938.

, La part des Btats-Unis fut d'envi-
iron 15000 tonnes, soit à peu prés
: 1,000 tonnes de métal de moins Que

[le total sans précédent de 1938. Ia
i Climax Molydenum Companv, à
Climax. Colorado a produit 10.000
honnes de molybdéne contre 14.000
tonnes en 1838.

USAGES
Le molvbdene sert surtout a in-

tensifier le rôle des autres métaix
:d'ailiage. particulièrement le nickel.
:e chrome et le vanadium. La pro-

! portion ntilisée dans la fabrication
de ces aclers est 4 peine de 6.15 a
104 p. 100. L'usage de plus en plus
répandu du moivbdène a donné
‘leu & une augmentation ronstante

et considerable dans la consomma-
“tion.

Les

 

alliages au molybdens
|

fabrication des piéces de fratte-
ment et des pieces importantes des
aéroplanes. des tuyaux d'acier sans

lioints ainsi que des alles crenses
des hélices encier. On les emploie
également dans la préparation des
aciers qui servent à la fabrication
des obus et des plaques de Slinda-
we: ajoutons la

poutres d'acler ‘de haute qualité
pour l'industrie du bâtimert etc.
On dit qu'en Allemagne ce métal a
remplacé compiètement le nickel
dans la fabrication des aciers pour
automobiles et des aciers indétrem-
pabies.

Une quantité considéranle de fis
et de feuilles de molvbdene sert
dans l'industrie de la radio et cer-
tains nouveaux alliages quil entrent

dans ls fabrication de contacta
électriques et d'apparetls de chouf-
fage contiennent du molybdène.
Les applications chimiques de ce
métal sont de plus en plus nombre
ses Dang un nouveau procédé de
galvanosplatie un alliage de 48 p.
100 de molybdene combiné avec
10 p. 100 de nickel et connu sous le
nom de "Moly Black”. produit de.
dépôts gaivanospiatiques d’un nrir
foncé très lustré, dont ia couieur
l'emporte sur toutes les couleurs
conues jusqu'ici. Les dépôt se font

20 fois plus rapidement qu'avec le
nickel seul. et on applique ce pro-
cédé aux bases de plusieurs mé-
taux.

Il ne fuit une consommation vub-
stantielle de moljbdène en Angle-
torre. AU cours de l'annee 1938 Ia 

niers” ont la charge de déblaver lesci-dessus. Aussitét que le nettoyage est

consommation fut d'environ 2'000
tonnes courtes de moividene mé-
talligue, Toute cetts muantité fur
importée des Etats-Unis à l'excep-

:2 p. 100. On se proposr d'y “riger!

sar- ;

vent beaucoup aujourd'hui pour la

fabrication des :

c t50 shillings la tonne forte) fan.
‘au port anglais. Le prix du mo-
ivbdate de calcium est denviron 87
et celui du forromolybdène den-

; viron $1.05 la livre de moyibdène

!cnotenu, fan. à Montréal.
Quant À la production ue la mo.

lybdénite au Canada, la situation
actuelle diffère considerablement
de celle dé la période de |a derniéra
guerre alors\ que les quantites dis-

ponibles étaient relativement peti-
tes et que le prix était plus que le
double de celui d'aujourd'hui. Dans
le moment aucun installation me-
tallurgique au Canada ne s'occupe
de convertir le concentre en des
agents d'addition propres à la fa-
brication des aciers d'a.liage En
conséquence. le concentré n'est pas
en demande a Canada. si ce ne:t

; peut-être pour l'exportation que
“Peuvent faire en Angleterre cer.

,tains vendeurs de minerai cane.
; dien. Par suite des droits eleves. !!
ne se fait pas d'exportation av
Etats-Unis. Ies seuls marghes qui
nous restent sont donc ceux d'An-
gleterre et de France.
La molybdénite est relativement

commune au Canada. car on en
connaît plusieurs centaines de Ti
sements. mais la plupart sont a

| basse teneur ou ‘impressionnants”
"mais petits, ou bien trés irreguliers

‘et discontinus. st par conséquent
ld’extraction difficile eu peu avar-
(Beuse.  Dant le momeni, on dire
que pour être de quelque valeur
commerciale, la  molybdentte dc.
vrait être assez également répan-
;due dans un large massif de roche
dont le minerai extrait et non choi-
sl aurait une teneur d'au meins 1
p. 100. TI faudreit aussi que les

nombreux exploitants et produe-
teurs éventuels songent à la con.-

j truction d’une installation centra-

le pour le traitement des minerais,

 

  

NOELVILLE, Ont.
——>—

De notre correspondant)

NOELVILIE (Ont) M, =
Mme Iéon Daoust. de Noëlville. ont
passé la fin de semaine chez M.

let Mme Adjutor Rochefort, d'As-

Lorville, avec leurs enfants.

M. et Mme André Ouellette sont
revenus d'un voyage à Ottawa, ou
ils visitèrent la mère de Mme Ouel-
Jette Mme Fit»sgerald,
Mme Jean Cayen, de Sudbury, a

passé la fin de semaine chez sea

; Parents, M. et Mme Eddy Daoust.

M. et Mme Omé Giroux. leurs

enfants et Mlle Mona Giroux. de

Sudbury, étaient dans leur famille, dimanche dernier

Est décédé. ieudl soir. le T no-

;vembre, à l'hôpital St-Joseph de

| Sudbury M. Georges Leroux, à l'â-
(ge de 73 ans. Les funérailles ont en lieu à Noëélville. lundi dernier.

Baptémes
Est né à M. et Mme Osias La-

freniere. un fils baptisé sous les
prénoms de Joseph-Alphonse-Vic-

tor. Parrain et marraine: M. et
:Mme Jos Nadon.
! Est née à M. et Mme Oza Mayer
une fille baptisée sous les prenoms
!de Marie-Jacqueline-Denise. Par-

rain et marraine: M. et Mme Ovila
j Papin.

| Est né à M. et Mme Réal Dupuis
un fils baptisé sous les prénoms

de Joseph-Adélard-Rémi Parrain

et marraine: M. et Mme Aldora
Dupuis.

Est née 4 M et Mme Charles
| Guilbeault. fils. une fille baptisce
: Sous les prénoms de Marie-Anne-

| Ella-Rosalie. Parrain et marraine:
M. Daniel Guilbeauit ot Mlle Rita

| Guilbeault.

Est né à M. et Mme Eudore
| Lahaie un fils baptisé sous les prés

i noms de Fudore-Donat-Wilbrod ,

‘Parrain et marraine: M. et Mme
Aimé lahaie.

: Est né a M. et Mme Josaphat
| Querin un fills baprisé sous les prés

noms de Joseph-Hervé. Parrain et

marraine: M. et Mme Ovide Pire,
Est née à M. et Mme Eugène

Comtois une fille baptisée sous les

| prénoms de Marie-Yolande-Julie:-
ite. Parrain et marraine: M. et Mme
1 Emérie Comtois.

Est né à M. et Mme Wilfrid La-
haie un file baptisé sous les pré-

noms de Joseph-Guv-IrenéFran-
noms de Joseph-Quy-Irené-Fra:-

Mme Eudore Iahale.

Est née 3 M. et Mme Eddy Gn-
| bell une fille baptisée sous ‘es pre-
; noms de Marie-Huguette, Parra.n
let marraine: M. et Mme Joseph:
! Gobell.

Est née à M. et Mme Romén
Pitre une fille baptisée aous Ics
prénoms de Marie - Alda - Rache!.
Parrain et marraine: M. et Mme
Joseph Pitre.

reAnar

L'enquête sur

I’Abitibi Power
—renae

(Presse canadienne)
TORONTO, le 12 .- La commis

sion royale présidée par le fuge
C.-P. McTeague & repris aujourd'hui
son enquête sur les affaires de l'As
bitibl Power and Paper Companv.
Avec le juge MeTague siégent

aussi A.-E. Dvment et Sir James
Dunn. Le commission fut établie
par le guuvernement d'Ontario. a
la suite de la vente lnfructueuss
des propriétés de l'Abitibi. le mois
dernier, alors qu'une offre de
30.000.000 était en-dessous de l'of-
fÎfre de réserve établie auparsvan*.

Les procédés principaux de Ia
commission jusqu'ici

=

constater:
dans is demande de celle-ci aus

1 C.-T Clarkson, rereveur officiel,
| soumettre son propre plan de réor-
| gunlsuiion. Une demande en vue

 
d'un ordre en ce sens sera faite
à la cour supérieure d'Ontario.
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la RAFravage ~~
les bases nazies
t Italiennes

Les bases de la côte francaise et le
port de Tarente ont subi de lourds
bombardements. - Après une

nuit calme, les raids alle-
mands ont repris ce

matin.

BROUILLARDSUR LA MANCHE
‘Presse associée)

ATHENES, le 12. — Des avions de bombarde-|
ment britanniques ont accompli des raids destruc-,
teurs hier soir en s'attaquant aux ports importants de

Durazzo et de Valona. C'est ce qu'un communiqué,
a annoncé aujourd’hui.

-

 

à plusieurs centaines de milliers de

qu'il avait d'abord descendu un
bombardier italien puis que par la
suite il s'était attaqué à un avion

de combat et qu'alors ses mitrail-

 leuses ne fonctionnèrent plus, Il
les dirigea aiors son appareil sur l'a-On n’a pu voir à cent milles un feu causé par les a à 8 à sppareil sur Va

bombes des avions britanniques tombées sur un Lapilote de là RAPàpu atter-
en-epôt de combustibles à Durazzo, le principal port rir sansse faire aucun mal.

de l'Albanie ajoute le communiqué. Un dépôt de mu-: qu ministèrede l'air aannoncé

nitions a explosé à Valona, située au sud de l'Albanie. avaient abattu au cours de leur

LONDRES, le 12. (P.C.) — On signale aujour- journée d'hier 28 avions ennemis

d'hui que les bombardiers britanniques ont attaqué Les Britanniques n'ent perdu que

au cours de la journée d’hier la base navale sous- deux avions descendus dans des

marine de Lorient, en France, et les aérogares de alle-

Brest, St-Malo et St-Brieuc.
Le ministère de l’air communique que les mau-

vaises conditions atmosphériques ont forcé les avia-

tours anglais a ne pas se rendre en territoire afle-aeorsenane contreles

mand, nier soir. ! frappa directement.

Le communiqué de mardi: “Au cours d'opéra- 7 —e—e-
tions diurnes, hier, des attaques ont été faites sur la
base sous-marine de Lorient, sur les aéroports de Hanson rend
Brest, St-Brieuc et St-Malo. Tous nos avions sont re- 1

hommage à
Chamberlain

EN ITALIE

 
; combats avec les aviateurs

; mands.
Hier soir des médecins et. des

 garde-malades fouillaient encore les
y débris d'une imprimerie pour trou-
ver des blessés et des morts. Cet

 

dollars.

Le Canada
fabrique des
'

parachutes
| *

i L'honorable C. Dp. Howe. minis-
tre des Munitions et Approvision-

| nements, annon-e aujourd'hui qu'il
! se fabrique actuellement 500 para-

chutes par semaine au Canada.
production qui sera doublée dans

un avenir rapproché.

“Nous avons deux sources d'ap-

dit M. Howe, et nous avons les
moyens suffisants pour fabriquer

beaucoup plus que 1.000 parachutes
par semaine, si nécessaire. A l’ex-

ception des enveloppes et de plu-

sieurs petits access-.‘es, tous les

matériaux nécessaires à la fabri-

cation des parachutes sont produits
au pays. Depuis la déclaration de
la guerre, environ 13.000 parachutes

ont été commandés. par le minis-
tère de l'Air, et de ce nombre on

eni a livré 4800 qui sont mainte-

| nant prêts à être utilisés.
“La production sur une grande

| échelle a permis une diminution
, considérable dans le prix des pa-

 

provisionnement au pays même, a

venus.
“Il n’y a pas eu de raids-au-dessus de l’Allema-

gne, hier soir, à cause des mauvaises conditions
atmosphériaues.”

ROME, le 12. — Le haut commandement italien
annonce que des avions de bombardement, présumés
être des avions anglais, ont attaqué la principale base;
navale d‘Italie à Tarente et ont grandement endom-
magé un navire de guerre. |

Le haut commandement dit aussi que six avions
qui ont pris part au raid ont été descendus et que | clarait,

M. Chamberlain n'est pas né dans rachutes, a ajouté M. Howe, sans
la pourpre. mais il est sorti de cette| cependant dire le prix par unité.

grande classe moyenne britannique : Il ne s'est pas encore fait sentir
non conformiste qui a tant contri- | de disette de matériaux et les ma-

bué à la grandeur de l'empire — | nufacturiers en ont actuellement
plus particulièrement dans le do- | une provision considérable sous la
maine du commerce, de l'industrie main, ce qui devrait suffire pour

et des beaux-arts. Voilà ce que dé- ‘toute demande future. On fait des
arait. en substance, cet AprêS- | recherches, cependant. afin de dé-

midi, à l'ouverture du débat sur» velopper des sources alternatives
quelques membres d'équipage ont été capturés. Il: l'Adresse, à la Chambre des Com-

. : ; Lah . i munes, 'hon. R. B. Hanson, chefajoute de plus que trois autres avions ont été proba-| 70°0%
blement descendus. i

; . 15 Birr -
La grande base de Tarente est dans le golfe du dans les traditions de Birnung

a ’ . . !ham, celles du service public, M.
même nom, entre le talon et l'orteil de la botte ita-, Chamberlain n'a pas suivi la même
lienne. carrière que son père. Il se lança

‘Fils d'un grand impérialiste, éle-

; d'approvisionnements et de maté-
;riaux de substitution.”

Une compagnie canadienne fabri-

;que des parachutes depuis 15 ans
tet une autre a érigé une usine qui
sera bientôt en mesure de pro-

| duire 4 plein rendement. La plus

au contraire dans la vie publique. : Brande partie des parachutes com-

oak i340
   

Ce n'est qu'un coin de I'lle de Guam qui, en moins de deux semaines, a essuyé deux violents ouragans qui y ont causé des dégâts évalués
ans cette ile, terminus de la Pan-American Airlines au milieu du Pacifique, le vent atteint une

vélocité de 150 milles à l’heure; il y a rasé quantité de huttes et renversé toutes les antennes de radio.

Un “vieux rebel” irlandais

déclare que la guerre

‘actuelle est une guerre sainte

MONTREAL, le 12. — «P.C) —
“Le Dr R. Emmet Kane. de St-Louis.
Missouri, chirurgien qui fut associé
au mouvement de M. Eamon de Va-

llera. en Irlande, après les émeutes

:de 1916, a déclaré aujourd'hui que
le Canada était engagé ‘dans une
‘guerre pour une cause sainte ef
droite”.

Le Dr Kane parlait devant un
; auchtoire du Rotary Club.

Déclarant qu'il descendait d'une
| famille “de rebelles irlandais”, il

— —

André Maurois et

la guerre moderne
———

! (Presse associée)

André Maurois. © rivain
: croit que. comme résultat de la
, guerre entre la France et les puis-
: sances de l'axe, les gruvernements

| démocratiques et leurs états-majors
i généraux de l’armée auront “l'ime-

! gination” suffisante pour s'aper #
voir que le temps est de premi.re
importance dans la préparation
d'un effort de guerre et que la “pre-

i pondérance de lair” est essentielle à ‘
‘la victoire.

| Dans un discours qu'il a pronon-
cé hier soir, M. Maurois exprima

‘l'opinion que la France serait en-'
core un pays libre si elle avait eu
10.000 avions et 5.000 tanks, au com-

! mencement de la guerre,
, “Les avions et les tanks n'au-
|railent pas coûté plus cher que l'ex-
| position de Paris de 1937", dit-il.

Il demande aux Etats-Unis et à

+

(Les milieux anglais ne font pas mention d'un 11 devint tout d'abot-l Lord maire M@ndés par l'Aviation royale cana- :la Grande-Bretagne d'éviter le “red

tel raid, mais il semble probable que les avions qui
ont pris part au bombardement sont des avions,
anglais ou grecs, aui ont peut-être leur base sur l’île
de Corfou ou qui ont été lancés d'un porte-avions
qui était récemment dans la Méditerranée.)

A MIDI ‘ LE BROUILLARD |
tPresse canadienne) :

(Presse canadienne) ;
; LONDRES. le 12 Un brouil-

LONDRES, le 12 — Peu de temps lard sur la Manche n’a point per-
avant midi une alarme de raid aé- ; Ha ‘

. syp | MIS AUX avions militaires de l'axe
rien fut sonnée. C'était la première| de s'attaquer aux villes de la Gran- |

depuis 9 heures hier soir. | de-Bretagne et les habitants de|
Des hommes ont travaillé durant Londres entre autres ont pu nren-|

toute la nuit à creuser les débris dre une nuit de repos.
afin de trouver les morts et bles-; Le dernier des raids ennemis
sés qui auraient pu être ensevelis ! s'est terminé hier soir vers neuf

à la suite des bombardements ! heures, déclarent le communiqué
d'hier. On travaillait surtout à Une | émis par le ministère de l'air et!

imprimerie qui servait d'abri an- par le ministère de la sécurité in- |
tiaérien et qui fut touchée direc- térieure Quand le tour a apparu;

!;

i

{ Grande-Bretegne.

de sa localité. Il en'ra ensuite au |dlenne est de la dimension de 24
Parlement britannique; puis devint | Pleds, quoiqu’elle ait aussi acheté
l'un des hommes d'Etat de la na- | quelques rarachutes de 28 pleds

tion, d'abord comme ministre des‘ QUr fin d'entrainement. Les para-
postes, ministre de la santé et chan- : «chutes varient dans l'avparence et
celier de l'échiquier. Il couranna ila forme, mais tous sont d'un mê-
sa carrière politique quand il devint ‘me dessin général et ont le même
premier ministre de son pays. ; fonctionnement sûr et simple.
“On a souvent dit de lui qu'il fut SAUT DE 10 PIED

excellent administrateur. TI! insti-! L'homme ordinaire ne peut pas
tua plusieurs réformes a usujet de: sauter sans une aide quelconque
l'hygiène et de la santé populaires. | d'une hauteur de beaucoup plus

SUCCESSEUR DE BALDWIN que dix pieds, ce qui donne une

“C’est en 1937 à la retraite de M. vitesse d'environ 25 pieds par se-
Baldwin que M. Chamberlain fut 'conde au moment du contact. Un
appelé à diriger les destinées de IN homme tombant librement dans

Pour lui ce n'é- l'air a une vitesse maximum de 120
tait qu'un autre devoir à remplir. milles à l'heure, ce qui est à peu

“I fut l'un de ceuxqui eurent le près dix fois la vitesse maximum
plus foi en la paix internationale. ; pour un contact sûr et avec la

Il pensait avoir atteint son but, l terre sans se blesser. Le but prin-
lorsque tous ses espoirs s'évanoul-; cipal du parachute sera donc de
rent. Homme de courage. i! n'hésita diminuer la vitesse de la chute

tape’ parlementaire en temps de
! crise et de prfiter de l'exemple de
la France, qui, dit-il, a été molesiée

: par la désunion politique et la dis-
corde en face de l'invasion.

L'orateur exprima l'espoir que les
,récriminations entre la France et
la Grande-Bretagne cesseraient et
qu'il y aurait rétablissement des
relations amicales qui existaient au-
trefois entre les deux pays.

— 

Un mécanicien

d'aviation tué

outre-mer
—_

NEWARK, New-Jersey, le 12. —'
français.

ajouta qu'il ne ferait aucune excuse
| aujourd'hui “alors qu'il défend la
cause que soutient la Grande-Bre-
tagne contre les hordes palennes

: qui cherchent sa destruction et la
| destruction de la civilisation chré-
tienne”.

Il souligna qu'au cours des siè-
icles les Irlandais se sont battus
| pour les bonnes causes et c'est pour-
| quoi ils n'hésiteront pas aujour-
d'hui à faire des sazrifices pour le
triomphe de la vérité du droit et de

|la liberté.

 

‘UN CARGO
PERDU AVEC
SON ÉQUIPAGE

 

MUSKEGON, Mich, le 12 —
(PA; — On a trouvé aujourd'hui

des pièces du cargo "Navadoc”,

pp ——————

i
$Le canalde On pèse le
|

bombardéi
|

   

  

Suez est

LE CAIRE (Egypte), le 12—
{P.A.ù-—Les avions des alliés de
l'axe Rome-Brlin ont laisse
tombr sur Ia zone du canal de
Suez. au cours de ia nuit der-

nière.
Tei est le sens d'un commu-

niqué du ministere de la séeu-
rité domestique egyptian. Dans

ce communiqué remis aujour-
d'hui, on mentionne que les dé-
gâts causés sont peu considé-

rables.
_—_— —

Un navire
‘avarié

à Tarente
ROME, le 12 — PA Le

‘ quartier général itallen admet au-
! jourd'hui que des bzombes ont en-
{dommagé un vaisseau de guerre
‘italien au cours d'un raid qui eut
;Meu, tôt ce matin, sur la base na-
| vale de Tarente.
| On présume que le raid fut fait
- par les aviateurs anglais.

Aujourd'hui, les Italiens mention-
nent que dans la campagne de Gre-

| ce ils ont repoussé les Grecs à Kali-
! baki. en Eptre. Mais hier 1ls n’ont
rien mentionné au sujet de la cam-

i pagne de Grece.
«Cette déclaration au sujet de

Kalibaki n'est plus ni moins qu'une
admission du fait que les Italiens
«n'ont pas avancé depuis 11 jours.
; sur le front de l'Epire. Le premier
, novembre, les Fascistes annonçaient
qu'un détachement blindé s'avan-
;çant en fer de lance avait franchi
“une bifurcation près de Kalibaki.)

MME J. LANOUE
EST DÉCÉDÉE

née May

 

i

| Mme Joseph Lanoue.
Corbett,

| l'âge de 59 ans. Née à Cvrville le

;14 mai 1861, elle était la fille de
| feu John Corbett et de feu Elisa
, Welsh. Elle épousa il v a 34 ans
M. Joseph Lanoue et demeura à

ttawa pendant 22 ans.

| Lui survivent outre son epoux

.Un fils, Alfred: deux filles: Mme
, Joseph McNally (Irène». d'East-
i view, et Mme Douglas King (Eve-

 

est décédée à sa demeure
,180, rue Henderson. aujourd’hui à '

coulé hier au cuurs d'un ouragan jyn». de Laurentian View (Ont)
qui a fait rage sur le lac Michi-

‘an. Ce cargo, qui transportait du
bois de pulpe. avait été vu pour

la dernière fois au large de la
pointe Sauble, Le débris du vais-
seau ont été reuvrouvés à Juniper

Beach, Michigan, près Pentwater.
.Les milieux de la marine marchan-

|de disent que le carçn portait un
‘ équipage de 16 à 20 hommes.

Parmi les débris on a trouvé une
! ceinture de sauvetage portant le

"nom “Novadoc”.
Le vaisseau, construit en 1928,

| avait un tonnage de 1.934 tonneaux

:et mesurait 253 pieds. Il se dirigeait
vers Fort-William, revenant de Chi-

i deux frères: T. Corgett, d'East-
i view: John Corbett, de Kansas Ci-

ty: une soeur, Mme Edward Al-

berty, d'Eastview.
Les funérailles auront lieu jeudi

matin, le 14 novembre. On aquit-

itera les salons funéraires Gauthier,
‘259 rue aint-Patrice, à 7 h. 45, pour
Ise rendre a l'église aint-Joseph où
sera un service sera chanté à 8
‘heures. L'inhumation se fera au cl-
metière Notre-Dame d'Ottaw.

“Le Droit” offre à la famille
en deuil ses sincères condoléances.

 

‘cago. Son port d'attache est Fort-
'MME M. HAMLON

William.

La compagnie Paterson Steam-
ship Lines, de Fort-willlam, est
; propriétaire du vaisseau.
| “ro—

Fracture au bras
 

[ dans une chute

fils de M. Alphonse Normand, 124,

rue Montcalm, pompier à la caserne

le bras droit
vers 2 heures 15 cet après-midi en
tombant d'une échelle, où il était à

no 2. s'est fracturé

une hauteur de 12 pieds environ. 11

a été conduit à l'hôpital du Sacré-
Coeur pour y recevoir les soins re-

,Ç quis.
==——

| M. A-E. CHATWIN PART
i POUR L'ANGLETERRE

—

—_
Jacques Normand, âgé de 14 ans,

| ” re »~

7 “ + v a 1

EST DECEDEE
——

! Mme Michael Nadon. née Alice
: Murray, est décédée hier dans un
{hôpital local à
| Née à Quémec le 29 décembre 1868.
lelle vint s'établir à Ottawa il v a
huit ans et demeurait chez sa filie
Mme Warner McConnell. 338 rue

| Crython. on époux la prézéda dans
‘la tombe il v a deux mois.
| était paroissienne de ainte-Brigide.

| Lul survivent deux filles: Mme
| Marjorie Gloss. de New-York. et

Mme Warner McConnell: cing pe-

: tits-enfants.
- Mme Hamilon était la fille de feu

M. et Mme am Murrav.
Les funérailles auront lieu jeu-

di matin, le 14 novembre. On quit-

tera les saions funéraires Racine.

127 rue Georges, à 7 h. 45 pour se

{

 

| rendre

 

l'age de 70 ans.|

Elle !

pas alors à mener son pays à la
guerre, mais si c'était à contre-
coeur. Car il avait cru traiter avec
des honnêtes en politique étrangère,

i mals 11 s'aperçui finalement qu’il
.avait affaire à la bande de voleurs
les plus malhonnêtes. les plus dé-
nués d'honneur et de sens moral

tement par une bombe. Plusieurs, çe matin, le ciel de l'Angleterre

personnes perdirent la vie ; h'avait reçu la visite d'aucun avion
Un lourd brouillard sur la Man- : ennemi. La tempête et le brouillard

che ont empêché les avions des; avaient tenu Join d'Angleterre les

puissances de l'axe de s'envoler et avions des puissances de l'axe.
de bombarder Londres et les autres Les raids aériens faits avant neuf
villes de l'Angleterre. Au cours de heures hier soir avaient été très

d'un homme de pesanteur ordinai-

re, de 175 pieds à la seconde à

| une vitesse plus sûre de 20 pieds
{a4 la seconde. ou moins si possible.

| Le parachute du tvpe dit de ser-
| vice dont se sert la F.A.R.C. pèse
i environ 18 livres, harnais compris:
il s'ouvre pour former un para-

Le ministère de l'aviation annon- ! À l'église ainte-Brigide où

la nuit il n'y a eu aucune alarme : peu nombreux ne faisant que quel- qu'on ait connu dans l'histoire.
Aérienne et les Londonniens ont pu ques morts et blessés et causant

enfin prendre une nuit de repos. peu de dégâts. Ces raids eurent

(Presse canadienne) lieu dans la région de Londres.
LONDRES, le 12 - Les avions| le sud-est et l'est de l'Angieterre

militaires allemands. après s'être ainsi que le sud-ouest.

attaqué à la ville de Londres dans. La presse anglaise s'est réjouie
la matinée au cours de brèves at- de la victoire des avions britanni-

taques mériennes. sc sont dirigés | ques sur les avions italiens qui
vers la côte nord-est de l'Angle- ont tenté hier de s'attaquer à un
terre et ont bombardé les villes ; convoi dans la Manche.
qui se trouvaient sur leur passage., La manchette du ‘“Dailv Express”

Les raids qui ont eu lieu hier ; se lisait comme suit: ‘Treize avions

durant toute la journée un peu italiens ‘faits de bois: sont des-
partout au-dessus de l'Angleterre , cendus. De la Rome d'autrefois , 1 Tee

ont cessé vers les neuf heures du viennent de vieux avions.” . es annonces vous disent
soir. Un aviateur anglais a déclaré OÙ et comment acheter.

“Chacun de nous ze souvient de
Munich. Mais personne — en face
des événements — n'aura l'effron-
terie de condamner M. Chamber-

{lain pour le pacte de Munich.
L'HISTOIRE LE JUGERA

“L'histoire lui rendra justice. Les
commentateurs de demain pourront
dire que M. Chamberlain a manqué
de jugement et de sagesse. car la
critique est chose aisée. Mais l'his-
toire rendra justice. à sa droiturc,

“à son courage et à sa sincérité.”
 

 

 

 
Les quartiers-zénéraux de la Y.MCA. a Londres. ont subi de lourds’ dégâts. N 2

lei dans le corridor d'un dortoir. Les bombes aillemandes ne semblent pas l'avoir ménagh, nous trouvons

| chute de 24 pieds de diamètre,
, et permet à un homme de descen-
|dre à une vitesse moyenne d'envi-
{ron 16 pieds à la seconde. Le pa-
; rachute d'entrainement abaisse
| cette vitesse a environ 12 pieds par

| seconde.
Le tissu dont on se sert dans la

! fabrication des parachutes est de la
‘soie de la meilleure qualité, sans
aucun remplissage articiciel, ce qui

permet de donner la plus grande
| force possible par unité de pesan-
teur. 11 est aussi entièrement libre

de matériaux de substitution et
; sans aucun agent actif de détério-
ration, ce qui en garantit la lon-

gue durée, La durée normaie d'un
parachute, avec usage modéré et

en lui donnant toute la précaution
nécessaire. est de huit ans. Aprés

rancart, qu'il ait servi ou non.
La soie doit être tissée de façon

a présenter le degré voulu dr poro-

sité car contrairement à l'opinion
courante, un matéériel qui ne lais-
serait pas passer l'air ne convien-

drait nes à la fabrication des pa-
rachutes. On fait le tissage de la

soie à parachuies, au Canada, de-
puis un an environ.

Il faut environ 65 verges de soie
pour la fabrication d'un parachute

de 2% pieds. fait de 18 morceaux

en forme de coin. Les cordes ou
bandes de suspension du parachu- 
"a une force de tension de 500 li-
| vres. Celles-ci sont continues à
, partir de leur point d'attache sur

un côté du h.rnais à l'Autre, en
passant à travers et par-dessus le
dessus du parachute. Elles sont ab-
solument sans noeuds ni épissure
sur toute leur longueur.

SANGLE DU HARNAIS
Le sangle du harnais est tissée

spécialement avec du fil de Mn.

  

Les parties métalliques du harnais .
soni d'acier ou nickel, avec placa-
ge au chrome ou au cadmium, et

| elles ont une force de tension de
1 5.650 livres et plus.

Ur parachute pilote de 36 pou-
ices est attaché au sommet de clea-

ce temps on met le parachute au’

te sont aussi en soie. et chacune ‘

ce la mort survenue outre-mer, du )

mécanicien Percy-John Deebank, !
|dont le père. Samuel-Joseph Dee- |
bank, habite le numéros 121 de
la rue Amelia. A Cornwall (Ont).

Le mécanicien Deebank est mort
noyé.

 
 

i est fabriqué avec une armature

‘d'acier et un ressort de sorte qu'il
| plie sous la tension. Quand le pa-
rachutiste tire sur la corde d'ou-
verture, immédiatement le parachu-
te pilote s'ouvre, retient l'air et
garde le parachute dans la ligne
de descente. Cette action est très
efficace pour faire ouvrir le pa-
rachute loin du parachutiste lui-
méme. peu importe sg position dans
l'air, et élimine les chances qu'il
soit entortillé quand il s'ouvre. Le
parachute pilote permet aussi de
réussir des sauts d'urgence à des
altitudes trés basses.
“Le droit de discussiun, poursuit

M. Hanson, est la prérugative es-
sentielle du parlement. Et nous

‘allons en user, Ce que nous vou-

lons, c'est interroger et contre-in-

terroger le gouvernement sur l'et-
fort de guerre.”
Le chef conservateur

alors au discours
seule raractéristique de ce docu-

; ment, dit-il, est la brièveté, Il ne
:donne pas ia moindre idée du pro-
gramme du gouvernement, Devons-
nous croire que

ina pas de programme?
est probablement vraie. Il a en-

dormi le peuple en jui faisant croi-

;re que Nous vivions dans le meil-

leur des mondes, li veut le laisser
“dans cette IHuslon.

“Je me rends compte plus que

jamais, mieux encore qu'à la der-
nière session, qu el'on A forcé Jes
représentants du peuple À abdiquer
. plusieurs de leurs fonctions parle-
; mentaires,, Nous ne légiférons plus
dans le vrai sens du Mot. parce

;Aue nous avons délégué au gouver-
nement le pouvoir de légiférer par
; arrêtés ministériels.

“Nous avons instauré un goue
vernement totalitaire aussi vérita-
blement qu’en Europe. Le gouver-
nement ne légifère même pas en

pleine sesaicn du pariemert. C'est
une erreur fondamentale et i} faut
que cela casse ”

s'attaqua
du trône: ‘la

|
!
}

|

  

discours de
M. Willkie

{ Presse associre à

WASHINGTONle 12 — On et1-
die aujourd'hui avec soin. dans ies
milieux politiques de la capitale,

‘le discours qu'a prononse M. Wen-
; deu-L. Wilkie à la sülte de l’elec-
tion de 1945 à la presidence des

; Etats-Unis. On ie con-ldere com-
{me la preinière definition de l'atr-
tude que prendra le parti républi-
cain à l'égard du gouvernement

| Roosevelt en sa troisième periode

! d'office.
! M. Wilkle n reieté comme “idee
totalitaire toute suggestion que la
: minorité politique des Etats-Unis
“délaisse ses convictions" et s'unis-
se à la majorite pour présenter un
;front commun. Le candidat defait
| conseilla piutôt à ses partisans,

! dnas son discours d'hier soir à la
radio, de former une “opposition
lovale” pour les quatre annees qui
viennent. mais 11 les mit en garde
contre le fait de “s'opposer a quels
que chose pour la seule raison de
tenir une opposition”.
En terminant son discours, M.

Wiikie se dit confiant que le prési-
dent Roosevelt tiendra solennelle-
ment sa promesses de ne pas jeter
les Ftats-Unis en guerre, À moins
que la République ne soit attaquée.

"M. Roosevelt et moi-méme, dite
11. avons tous deux promis au peus
ple au cours de la campagne élec-
torale que <i nous étions elus, nous
maintiendrions notre pays à l'écart
de la guerre à moins qu'il soit atta.
qué. M. Ron-evelt à été rééhi, et je
sais qu'il remplira cette promesse
solennelle et je sais que le peuple
des Etats-Unis veut quit la tienne
pour sacrée.”
On semble assuré aujourd'hui de

l'appui du Congrès à une proposi-
tion faite par le secrétaire du Tré-
sor, M. Henry Morgenihau, a lets
fet d'augmenter les taxes aux E-
Unis et d'étendre le pouvoir d'em-
prunt du gouvernement nfin de fn
ciliter le financement du prograiu-
‘me de défense.

Avec les discussions an sujet des
taxes, vinrent de. demandes que
le Congrès reste en session, au ifey
de s'ajourner Jusqu'en janvier com-
me avait l'intention de le faire la
direction du parti démocrate

et me

Les dégats de
la tempéte
en Ontario
grand vent qu'il a fait, hier soir,
à peu près dans toute la provin-

“ce, à eu pour résultat lu rupture
de plusieurs lignes de communica-
tions téléphoniques et de transmise
sion de pouvoir électrique.

Les fonctionnaires de la commise
sion ontarienne de l’hydro ont fait
remarquer que les dégâts ont sur-
tout été enregistrés sur les lignes
de transmission de faible courant,
à partir de la péninsule Niagara
jusqu'à Owen-Sound. Aucune li-

! gne de haute tension n’a été en-
dommagéc.

C'est & Orangeville que l'on a
souffert le plus longtemps du man-
que d'électricité, Cette petite ville

! au nord-ouest de Toronto n été pri-
vée d’électricité. Cette petite vil-
le au nord-ouest de Toronto a été
privée d’électricité de 6 h. 15, hier
soir, jusqu'à deux heures ce matin.

LES TROUPES
POLONAISES...

(Suite de la lére page)
 

De là, avant a leur disposition
près de 100 automobiles de l’état-
Major, des mitrailieusés, des fusils
et des munitions chargés a dos

‘d'ânes, ils se sont rendus en Pales-
‘tine. Ils se sont entraînés près de
| Jérusalem, ont trouvé de nouveaux
chevaux pour leur cavalerie et de

| nouveaux canons pour leur Infan-
terie.

Alan Moorehead n raconté l'effort
On a annoncé aujeurd'huf lu no- un service sera chanté à 8 Heures. i de ces alliés dans une dépêche du

mination de M, A-F, Chatwin, au- L'inhumation se fera au cimetière ‘ Caire au “Datiy Express”, de Lon-
trefols de Saskatoon. et remplissant Notre-Dame d'Ottawa. dres. Il a décrit comment, formés
actuellement le poste d'administra- “Le Droit" offre à la famille en en une seule unité. M. Anthony
teur du nervice d'éducation dans ; deuil ses sincères condoléances. "Eden. les à passés en revue, au

 

les services de guerre de la légion
canadienne, À Ottawa, au poste de
direnteur des MâMA services en An-
gleterre. Te Dr Chatwin, lors de la

—————i ~~.

UN MARIN
! cours de la visite récente du sécrée

taire de la guerre dans le Proche-

Je gouvernement :

La chose;

{Grande Guerre, s'est distingué en!
que parachute, par une forte Cor- ‘ s’élevant du rang de simpie noldat |
de de soie. Ce parachute miniature au grade de capitaine; 11 a gagné

‘A croix militaire,
____

; où et comment acheter.
ee a...

Chaque jour, il vous est of-
fert de nouvelles idées, de
nouveaux moyens de jouissan-

‘ces, de nouvelles aides à votre
bien-être. Lisez les annonces.

PORTÉ
Dans son dix-septième bulletin

des disparus au cours du combat,
les annonces vous disent (la Marine royale canadienne men- lle quartier commercant

tinnne le nom de Lolyd-G, MeKin-
| nom. de Pnit-Arthur, Ont D'après

le enmmuniqué de la Marine,
IMeKinnon “manque à l'appel: on
croit qu'il a été tué au cours d'un
lcumiat. le 5 novembre dernier. ]æ
“disparu mervait aur un navire qui
{a été coulé par l'ennemi’.

DISPARU [
Ortent.

UN INCENDIE A ATHLONE
EN IRLANDE
——

I BELFAST (irlande du Nord), le

12-105 Un Incendie à détruit
d'Athione,

ville de I Eire.  anjourd'hut. Les
‘perter sont Évaluées à 82 500.000,

! Un u 00 faire sauter des édifices
‘A la dynamite afin de parvenir A
maitriser les flannies. la petite

! vilie d'Athlone est un centre ferroe
J viafre situé à mi-chemin entre Bele
| fast ot Galway.

 

 
La |

!reuse en face de char d'aseaut
ce qu'occape le capitaine Heathocole, do

 
à un angle de 42degrés

|s'adaptent très bion à leniraineinent.

   

este Ne $ d'évacuation des blessés. semble Aire dange-
éerrière tvi. Les chars d'assaut sont Jents, mais
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rouge Svat itenedes ja guerre. ArTivages: Bovins 361: moutons et us EETES - (L'intérêt couru s'ajoute au prix dans chaque cos)longtemps. “Un grand fait au’il a pu a“-j agneaux 143: veaux 246; porcs 1252. FARIN “Nous recevrons les souscriptions aux obligations échéant en sétie à raison d'un égal montant dans choque échéance pourLes spéculations sur les buts complir. dit-il, c’est que. quand la; Les arrivages de bovins compre- Fatine de blé du printemps: repporter oanvellement 2.9166.principaux de cette visite so t guerre vint. elle trouva le payS,naient pour la plupart des vaches| ere marque ; 5.25-5.90Molotoff se rend en Allemagneen uni.” de qualité ordinaire. Les bonnes va-| gème marque . 485-540 Ivue d'étudier l'attitude à prendre|_L®* Chefs politiques des reà ches se sont vendues à $5 et 35.50.) Boulangerie .. . .... 4.65-5.30 Nous offrons ces obligations pour le romple de la Province de Québec sous les réserves d'usage en ceenvers la Russie, allé neutre de ja! PATUS ont aussi rendu howmage %|les moyennes. à 8425 et 34,75. et les! Farine de blé d'hiver: ui con l'émission et la livraison des titres et | bation des arocat
__ ssie, all ela! mémoire du disparu. ordinaires, à 85,50. La Wagon) qui concerne L'émission et la livraison des titres et l'approbation Avocais.ae Clement Attlee, lord du scea!| Les veaux variaient entre $140 et, Nouvelle .. ....... 4.00—4,10privé, dit que sun parti sest oP-| 811,50 pour ceux de bonne qualité. En lots mixtes .....…. 4,10—4,20

 

  

la Mer Rouge à l'Allemagne, on

s'attend 4 ce que pareil problème
soit discuté.

On avance aussi la possibilité que,
via Berlin, la Russie pourrait se

rapprocher du Japon, par un pacte

df non-agression ou par une asso-
; , i iprêtnes, d'être contredit par Les boeufs à boucherie se sont ven-; change A l'ouverture — . . ; . LL, . 2 le 6 .ciation avec les puissances de la Jos cuprèmes PE désuppointé dus à 84.50 et 85,50. mais les ventes VOLAILLES Province de Québec:le capital et les intérêts en seront payables a méme e fondtriple entente, i Allemagne, l'Italie‘ êne . de bovins se bornèrent à cela, Les! Poulettes. 5 livres ou plus. gelées, consolidé du revenu de la Province. Ces obligations seront émises pour le remboursementet le Japon.

Ia politique des Etats-Unis en-
vers l'U.R.S.6. a changé après que

celle-ci eut absorbé les trois états
baltes. la Lithuanie. l'Estonie et la
Lettonie.
Les entrevues de Sumner Welles, . Nov. 29:4-% ; déc. 20% -30: janv.sous- : [posait et qui étaient grands, de moutons et agneaux 210; porcs 360. LE : ce |

Tamimaremat, oons soustraire le monde à cette ef-| Les veaux se vendaient a $10 et, 28 7-8—30. re Des précisions sur la dette de la Province ainsi que d'autres renseignemants d'ordre fnancier
des Soviets auraient porté surles froyable catastrophe dans Jaqueile $11 pour ceux de choix, et les ordi- A-gros. 47 OA moyens, 45c: sont détaillés dans le prospectus officiel que nous fournirons sur demande.
relations commerciales des deux! NOUS sommes plongés.” naires cotalent aussi bas que $6. poulettes, 35c: C. 19'2-30c. 8
pays en vue de reprendre pius tard
les négociations sur des problèmes
d'une autre importance.
Dans plusieurs milieux. toutefois,

on considère comme probable que
cette collaboration plus étroite en-

 

 

Le change
   

La commission de contrôle du

jdans ses espérances et d'être déqu

 

 

  
mémoire, re sont la rectitude et la
sincérité de ses actinng, Avec ce

bourlier, que! que suit le sort, nous

marchons toujours dans le chemin;

de l'honneur.
“It est arrivé à Neville Chamber- |

lain, dans l'une des crises mondia-

et trompé par un méchant homma,
Nous pouvons être sûrs que Nevil-

le Chamberlain a agi aver une par-

faite sincérité. d'après ses lumiè-
res, et qu’il s'est efforcé, avec tout

le pouvoir et l'autorité dont 11 dis-

A la chambre des lords, Lord Ha-
lifax, secrétaire des affaires étran-
gères, déclara que son ancien chef

ne s'est jamais ralenti dans ses ef-
forts pour préparer la Grande-Bre-

tagne A la guerre, tout en faisant

ce qui dépendait de lui pour éviter

posé, souvent avec opiniAtreté, À la

politique de Chamberlain, mais

qu'il n'a jamais douté de son pro-

    
  

Le marche des bestiaux
———_

(Presse canadienne)

TORONTO. le 12-- Le trafic des
bovins fut très lent. aujourd'hui, sur
le marché des bestiaux de Toronto.

veaux, les moutons et les agneaux
furent stables, pour la plupart. I

n’y eut pas de prix établi pour les

porcs. Le reliquat de bovins de la
séance de lundi fut de 2.000 têtes.

Arrivages: Bovins, 460: veaux 80:

Les agneaux se vendaient à 39.25

à 59,50. Le mouton valait de $2,50 a
$5.50.

‘Presse canadienne)»

MONTREAL, le 12—-Les prix fu-
rent fermes sur le marché des bes-
tlaux de Montréal, aujourd'hui.

LES PORCS
‘Presse canadienne)

TORONTO, le 12— Les abattus

  

   

  

   

  

 

  
| MONTRÉAL

Au Canadian Commodity

 

au lait “A” 32 — 26c: “B” choisies,
20 — 24c: poulets “B”, 25 — 26c;
dindes, “A” 25 — 26c; “B” 19c; Ca-
netons, lac de Brome, “A”, Mc: “B’
25c.

BEURRE

LES GRAINS
A-poulettes, 35c; C, 19 1-2 — 20c¢.
Blé Nord No 1
Blé Nord No 2 ....
Blé Nord No 3
Blé Nord No 5

sree.

su...

festa etree

plus l'impôt de 70c par baril.
Farine de maïs dlanc, par baril:—
Livraisons faites en
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LE MARCHE DE |
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D'oprès nos avocats, les obligations de cette émission constitueront un engagement direct
de le Pr

Obligations 4% avec fonds d'amortissement: 99.50 pour rapporter environ 4.05% jusqu'à l'échéance
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| OuSe w | ndnee w ommerce Cotes fournies à ! h. 30 par L-G Comes fournies 4 1 h. 30 par L-G. Un grand nombre de nus succursales sont dans des centres .{ Beaublen et Cie, 56, rue Sparks, Boaubien et Cle 56. rue Sparks OCTOBRE agricoles et tous les services qu'une banque SERVErosa assaté-- Bb eeeeeee Allla-Chbariers ......... 383, Bathuvst “A” ........... 138 peut rendre sont disponibles. REMANT!== = = = z American Can. Co. ol Bell Telephones ......... 1.58 — "2 a M. '> ° . . Allled Chemical ........ 17334 ansosvance Sle Comptes-chèques et d épargne—A t d t American Foreign Power 14 | Cun. Cement priv. ..... 9; Les exportations de ble en octo- - \ À
es acieries per en u errain : Aniarican Rolling Mills . 18% Can, Steamship ......... 5 ‘bre se placent à 9.058.757 boisseaux ! Prêts sur revenus et recettes à venir—

; American Re Light AN ca Sreamabip pr! : 15 d'une valeur de $8.058.757 et le prix : Bill5 ng ..... * . . < 2 —. d | de N Y i American Tel & Tei... 761 Cen. Pac. RIF. ......... 53, moyen excède légèrement 83 cents Encaissement de chèques —de ets
sur e marc e es va eurs ° e American Water Works . 87} Cons. Min. & Smelfing . 43 le boisseau. En octobre 1939, les - pour Produits

cmee + Anaconda Copper ... .. 8. Donteogra... 38 exporialicits S'élevaient à 16.848.847 PS
¢ d ' Bendix 11134% Bom. Cowpri. ........ 21 boisseaux valant $12.304.220 et lef Mandats et Traites pour paiements.

’ i i cee : Dom. Tar hem! 2 rix moyen était de 73 cents.e it sentir ns ” Bethletenm Steel 91%, p yPar contre une vague d achats se Ya a LE MARCHÉ Boeing ............. ue M Dom.Texte 8 Au cours des dix mois de 1940 les | Chaque succursale est sous la direction=à6
. la catégorie des avionneries. ‘ “ Canada Day LCL! ie Gatineau Power[IIIT in [exportations de blé s'étnblissent à d'unGrérant qui connaît La situation et qui “chute dunce ‘|

rscorse | Canadian Pacific ....... diy Hollinger ........[A 1314 110.129.700 bolsseaux ($96.664.860 | es t aider en tout. guerre A
E TT . : D’OTT AW A ! Case Treshing cease a... nh aSmith veenenan Ih en regard de 107.858.939 _boisseaux -

NEW-YORK, le 12 (P.A.) — Les acléries perdirent du terrain, à | Cerrode PaseoCS I International Nicxei .... 381, (868.167.349) la même période de| .Wall Street aujourd'hui, mais l'achat des titres d'avionneries réussit Chese. & Ohio ......o00. ait International Petroleum 1514 1839. En 1940, le prix moyen est un | e 0 .à contrebalancer les gains et les pertes sur le tableau. s Chrysler MOWOr ......... 821, International Power priv. 4 peu inférieur à 88 cents comparati- ' .La licuidation était considérable au tout debut, et les reculs varaient VIANDE Columbia Gas .......... 535 Montreal L. H. & P. .. 20; vement à 63 cents en 1939. :ce frac .@s à plus de deux points. Vers la quatrième heure, cependant. Pore: Commercial Solvents ... 10% Noranda ....... eee 58%
les valeu:s affichaient des améliorations sans que le volume n'eut Carcasse 21 Let 10-1014 € CornProducts . 46% eiivie Flour ; ; ak

siminue pour la peine. , Devant  ... ....……... , M-12c te . ee 13 ;¢ La plupart des spéculateurs revinrent de leur congé de l'Armistice

|
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Par contre, Douzlas Aricraft. Boeins, Glenn Martin, United Aircraft, |Derrière . ... . .... .. 9 à Me Intl, Nickel ........... 28 e CURE Dk MONTREAL L-G | em

Curtiss-W #.ght, Seals Roebuck. Celanese. Phelps Dodge, et U. S. Rubber

|

Veav: Int. Paper pris, LUI) eee

|

Beaubien et Ge 36Tuespares| @I) octobre
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Ph mon : : tact NS field Lo... ooo 7 “lait entier et 3. x vres s- +t rcrall ; : Mu. tnur A ,Bay et Pend Oreille demeurérent points et Southern Canada s'amé- Havana (feuilles, .. livre 25 & 25c | Auman [iii 3 AU CAN AD \ produits concentrés du “a, "De | Domizion Sieel & Coal “H 1940 507 56,0 547 66.44 55.18| i re, 47¢ teid o.oo... eran ; E . ; 3 ini 6 ia.stables. ; , |Tora de 2% points. Parmi les titres Hambourg or la ie. re, Buse.Metals aan 1214 < “Re No - janvier à septembre les condense- {st Lawrence Corperat.on en©
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’ * sold 40 abondante en Alberta, d'aprés les pre. Sullivan 6200 Neral du service des Marchandises,nme Gunnar Gold > : ! ! :© M C hill Hard Rock ... 1.14 véritables résultats de lu rmoisson.| - — Sines Cn ee Lea 2 4.450. ver bureaaX a Montréal, et celle

iva. hurc 1 . Hollinger ... 1314 La récolte de blé de 1940 en Alberta Du comptant pour votre au-  Béautor .... cas sacre où de M. CC, R. Murray qui devient
Washington de production Hudson Bay ............ 28 est maintenant estimée à 190.000- tomobile usagée, si vous utili- Papa! YO Vroposé aux tarifs des marchandise
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Immatriculation facultative du capital

Consultation juridique de MM. Montgomery, Mc Michael, Common & Howard

+

mprunts effectués par la Province au total de $22,000,000 (moins les fonds d'amortisse-
ment) échéant le Ter octobre et le 1er décembre 1940.

fonds d'amortissement sera d'au moins 1% par an pour les obligations échéant en 1953.

 

PRIX D'ÉMISSION

*Obligations échéant en série: 100

  

clore la souscription, sans avis, pour l'une et l'autre des deux tranches de l'émission.
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Professionnelles
 

 

 

1940. 82548-5-263
La e

Médecins Décès 6
ALAIN. — A Montréal, dimanche

Dr PHILIPPE BELANGER, 74. le 10 novembre 1940, Jean-Bapt
tueusesterestSoéctalie tiste Alain, époux d’Agnes Paquet-
Ee Eh hm. Tel: te, à l’âge de T6 an Funérailles
4-0117. mercredi le 13 courant. Le con-
 voi funêbra quittera la demeure,

6872, ChAteaubriand, à 8 h. 15,
pour se rendre à l'église St-
Edouard. ou le gervice sera chante
à 8 h. 30. Inhumation au cime-
tière de la Côte-des-Neiges. Pa-
rents et amis sont priés d'y as-

sister sans autre invitation.

Dr DE HAITRE, des nopitaux
de Paris. 161, rue Stewart
Specialités: Chirurgie Maladie
des femmes Maladie des urga-
nes génito-urinaires.  Consul-
tatiun 2 & 4 h 30 et 7 à
8 n 30 pm Tél: 4-1244

Or A. DROUIN. 197 rue Rideau
 

 

8 cladités. veux,Oreilles Nez 8-263

, onsu ons:
re 7 8 hh om Tél:

||

AUGER. — A sa demeure, 5, Well-
3-9162. ington, Hull, mardi le 12 novem-
 bre 1940, Mélanie Keinball, épou-

se de feu François-Xavier Auger,
à l'âge de 82 ans. Funérail.es jeu-

di le 14 courant. Le cortege fu-
nébre quittera l’adresse susmen-
tionnée, a 8 heures 30, pour se
rendre à l’église Notre-Mame-de-
Grâces, où le service sera chanté
à 9 heures. Inhumation au cime-
tière Notre-Dame de Hull. Pa-
rents et amis sont priés d'y assis-
ter sans autre invitation.

Dr J.-L. LAMY, 211rue Stewart
Speuialite: Chirurgte. Cunsul-
tations 2a 4h et 74 8h
Fm Tél: 3-7026.

Dr k. PERRAS, 192, rue Princi-
pale, Hull Tél: 2-6754. Spé-
clalité: Rayon-X au bureau
privé Diagnostic et traitement
Consultations: 1 h pm.
et de 7 à 8 h. pm.

Dr J.-M. RAVARY. Yeux,
oreilles et gorge 433. rue Ri-
deau Tél. 3-8252

Dr DAMIENST-PIERRE: Me-
decine* générale. Physiothéra-

 

 

6-264

HAMLON. — Dans un hôpital local,
lundi le 11 novembre ‘540, Alice

 

pie. Consultation sur rendez- Murray, épouse de feu Michael
vous. 368, Dalhousie, Ottawa. Hamion, à l'âge de 70 ans. Funé-

Tél. 3-4'01. railles jeudi le 14 courant. Le cor-
 

Or R.-E. VALIN, 165. av. Lau- tège funèbre quittera les salons

rier-est Spécialité: Chirurgie Racine, 127, rue Georges, jeudi
‘exclusivement. Consultations, le 14 courant, à 7 heures
1 4 3 h. p.rn. et sur rendez- 45, pour se rendre à l'église

vous Tél: 4-0337 Ste-Brigide, «1 le service sera
 

chanté à 8 heures. Inhumation au
cimetière Notre-Dame d'Ottawa.

Parents et amis sont priés d'y
assister sans autre invitation,

6-264

Dr HORACE VIAU, 467, rue Ri-
deau. Spécialité: Maladie des
enfants exclusivement. Consul-
tations: 1 à 4 h. et 7 à 8h
p.m. Tél: 4-2240.    

LAFONTAINE. — «+ 52 demeure,
Billing's Bridge, Ont. lundi le 11
novembre 1940, Joseph Lafontai-
ne, époux bien-aimé de Vitaline
Sabourin, à l'âge de 79 ans. Fu-
nérailles mercredi le 13 courant.
Le cortège funèbre quittera la de-
meure de son fils, Joseph Lafon-

taine, 138, rue Carruthers, à 7 heu-
res 30, pour se rendre à l'église
St-Thomas d'Aquin où le service
sera chanté à 8 heures. Inhuma-
tion au cimetière paroissial, Pa-

 

Gardes-Malades 86

MARIE DELORME. G. M. G. E,
service privé. 37, rue St-Bernard,
Hull. 2-5885. 86- ms

RITA BOURGEOYS, GM.E. Ser-
vice privé, 115, rue Notre-Dame
Hull 4-2223. 86

GILBERTE DUROCHER, G.M.E.,

 

 

 

 

servi ivé. , , :
Hull se5805 161 Champlain. rents et amis sont priés d'y assis-

. ter sans autre invitation.
6-263

Dactylographes 53 -
—~ LANOUE, — Décédée à sa demeu- 

DACTYLOGRAPHES rebâtis et re-
mis à neuf A vendre. Dactylogra-
phes réparés et louer. W. B. Dy-

re, 190, rue Henderson, mardi le

12 novembre 1940, Mary Corbett,
épouse bien-aimée de Joseph La-

 

 

mond, 24, rue Union, Eastview,| noue, à l'âge de 59 ans. Funérail-
3-6412. 53| les jeudi le 14 novembre. Le cor-

tège funébre quittera les salons

Personnel 75 funéraires Gauthier, 259, rue St-

Patrice, à 7 heures 45, pour se
PERMANENTES, machine, sans| rendre à l'église St-oseph, où le
machine, sans fils. 81. T3, rue| service sera chanté à 8 heures.
Rideau. 4.0951. 75 Inhumation du cimetière Notre-
 

POUR GRANDIR, développer mus-
cles, maigrir, améliorer santé, vuc,
réussir, envoyez 10c, Leblanc, 1686,
DeMontigny. Montréal.

81562-75-272

— =

LISTE DES VOTANTS DE LA
VILLE D'OTTAWA

Avis est par les présentes donné que
la liste des votants pour la ville d'Ot-
tawa, pour l'année 1941, n été rédigée
et affichée dans le bureau du secrétaire
de ja ville dans l'immeuble Transpor-
tation de ladite ville.
Toutes les personnes qui sont au fait

d'erreurs ou d’omissions dans ladite lls-
te ou de changements rendus néces-
SAIT.s OL raison du (décès ou de l'en-
lèvement du rom de toute personne sur
icellr, ou en ralson du fait qu'une
personne queiconcue a acquis les ti-
tres voulus de votant depuis la der-
Nierr rédaction ou la revision défint-
ti*e de l'assictie de l'Impôt pour tout
quartier ou subdivision d'un Quartier,
sont par les présentes priées d'en don-
n°” avis au soussigné.
L» temp pour déposer les plaintes re-

lat:ves AUX erreurs ou omisslons sur la
late expirera le 14e jour de novembre
1840
Une cour sicgera, conformément à la

Loi des Listes des Votants. aous la
présidence de Son Honneur ie Juge du
Comté, lundi. le 18e Jour de novembre
1940, À 2 h 30 de l'après-midi, dans le
Palais de Justice, rue Nicoiss, Ottawa,
pour entendre ct juger les plaintes re-
latives aux erreurs ou omissions dans
laclite liste des votants.
Daté À Ottawa ce 4e jour de novem-

bre 1840. ;
N. R. OGILVIE,

secrétaire de la municipalité.

—

 

 

Ouvrage en Feuilles
Metalliques
VENTILATION

Toitures dans toutes ses
branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260, rue Slater Tél: 2-1530

Nous donnons un prompt
service.    

Dame d'Ottawa. Parents et amis
sont priés d'y assister sans autre
invitation. 8-264

LEFEBVRE. — Dans un hôpital de
Montréal, lundi le 11 novembre
1940, Agnès Séguin, épouse de feu

Henri Lefebvre, à l'âge de 76 ans.
Funérailles jeudi le 14 courant.
Le cortège funèbre quittera les

salons Gauthier, Hull, à 9 heu-
res 40. pour se rendre à l'église
Notre-Dame-de-Grâces, où le ser-
vice sera chanté à 9 heures 45.

Inhumation au cimetière Notre-
Dame de Hull. Parents et amis
sont priés d'y assister sans autre
invitation. 8039-6-264

 

Monuments
MONUMENTS: Vous pourrez diffi-

cilement trouver des monuments
mieux finis et moins chers que

chez J.-P. Laurin, 95, rue Georges,

Ottawa. Tél.: 4-0417.

Directeurs de funérailles

COMPAGNIE FUNERAIRE RACI-
NE LTEE, 127, rue Georges. Ot-
tawa. Tél 3-5694. Succursale à
Hull, 57, rue Wellington. Tél

2-3034.

. »

Instituteurs demandés 21
INSTITUTEUR ou INSTITUTRI-
CE, graduée de l'Ecole Normale de
l'Université d'Ottawa, ière ou 2e
classe, expérience, de préférence,

25 élèves. Salaire $700. Pour
| l'école No 12, de Clarence, S'adres-
{ ser, J-8. Gratton, Plantagenet,

ont. 21-263

+ .

On demande à acheter
RACINE de Ginseng des bois, sec
ou vert, au meilleur prix ia livre.
Ecrire C. Lacombe, Alexandria,
Ont. 80763-mar-jeu. 

3-3049. Récompense.
82507-13-263

On demande 14
OR, ARGENT, bijoux, dents en of

vieilles montres en or, diamants
etc. Les plus hauts prix. 193, rue
Sparks, chambre 201 en haut —
(prenez l'ascenseur). 1s

ON DEMANDE petit appartement 2
ou 3 pièces, chauffé, meublé ou
non. Ecrire case 13, Le Droit, Ot-
tawa. 14-J.N.0.

LOGEMENT de 2 ou 3 chambres à
coucher demandé, dans Val-Té-
treau ou QGatineau-Mills, Signa-

lez 8-0952-M. 14-263
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Naissances 5 Perdu-trouvé 13 A vendre 25

BERTHIAUME: A M. at Mme Rémi SOMME d'argent, dans petit porte- TUYAUX de puêle, 15e; poll 4

Berthiaume (Liliane Bourbonnais) monnaie, chez Kresge où W ol- poêle, 18¢ Qu Toron-

un fils, né jeudi le 7 novembre  worth. Retournez. 117, St-Patrice tow, 296, Dalhousie. 3-5849. 23
 

BARDEAUX $25 te M.
FER cannelé, bois d'oeuvre et de
construction, lattes, papier à cou-
verture, ouvrages usinés, articles
neufs et ussgér de plomberie
peintures et vernis, etc. Informez-
vous de nos prix. M. Zagerman
Co. Ltd. Chemin Bayview. 8-5304.

 

BOIS de construction,BARDEAUX
GROS PAQUETS, $1.70 et pius le
mills, Boucher & Frères, 30 St-
Jacques, Hull. 32-2486.

25-1 ms

BAINS, eviers, cabinets, lavabos,
raccords de tuyaux, etc. neufs ou
usagés. Prix raisonnables Pal-
mer, 146, rue Booth. 8-044l.

25-JNO

 

 

Servantes demandées 15

SERVANTE pour uuvrage général.
Expérience. 8’adresser, 8, Poplar,

Gatineau-Mills. 15-264

SERVANTE. S'adresser, 209, Notre-

dame, Hull, après 8 heures, le soir.
8042-15-263

FILLE de campagne. Références.
Ouvrage général. 486, Cumber-
land, Ottawa. 3-4530.

8041-15-263
ME

 

 

 

Femmes. filles demandées
APPRENEZ la Coiffure. Ottawa
Marvel Hairdressing Schools, bre-
vetées par le gouvernement. 72,

Rideau. 108

AFPRENEZ la coiffure. S’adresser,
Ottawa Hairdressing School (Bre-

 

 

 

vetée du gouvernement) 286,
Dalhousie.

À louer 38
CHAMBRE, déjeuner si désiré
S'adresser, 222, Friel. 38-263
 

DEUX CHAMBRES non meublées.
36, rue Langevin, Hull.

82549-38-263

CHAMBRE, propre, chauffée. belle
 

5-1217.
8040-38-23

Combustibie 74

WILFRID ARVISAIS: Bois franc,
$7.50 et $8.50 la corde; buis de

corde mou mélange, 4 pieds, $8
la corde; slab bois mou, 4 pieds,

Pas de cuisine.

$5.50 et $6 la corde. Au voyage
$2, mélangé $250 258, Maison-
neuve, Hull. 2-8334. 74

localité. Monsieur de préférence.

FOURNAISES A L'HUILE nouvelles
Duo-Therm, 2c valant d'huile les
font fonctionner 6 heures durant.
plusieurs caractéristiques incom-

parables. Voyez-les chez Orme

Limited, 175, rue Sparks. 25

AUTOMOBILE

C'EST UN
AUTO USAGE
REMIS A NEUF

APPUYE PAR UNE
GARANTIE PARTAGEE DE

60 JOURS

 

 

COACH OLDSMOBILE
de 1936

$485

OTTAWA

MOTOR SALES

Limited

  

PARC D'AUTOS USAGES
Rue Catherine, à l'est de Bank—2-3710

SALLE DES AUTOS NEUFS
860, rue Bank 7-2101

OUVERT 24 HEURES DURANT
Aussi SERVICE DE REMORQUAGE   
 

MACäiIINE à coudre (tailleur), ta-
ble à diner, ronde, petite table
carrée, moustiquaires, stores, vais-
selle, buffet et table de cuisine.
S'adresser, 200 Daly, le soir, de 6
heures 30 à 7 heures 30.

BONNES laveuses électriques, $10
et plus. H.-R. Paquin, 93, rue Du
Pent, Hull. 25

TUYAU de poéle ou fournaise ven-
du en gros ou détail. Ouvrage de
plomberie de tout genre garanti.

Laroche et Fils, 61, rue Fronte-
nac, Hull. 2-5995. 25

REPARATION DE SCIES
LIMAGES, réparation et affutage.
Nous avons un vaste assortiment

 

 

 

de scies, etc.
Ltd, Chemin Bayview.

M, Zagerman. Co.
8-5204.

25
 

CHESTERFIELD 3 morceaux, $10,
poêle de cuisine “Bélanger, $10.
Caplan’s Trade-in-Purniture Sto-

 
re, 86, rue Georges. 25

POELES: toutes sortes, neufs ou
usagés. J.-A. Desjardins, 339,
Montcalm, Hull. 1 ms
 

| TABLE ronde, S'adresser, 172, rue
Laurier, Hull. 25-J.N.0.
 

FOURNAISES usagées Eprou-
vées, garanties. Numéros 3, 4, 5,
6 8 "Très raisonnables. Articles
de plomberie et vitrerie. 31, rue
Duke. 3-8758. 25
 

MOBILIERS de studio.
Slover Ltd.

$49.50. F.
25
 

SLAB bois mou, $5.50 et $6 la cor-

de; bois mou, coupé au voyage, $2:
bois franc, 1ère qualité, 3% pieds,
$7.50 la corde; bois mou de corde,

$6.50. L. Arvisais, 278, Maison-
neuve. 2-8584. 74

BOIS mélangé, 4 pieds, $8, slab
 

 

de pin, $5, voyage $2. A. Vade-
boncoeur. 2-5545. T4

SLAB coupée, voyage $1.50 $2,00.
Bois franc, voyage. Gros bois mou
de corde. Oscar Lambert. 2-6965.

74
 

BOIS mou mélangé. $6: slabs, $5.
E. Vadeboncoeur, 2-3258.

74-J.N.O.

BOIS mou à la corde, au voyage

coupe, $1.50 et 82.00. R. Charbon-
neau, 4 rue Reboul, Hull, 2-9767

"74

SLAB de pin, sec, $4.75 la corde, nu
voyage, $1.50 2-0301. 74-1 ms

BOIS, gros et détail, Coke La Salle,

 

 

 

 

plus bas prix. Foubert Fuel
4-0284. 74-250

BOIS mou, coupé. voyage $1.50,
bois franc, $2. 3-1926. 74

BOIS FRANC, §2, Kindling, 81.
bois mou, $3, !a corde. 135, Nel-

| son, 74-1 ms

 

 

AVIS AUX CREANCIERS
Re: Succession Télesphore Jolicoeur
Les créanciers de feu Télesphote Jo-

licoeur, de son vivant domicilié dans
la cité d'Ottawa. Rentier. décédé le
10 octobre 1940, sont priés de remettre
eux soussignés. avant le 13 décembre
1940, un état détaillé de leurs réclama-
tions avec mention de garanties s'il y
a lieu, le tout assermenté de la manière
ordinaire.
Aprés cetie date l'exécutrice testa-

mentaire de Ia succession procédera à
la distribution des biens du défunt,
parmi les ayants droit, sang tenir comp-
te des réclamations dont elle n'aura
pas reçu avis comme ci-haut
DATE à Ottawa le 8 novembre 1940,

U VINCENT. CR.
7815, rue Rideau,
Ottawa, Ont.
Procureur pour la succession,

CAPITAL TRUST CORPORATION Ltd.
10, rue Metcalfe,
Ottawa, Ont.
Exécutrice testamentaire. 

 

 

 

4

 

 

 

 T
T

  4
)Si

 

No 44.

Une pensée le soutenait: la joie

qu'il allait donner à Malika. Et il

fut payé de toutes ses soutrances

lorsque la négrillonne vit sa jeune

maitresse.

Malgré l'heure avancé” péisonne

n'était couché chez Paul Roberval,

Le Père Eloi. Georges Lerl?re et

Alfred Holmein écoutalent le récit

de Marcy

Pâle et amaigrie. Mlle Lescra-

Beaulieu inspirait du respect et

l'usinier lui avait dit, avec un cri

du coeur.

— Vous n'avez plus rien & crain-

dre. vous serez la soeur de ma

fille... Car maintenant, i fandra

bien que Charles Lescar nous la

tasse rendre.

Etm fniutieusement:. les quatre

 

A

FEUILLETON DU “DROIT” =

AU PAYS É
DU SOLEIL =

par de WAILLY =

I

que les cris de Malika les firent

tressaillir,

Mais déjà. Marie apparaissait sur

le seuil de la pièce. s: changée

physiquement que ses amis hési-

talent & le recon.aitre.

Son père, le cour extasié et tur-

ituré. luite ndait les bras, n'avant
pas la force de courir à elle, bal-

butlant Au milieu de ses larmes:

— Ma petite fille .. ma petite.

ma petite.

Peut-être, Marie serait-elle tum-

béecar elle chanrelait; mais Aou-

erk tenant toujours Djams Dar.
r@vait sulvi la jeune fille. Il jeta le

‘vieillard aur une pile de coussins et.

; prenant l'enfant dans ses bras, 1) la
| porta A Paul Roberval,

 
XXIt

Le nègre n'avait jamais até aussi
hommes formaient un plan, lors- ; heureux,

! La cuisse pansée per le mission-

| naire, il était étendu sur des cous-
sins dans le patio et racontait ses

exploits.

¢ 11 parlait d'une voix contenue

Year les maîtres dormalen. encore,

‘mais il avait le nombrenx auditoire
| des serviteurs et il avait surtout,

‘en face de lu!.‘la frimousse atten-

tive de Malika qui l'interrompit

| par de fréquents et enthuusiastes;

-- Aouerk. ça bon nègre ..

Le colosse avait tant soufferL de-

puis que les mauvais djinns

s'étaient installés dans aa tête I

n'avait pas eu de couscous tous les

jours à sa faim et les meskines

| avaient tant de poux qu'on en tush
toute la journée et il en restait

toujours.

11 exagérait ses souffrances avec

une ruse naive pour toucler plus

profondément le coeur du petrt

sphinx noir qui je considérait de

ses grands yeux sombres Il détail-

! lait ses misères, cherchait ses poux,

les écrasait triomphaiement en d!-

sant:

— Bono

core un

Malika déclara dédaigneusement:

— Tout le monde v avoir der

poux .

Aouerk sentit sa faute et. re-

fourtant sous ses vêternents l'insee-

te qu'il allait tuer, D étend:t sa

jambe et rétorqua:

  

+
ouencore un . en-

 

PALETOTS d'hommes, pour refai-
re, toutes sortes de linge usagé,
robes pour dames, .25, 2.000 paires
de chaussures refaites et variées.
Apportez votre réparage de chaus-
sures, talons et semelles, pour
hommes, $1.00, pour dames, 0.65.
88, York. 25
 

ASSORTIMENT AU COMPLET:

Mobiliers studios, à partir de $49.
Conditions faciles, si désiré. En-
treposage gratuit jusqu'à deman-

de. Cohen & Cohen, 194, Rideau,
angle Waller. 25
 

MOBILIER de salle à diner, 9 mor-
ceaux. 24, Louisa. 8-6628.

25-283
 

GLACE à vendre, à la tonne ou en
morceaux, Signalez 7-2108,

26-263
 

POELE Bélanger ‘President’, $138.
Echangera pour petit poéle. Ma-

chine à tricoter les bas. 270, St-

Rédempteur. 25-263
 

GLACIERES électriques, Westing-
house, General Electric, Kelvina-
tor, etc. à très bas prix et ter-
mes faciles. 91 rue Wellington,
Hull. 25
 

ROBES et manteaux, 16 à 1R ans.

171, Principale, Hull, appt 1.
25-263

MACHINE à coudre, “Singer’’, élec-
trique. portative et autre. A-

pirateur, violon. Bon marché. 195,

Clarence. 82342-25-mar-jeu.

MOTOCYCLETTE
S'adresser, 132,

après 6 heures.

SOULIERS, robes «(pour enfants
d'un an), couvertures, bugyy,
chaise haute. 6 h. 4 10 h. p.m.
A. Charbonneau, 53, rue St-André,

 

 

“ Henderson ".

Dollard. Hull,

25-J.N.O.
  

 
Ottawa. 82518-25-264

700 POULETTES croisées, New
Hampshire, Red Parred Rock,
âgées de 6 mois. Signalez 4-0841.
de 9 h. am, a 5 h. pm. 8038-25-68

--Tout le monde pas uvoir grand

couteau dans la cuisse.

— Père Eloi avoir dit ça être rien

du tout, déclara encore la négril-

lonne.

— Rien du tout pour lui, fit le |
nègre se mettant en colère: mais 'e

sang coulé. ça être rien ‘du tout ?

Et maîtresse portée sur coeur, ça

êtrer fen du tout ?. . Es le vieux

l'homme sous le bras, ça être rien

du tout ? St le Père avait un grand

couteau dans le nez, il dirait: Çà

être quelque chose.

— L'homme, toi le connais ? de-

manda Malika, heureuse d'avoir

excité l'humeur de son amoureux.

— Lui. meskine, mais toujours

resté aux grottes. Allan lui avoir

mangé l'esprit.

Il y eut un silence fait de res-

pect en aprenant que 1e Yieillard

était fou et le nègre profita de ce

premier avantage pour ajouter:

— Aouerk a fait battaille avec

les mauvais djinns dans lu tête des
deux homme. Ils voulaient faire

le mort à maîtresse « au vieux

lhomme, Aouerk avec tapé les té-

tes. Ça faisait: pouf.. pouf. . et

puis ils aveient fait le mort.

Autour de lui, On riait, on ap-

plaudissait et Malika, revenant a

sou enthousiasme au début

s'écriait: 
i

Aoucrk. ça bon nègre !.

de scies neuves et usagées, parties ;

 Cn frappeit avec insistance à la

 

À vendre
PIANOS, CHESTERFIELD, mobi-

llers de salle à diner, vaisselier,
divan, poêles électriques. Cecil
Leach & Co. 712, Somerset. 25

26
chemin

 

Maisons à vendre
MAISON double, 417,

Aylmer. Signalez 2-2790.

82344-26-263

Automobiles 54
FORD, coach de 1936, en excellent

état, belle apparence. $185 comp-
tant, le solde par faciles mensua-
lités. Laval Motor, 71, Laval,
Hull, 2-7813. 54

PARTIES D’AUTOS, autos usagés
achetés pour mise en pièces
pneus, bateries. Baker Bros. 3
rue Duke. Tél. 2-7393.

SOL, ci-devant de Baker Brus, ex-
ploite maintenant le nouvel éta-
blissement de piéces et acceisoi-
res d'autos S. & S. Autos achetés
pour mise en pièces.  Wellington-
Preson. 8-3701. 54-JNC

Fourrures 58
REPARATIONS de fourrure, tous
genres. 2-8144. 58-1 ms

100

 

 

 

Divers
ELZEAR CHARRON: Sciage de

bois. S'adresser 115, rue St-Jac-
ques, Hull, 2-0340.

8037-100-265

 

-Recouverture
SPECIALISTES DANS LA RE-
COUVERTURE, l'isolement, l'ap-
plicution des revêtements en bri-
que. Estimations gratuites. Mc-
Auliffe Grimes, 159, Echo Drive.
71-5500.

-—

THURSO, Qué.

THURSO (Qué.), le 12—(D.N.C.)
—La semaine Cétusière, la Révérende

Mère Marie Ephrem, provinciale, et
la directrice des études des Soeurs
des SS. CC, de J.-M, visitalent les

élèves dans leurs classes. Elles
passèrent la fin de semaine chez les
religieuses.

Mme Phidime I,acasse recevait
dernièrement la visite de son ne-
veu. je caporal Louis Roy, de Qué-

bec: elle ne l'avait pas vu depuis

18 ane: elle recevait aussi la visite
de sa mére, Mile Aurore Roy, de

l'hôpital Notre-Dame de Montréal.
M. l'abbé I.acasse et ses parents

se rendaient à Ste-Thérèse, la se-

maine dernière, pour assister aux
fêtes du Séminaire.
Mlle Fieurette Laflamme rendait

visite, la semaine dernière, à sa

soeur Réjeanne, au presbytère de

St-Aukustin.

Nous apprenons ave cregret que
Mme Eugène Patenaude est grave-

ment malade; elle est actuellement
à l'hôpital. de Buckingham. Nous
lui souhaitons un prompt rétablis-
sement,
M

rendaient en fin de semaine à St-
André-Avellin; ils asaistdrent aux
funérailles de M, Philippe Séguin.
Vendredi soir prochain, le 15 no-

vembre à 7 h. 30, aura lieu au cou-
vent la réunion du cercle d’études.
L'invitation est faite à toutes les
jeunes filles qu'elles appartiennent

au cercle ou nun.
Mme J.oula Patenaude. de St-Hya-

cinthe, rendait visite À son beau-

porte de la rue et un ssrviteur alla

ouvrit.

Il vit une femme échev-lée, l'oeil

hagard. le visage égratigné qui or-

donna:

— Allez dire à votre maltre que

Mme Lescar-Beaulieu veut le voir

immédiatement pour lui faire ren-
dre sa fille.

Mais le serviteur ne ae ‘vressait

pas, et les hommes et les femmes

accoururent en riant s poussant.

venant grimacer sous ie nez de la

visiteuse à laquelle Malika dit cé-

rémonieusement:

— Moi, bien connaitre dame Les-

car. mals maitre dort et maitresse

Marie est revenue... Tout le mon-

de dort. mam-zeile Marcy atsel.

— Marcy chez Paul Roberva:!

s'écria la veuve en portant! la main

à son opulente poitrine

Elle pâlit et s'écroula sur Je sol

— Bon, fit Malika avec humeur,

ça être une grosse chose par ter-

re.. 11 faut enlever.

Son oell chercha autour delie ct

ele demanda:

— Aouerk...

Comme le nègre faisait la grima -

te, là main sur za blessure, la g»-

mine le flatta d'un sourire.

— Toi l'es fort, l'es ie plus fort

de tous.

Le Coloase aculeva Ja femme éva-

roule et alla la déposer sur une

natte darz Je patio.

et Mme Xavier Laflamme se.

4
 

HUPMOBILE Sedan

DeLuxe de 1935

$395

PINKS Ltd.
244, RUE SPARKS    

 

Les obsèques de

M. E. Sarault

Ce matin, en l’église Ste-Anne
d'Ottawa, ont eu lieu les funérail-
les de M. Emule Sarault, décédé ven-
dredi derni r, à sa demeure, 486, rue
St-Patrice, à l'âge de 46 ans. De
nombreux parents et amis s'y ren-
dirent pour lui rendre un dernier
hommage.

Le cortège funèbre quitta la mal-
son mortuaire, 486, rue St-Patrice, à
7 heures 50 cur se rendre a 1'égli-
se Ste-Anne ou un service solen-
nel fut célébré à 8 heures. L'inhu-
mation eut lieu au cimetière Notre-

Dame.

La levée du corps fut faite par M.

l'abbé W. Scantland, desservant de
la paroisse Ste-Anne, assisté de MM.

les abbés R. Couture et Robert Be-
noit, M. l'abbé Scantland chanta
aussi le service, assisté de MM. les
abbés R. Couture et Robert Benoît,
qui agissaient comme diacre et sous-
diacre. La chosale paroissiale et la
chorale des enfants de l'école Bré-
beuf firent les frais du chant sous
la direction de M. Emile Rochon, qui
touchait aussi l'orgue.

Conduisaient le deuil: l'épouse du
défunt, née Fleu ette Gauvreau: sa
mére, Mme Moïse Sarault; ses fils,
Paul-Emile Sarault, Rodolphe Sa-
rault, Rolland Sarault, Maurice Sa-

rault, Edouard Sarault, de la
R.C.A.8.C., au parc Lansdowne, Ot-

tawa: sa fille, Mlle Léda Sarault, à
la maison; son frère, Edouard Sa-
railt; ses demi-frères, A'bert Sa-

rault, Arthur Sarault, tous d'Otta-
wa; ses soeurs, Mme Adolphe Dinel-

le, Mme Joseph Lambert, Mme Lu-
cien Villeneuve, toutes d'Ottawa;
ses beaux-frères, Lorenzo Gauvreau,
Wilfrid Richer, Oscar Charette, Ho»

race Mercier, Rodolphe Dinelle; son

cousin, M. Wilfrid Sarault; ses ne-
veux, Aimé Mercier, Alfred Mercier,

J.-H, Lefebvre, professeur à l'école
Technique d Hull, C.-W. Bourgeau,
Rodolphe Dinelle. Roméo Sarault,
Lucien Barault.

Aux funérailles le drapeau du
Sacré-Coeur était exposé auprès du
cercueil ol. reposait la dépouilie

mortelle de ?" Sarault.

On remarquait dans le cortège:
MM. E.-A, Bourque, commissaire

municipal, Aristide Bélanger, éche-

vin, Eric Quéry, échevin, W.-C.
Labelle, représentant des Forestiers
Catholiques. Emery Landry, R. Da-
nis, J. Ouellette, J.-E. Paradis, Léo
Vézina, Gilbert Labelle, H. Bellema-
re, Ernest Goudreau, Napoléon Boi-

ly, C. Huard, A. Choquette, T. La-
chance, J.-H. Bellemare, O. Renaud,
Maxime Deguire, A. Chiquette,

Edouard Bourque, Marcel Cham-
plain, Jean-Paul Lalonde, Adolphe
Leclerc, Napoléon Vernais, R. Rivet,

E. Michaud, D. Lauzon, T. Mayer, L.
Lafreniére, R. Morel, R. Gagnon, A.
Lecompte, W, Bouvier, J.-R. Boyly

Marcel Lachance, A. Boisvenu, E.
Dumoulin, Lucien Claude, Roger

Beaudry. R. Lafontaine, Robert Pa-
rent, le Rév, Frère Honoré, représen-
tant les Frères des Ecoles Chrétien-
nes de l'Académie LaSalle, et plu-
sieurs autres,

Les dernières prières furent réci-
tées auprès de la dépouille mortelle
au cimetière par M, l'abbé W. Scant-
land, desservant de la paroisse Ste-
Anne, par ‘rs parents et un groupe

d'amis du défunt.

La famille en deuil reçut un

grand nombre de témoignages de
sympathie, de bouquets spirituels,

de télégrammes, d'offrandes de mes-
ses, de fleurs du Précieux-Sang. Il
y avait aussi beaucoup de fleurs: de
ses soeurs et frères; de M. D,

Kemp Edwards; des employés de la
compagnie D. Kemp Edwards: des
employés du British Supply Board
de Nobel, Ont.

EEE

 

frère et À sa belle-soeur, M. et Mme
E. Patenaude, dimanche dernier.
On annonce une grande campa-

gne en faveur des Sections juvéni-

les, dont In fondation fait tant plai-
sir A nos enfants, 

———

Au même moment, le Père Eloi

arrivait en demandant:

— Comment vont mes biessés ?,

! — Ça <a, mon Père, ça être rien

I du tout déclara Aouerk en se pava-
‘nant devant Malika dont 1! guet-
;tait l'admiration.

— Fais voir ta jambe.

— Ma jambe. petit peu lourde,

mon Père.

— Fais voir

— C'est parfait déclara le pré-

tre avec examen, dans quarante-

huit heures. la plaie sera cicatrisée
jet tu courras comme un liévre,

! Mais mon autre malade cunument

A-t-il passé la nuit ?

I~ Ls dormi, déclara Malika

. avec importance. l'a chanté en dor-
| man. va bien.

— C'est-à-dire qu'il doit avoir

une fièvre de cheval. Ft tes maî-

tres ne sont pas encore levés ?

— Dorment, mon Ptre. dorment

Avec leur bonheur.

— Laisse-les reposer; les pauvres

gens en ont besoin. Conduis-mot

auprès de ihomme biessé, c'est à

cause de lui que je suis venu avant

de dire ma messe. Mais qu'est-ce

que cette femme ? demanda ie mis-

sionnaires en apercevant Mme

Lescar-Besulieu,

— Toi, I'y voit, mon Père, répon-

dit Aouerk, c'est a madarne qui di-

sait: Moi. veux voir souk... mol

veux voir zouïra . moi, veux voir

|

|
1

 
 

Le gouverneur

TOKIO, le 12— (IA »—On rap-

porte ici que le contre-amiral Jean |

;Decoux a démissionné comme guu-
verneur général de l'Indochine fran-'
caise, principalement à cause de

l'opposition que font dæns la colo-!

nie les partisans du général Charles

de Gaulle.
Domei. l'agence de nouvelles japo-

naises, qui rapporte la démission |

dans une dépêche datée de Hanoi,|

disait qua le gouvernement de Vichy
nommeraïit bientôt un successeur au
cuntre-amiral !

Dunkerque lors de l'évacuation des
troupes alliées. et plus tard gouver-
jneur général de l'Algérie. succéde-

rait à Jean Decoux,
C'est la pression

réactionnaires, exercée

contre-amiral durant

des éléments

auprès du

les négocia-

Presse Associée)

NEW-YORK, le 12. — On compte
aujourd'hui plusieurs morts et bles-
sés et des centaines de milliers de
dollars de dommages, par suite d'un
vent violent, de tempêtes de pluie et
de neige qui balayèrent l'ouest et
le centre du Canada et des Etats-
Unis hier et durant !s nuit.
Le mercure est descendu sous zéro

dans les Dakotas, le Montana, et le
Wyoming, tandis qu'on vit des ten:-
pératures plus basses que le point
de congélation dans toutes les Mon-
tagnes Rocheuses jusqu'au Mississi-

pi.

On compte au moins 24 morts.
Quant aux dommages à la proprié-
té, c'est par centaines de milliers de
dollars qu'on en donne l'évallation.
On nota des vents de 80 milles a

l'heure dans le Wisconsin; de 67
milles, à Elmira (N.-Y.); de 65, à
Chicago: 63 à St-Louis, et 54 à
Cleveland. Ces vents déracinérent
des arbres, brisèrent des fenêtres,
démolirent des corniches, rasérent
des édifices, renversérent des anten-

cations électriques et téléphoniques.
Un vent d'ouragan a balayé la

 

L'agence mentionne que l'amiral‘

Jean-Marie Abrail, commandant à| venir à Vichy signifierait qu'il 4

nes de t. s. f., rompit les communi- '

petites annonces: c'est la publicité la plus économique

 

de l’Indochine
française donne sa démission

 

tions avec le Japon. qui l'aurait
forcé à détnissionner. ajoutait la
dépêche Ces éléments réaction-

naires se trouvent surtout à Sal-

gon.
(Le général Charles de Gaulle

annonçait hier que sea armées

avaient capturé Libreville, port
principal du Gabon, colonie de

l'Afrique équatoriale française, dans
son offensive pour soustraire lem-
pire français au gouvernement de

Vichy.

(En Suisse, on pense que le refus

du général Maxime Weygand de re-

l'intention de jouer cartes sur ta-
bles avec l'Allemagne et l'Italie

"pays conquérents de la France,

"(Ces mêmes sources ajoutent que
‘le gouvernement français aurait
* décidé de rappeler le général Wey-
| gana fi 1a demande de Goering.)

—

 

La tempête fait des victimes
aux Etats-Uniset des dégâts,
, Louisiane, 1'Arkansas et le Ten-
nessee. La neige a couvert presque

i toute la moitié occidentale du cone
tinent, formant des bancs qui arré.
térent le transport dans le Minne.
sota, le Nebraska, l'Iowa, le Dakota

: du sud et 1'Utah. Trois personnes
l furent tuées dans le Wisconsin; l'on
craint pour la sécurité de plusieurs
chasseurs. On rapporte trois mor-
talités dans l'Indiana. On compte
huit morts dans l'Illinois.

x x x
TORONTO, le 12. — (P.C.) — Les

grands vents qui ont semé la mort
et la destruction aux Etats-Unis
hier, sont arrivés hier soir au Ca-
nada, continuant à faire du dégât
au Manitoba, en Ontario, et jus-
qu'au St-Laurent. On ne rapporte
cependant pas de mortalités au Ca-

{ nada.
“ Un vent de 65 milles à l'heure à
‘ balayé le centre du pays, après de
| grosses pluies. La tempête a rompu
les communications entre l'est et ‘
l'ouest du Dominioh, et endomma-
| gé, moins gravement cependant, les
‘communications avec New-York.

En Ontario, surtout dans l'ouest,
“on compte des dommages de plu-
sieurs milliers de dollars.

 

 

 

 

HAMMOND Ont.

(De notre correspondant)

HAMMOND (Ont.) — M. et Mme

leurs en-

| MONTCERF,Qué

(De notre correspondant)

,  MONTCERF (Qué) le 12 — M,

 

Alphonse Lauriault et ,et Mme Anatole Carrière anons
fants Georgette et Arthur. de Far-! cent à leurs parents et amis la
relton: Mile Madeleine Bertrand, | naissance d'une fille baptisée sous
MM. Roger Charbonneau, Laurent| les prénoms de Marie-Prançoise-

Vigeant, Jean-Paul et Jean-Louis Danielle, Parrain et marraine: M.
Sabourin et M. Wm. Sabourin, de , et Mme Arsène Carrière, oncle et
Hull, M. Albert Bélanger, ainsi que ‘ tante de l'enfant.

M. J-Paul Ssumure de LIMORES., Pour aider l'Union des cultiva-
étaient de passage chez M. Albert teurs, encouragez la fondation de

Gelineau. récemment.
Miles Laurenza et Aléda Lalonde | Section juvéniles dang toutes nos

écoles.
one passea fin de semaine dans | Mlle Lillanne Richar est revenue

’ d'Ottawa.
M. et Mme Armand Lemery ont,

le plaisir d'annoncer la naissance !
d'un fils baptisé sous les prénoms | Cuparebtees ches
de Joseph- Jacques-André. Parrain |
et marraine: M. et Mme Edmond | Mme C. Leduc a rendu visite à

Mlle Vitaline Mathieu. de Bou-

 

Lemery ses filles, Mmes Joseph Joanis et

Mme Zotique Rivet, d'OUANE. ere de Maniwaki, dimanche
ainsi que Mme Lajeunesse, de Ca- :

ledonia-Springs. passent quelque | 2%,Mme Duncan Baker
temps chez Mme Pierre Faubert.

Mlle Médore Charlebois de l'Hô-
pital Général d'Ottawa. a passé la
fin de semaine dans sa famille,

Mme J.-Paul Sabourin et sa fil-
lette, Monique, de Hull, passent la

semaine chez Mme Albert Géli-
neau.
On annonce une grande campa-

| du troisième-rang. M. Baker a été
- appelé au chevet de son père, M,
yA. Baker. gravement malade à
l'hôpital de Maniwaki.

—__——.

Procurez-vous ce qu’il y a
ide mieux, ce qui vous est le
| plus agréable, en dépensant le

gne de propagande en faveur des. :

Sections juvéniles. dont la fonda- moins d'argent possible. Lisez
tion fait tant plaisir à nos enfants. | les annonces.

TAXES—1940
Pour éviter la pénalité pour non-palement, le deuxième

versement des taxes foncières doit être acquitté, le ou

avant le

18 NOVEMBRE, 1940

C. L. ANDERSON,
Percepteur de la ville,

Immeuble Transportation,
, rue Rideau,

Ottawa, Ont. 
 

—_

 

moi, veux voir ci- blement, elle pria le prétre de la

metière, moi... faire conduire auprès de Marcy.

— Out, oùl, interrompit le missi-: Malika la guida dans ls partie de

onnaire avec impatience, mais que'la maison, encore silencieuse, où

fait-elle 1c1?. . Dort-elle où est- | dormaient les maîtres. File lui ou-
elle évanouie ? | vrit la porte de la chambre Ce Ma-

Evanouite, Père. {rie et Mme Lescar-Beswiteu put
— Et vous restez là sans lui por- | voir les deux jeunes filles dormant

ter secours, donnez-rnoi de l'eau, du dans le même lit.
vinaigre. i Elle put voir aussi les ravages

Les serviteurs se précipiterent en |Gue la captivité et l'a douleur
se bousculant, empressés nt mala- | &valent faits sur le visage char-

droits. |mant de la fille de Paul Roberval,

Aouerk revint le premier, appor- ‘ss maigreur et la meurtrissure que
‘tant trlomphalement un samovar [86 Chaines avalent laissées autour
{plein d'eau qu'il se mit à verser yr | 983 Jjolgnela de l'enfan. Elle put
le visage de la veuve. voir l'air d'extrême souffrance ré-

Le moyen était énergique et ra- pandu sur ses traits et sur reux de

dical. sa fille phlie et amaigrie, dont les

La malade ouvrit les veux et son paupières demeuraient meurtries
premier mot fut pour demander sa PT les larmes.
fille: Devant ces deux victimes de som

— Marey ! ambition et de son fol orgueil. Mme
Lescar-Beaulieu connut :6 remords

— Ne craignes rien, fit le Père !et la honte. Son cour s gonfis
Eloi avec sa bonté rude. elle est en sous de stériles regrets, ses mains °

bonne santé et en sûreté Nous #8- |tremblantes se tendirent pour ber-
vons ce qu’elle a souffert ot Maris cer cette souffrances; puls n'osant

l'aimera comme une soeur, éveiller les pouvres enfants, elle
Par une généreurs délicatesse, lé |s'agenouilis à leur chevet ot se mit

missionnaire ne reprochaik pas son |à prier pour leur bonheur,
silence à la veuve. Qus de larmes! Djama Dar s'éveilla en enten-

elie aursit empêché de verser .. [Gant le bruit de pas--pouriant a
Peut-être . mn parlant |légers—du missionnedre.
Comprit - elle le parden qui lu |

était accordé ? Bans doute elle rou-
git et elie baissa la tite. Puis, hum- |

Jordin Sultan. .

 

(A œuvre) 
   



MARDI 12 NOVEMBRE 1940

+ - 1:
Une usine de lin ge , , |
sera inaugurée à || Associafion du Rosaire Perpétuel |
Casselman, demain| : CROISADE DE PRIERES POUR LA PAIX |

|| Jours de prières: i

MARDI, le 12 novembre—
Parcisse de Gatineau.
Paroisse de Clarence Creek.

Paroisse de Brownsburg.

Sanatorium St-Laurent.

!

i

|

MERCREDI, le 13 noyvembre— !
|

|
|
!

14 LE DROIT, OTTAWA,
Erre

 

4 Un nouvel étage sera ajouté
à la maison des infirmières

| de l'Hôpital municipal
Les commissaires de l'hôpital mu-| rempli à capacité durant les pre.

nicipal ont pris hier soir lu décision miers mois de 1941,

de construire un nouvel étage à la: Ie comité d'administration avait
résidence des gardes-malades. Ils! fait un rapport aux administrateurs
ont décidé de ia preparation des! au sujet de la maison des garces-
plans et demandé des soumissions| malades. expliquant le manque de
pour la construction d'un nouvel place.
étage à l'immeuble des gardes-ma-, La maison peut abriter mainte-
Jacdes dont le coût approximatif à nant 236 gardes-malades, cepen-

été placé à $60.000. Le nouvel étage dant que le personnel des gardes-
pourra louger 42 gardes-malades. , malades varie entre 250 et 300. Le

Les directeurs de l'hôpital ont. manque de chambres pour gardes-
égälement’ étudié la possibilité que.| malades, l'année dernière, a été fixé
d'ici quelques années, ils seraient; à 19 par mois, cependant que pour
forcés d'agrandir l'hôpital actuel! 1940. il a été porté à 35.

La journée des chefs au Pariement fédéral
fe
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CASSELMAN «Ont>. le 12—

L'usine de lin de Casselman sera
inaugurée demain après-midi a
trois heures. Il v aura À cette |

occasion un banquet à 7 h. de-|
main soir. On s'attend à ce que
tous ceux qui s'intéressent à la
culture du Mr dans la région
soient à Casseiman demain.   4

'L’ATTITUDE DU |
GENERAL...

(Suite de la 1ère page)

jouit d'une excellente popularité —
dans lequel il avait déclaré que la

Paroisse de Bourget.
Paroisse de St-Sixte.
Paroisse de St-Georges.
Noviciat des Soeurs Grises.

 

Pour demande d'organisation et de prédication de la

Croisade. prière de s'adresser au
|

|
R. P. M.-G. Perras, O.P.. i
Couvent des Dominicains, il puisque le nombre de patients aug-|

mente toujours. On construirait une

nouvelle aîle. sur le côté est du pré-
sent immeuble. Le Dr G. 8. McCar-

thy a prédit que l'Hôpital serait

Au cours de l’année 1939, J’hôpital
a cépensé $1.550 pour logements à
l'extérieur et elle dépensera environ

33.100 pour la même raison cette
année.

   

LA R.A.F. RAVAGE LES BASES

NAZIESET ITALIENNES

Ou estima tout d'abord le nom-
bre des morts à six à 25, mais le
capitaine de police John Egan, du
canton  de- Woodbridge, ou l'usine
«st située, exprima l'opinion
pas plus de 20 personnes n'y étaient
employées. L'usine manufacturait
des accessoires de chemins de fer.
Les autorités militaires et nava-

les de Washington disent qu'une
Inspection préliminairz des registres
de commandes pour la défense n'a
pas révélé que des conirats aient ête
donnés à lu compagnie.»

15 CONSTRUCTIONS
Les agents de police déclarent

quw'il y avait 15 constructions à
l'usine, mails qu'il ne resta que la
moitié de l'une d'elles debout après
l'explosion.

Les constructions actruites com-
prennent l'usine principale el des
hangars. A aussi été démolie une
boutique de réparations de la Mid-
dlesex Water Company, située près
de l'usine.

Les blessées étaient dans leurs
malsons ou sur la ru.

Des glaces ont ete cassées dans
un rayon d'un quart de mille. Plu-
sieurs vitres furent également cas-
sées à Bayonne, distance de onze
milles. 4
L'usine est située dans le comté

‘le Middlesex, à environ 15 milles
au sud de Newark et à une, sem-
blable distance du Manhattan, New-
York.

Des immeubles furent ébranlés
duns le centre et le nord du New-
Jersey et dans Staten Island, N.-Y..
en face de Woodbridge.

J. Costello. entrepreneur de pom-
pes funèbres, à la morgue duquel
les cing premiers corps furent
transportés, déclara qu'ils
mutilés. Les uns man“ nt de té-
te et les autres de jambes.
Le coroner J. J. 15.114, dU comté

de Middlesex, et le chef de police
George Keating, de Woodbridge, ont
entrepris une enquête pour décou-
vrir la cause de l'accident.
Le bureau fédéral des enquêtes

de Newark a refusé de confirmer la
nouvelle du départ d'agents spé-
ciaux pour se rendre sur les lieux.

LA POUDRERIE TROJAN
ALLENTOWN Pennsylvanie! le

12. — P.A, — Trois hommes ont
été tués au cours d'une explosion
qui a eu lieu aujourd'hui à la pou-
drerie Trojan, à Troxell's Crossing.
à six milles au nord-ouest d'ici. Le vent a fait tomber un arbre; Des porte-paroles bien informés ¥ramds dommages. Toutefois, bienUn porte-purole ces autorités de sur l'avenue Carling, à l'intersee-| disent que les cérémonies d'aujour-:'lUé cértains réservoirs sofent fen-cetle compagnie a dit que les vic- ; tion d'Island Park Drive. et plu-j d'hui se sont faites d'une façon dillés, la plus grande quantité destimes se trouvaient dans un petit sieurs fils conducteurs furent bri-! très semblables à celles qui se dé-; XPprovisivnnements de pétrole aédifice où l'on manvfacturait les sés par sa chute. Au 1081, avenue) roulèrent lors des visites de Ribben-' Été sauvée,
Gétonateurs. Gladstone un poteau portant un, trop À Moscou. Ja plupart des conduites et des!On a admis que la compagnie exé- : transformateur a été coupé à sa aménagements de chemins de fercutait un contrat du gouvernement;
ce contrat de $81.400 lui avait été
accordé pour la manufacture d'ex-
plosifs, le 5 novembre dernier.

(Suite de la lére page)

étaient-

 

explosion qui s'est produite prés

d'ié! aujourd'hui, où ‘vingt per-
sonnes ou plus” ont perdu la vie.

L'explosion à démoli deux édifi-
qu” ; res de la United Railway and Signal ‘

Corporation.
, Windsor Lakis, le reporter. qui se
‘trouvait sur les lieux, dit qu'il a vu

| vingt cadavres où plus extraits des
| ruines. La scène, dit-il, présentait
; Un aspect d''affreux désastre”.

Dans le volsinage, dans le Middle-

sex. des édifices d’une usine de fil-
| tration d’eau furent démolis. Plu-
| sfeurs y furent blessées. Toute la
| région métropolitaine fut secouée
par l'explosion. On sentit la se-
cousse jusque dans Staten-Island et

4 Bayonne (N.-J..

La compagnie propriétaire de
‘l'usine située entre Woodbridge et
| Port-Reading, fabrique diverses sor-
tes d'équipement pour chemin de
fer. Kimberling, le surintendant,

 

: dit qu’on y emploie une centaine
d'ouvriers, surtout des filles.
NEW-CASTLE ‘Penn.). le 12. -—

Une explosion, qu’on croit s'étre
| produite a Edinburg, a secoué toute
Ila ville de New-Castle aujourd'hui.|
| Les premiers rapports, parvenus à
“la police locale, disent que des hom-

;mes ont été tués à Edinburg, a
deux milles d'ici, «New-Castle est

| une ville industrielle de l'ouest de
la Pennsylvanie.)

Le coroner T.-F. Nugent est parti

| immédiatement pour Edinburg. Mais

il n’a pu se procurer aucun détail
“de l'explosion. Le caporal Léo Do-
l lan, de la police d'Etat, dit qu'il a
| reçu un rapport qu'une fabrique de
; poudre avait sauté et que trois hom-

| mes y auralent perdu la vie.
L'explosion, dit Dolan “a

trembler tous les édifices de Nexw-

Castle.”

JUN QUARTIER
PLONGÉ DANS
; L'OBSCURITÉ

——
Le pouvoir d'énergie électrique a

! manqué au cours de la nuit dans la
| partie ouest de la ville, comme ré-
! suitat du vent qui soufflait à une
grande vitesse, hier soir.

  

; base, mals il est resté suspendu par
les fils.

premier ministre Mackenzie King.
La plus importante séance depuis le début de la session s'est ouverie cet après-midi par le discours du

es chefs des trois partis de l'opposition lui ont ensuite donné la réplique
dans le débat sur J'Adresse, a la Chambre des Communes, De gauche à droite: l'hon. R.-B. Hanson, chef con-

France ne céderait pas un centime-
tre de son empire africain.

ici que Goering aurait déclaré, dans
Des rapporis circulent librement |

son entrevue à Paris avec le vice-

 

LA QUESTION
TURQUE…

(Suite de la lère page) |

avec Ribbentrop. On croit que cette ;
conférence determiners Fportan| L équlpuge el les pussagers de ce
ce des conférences que Molotoff lransatlantique de 26,000 tonnes ont
tiendra avec Hitler. pu atteindre un port de la Grande-
On a annoncé que Hitler recevrait | Bretagne au cours de la journée

Molotoff dès cet après-midi à la

L'ODYSSÉE
DE L'EMPRESS..

(Suite de la 1ère page)
   
servateur; M. Mackenzie King, et M, M.-J. Coldwell, leader parlementaire C.C.F. .

  

fait

russe, un grand drapeau naz et
quelques lauriers verts, ornés de ru-
bans d'or. qui cachaient partielle-

ment le Gébarcadère.
Il semble qu'on s'était appliqué à

être simple; ce qui contrastait avec
les réceptions faites aux hommés
d'Etat italiens, hongrois ec. yougo-
slaves, a l'occasion de leurs récen-

tes visites ici.

TRAIN SPECIAL
Le train spécial de Molotoff s'ar-

rêta à plusieurs centaines de pieds
du point où il devait se rendre; et
tout le groupe nombreux de digni-
taires allemands, accompagnés des
ambassadeurs japonais. turc, et chi-
nois, et du chargé d'affaires italien
(en l'absence de l'ambassadeur [tno

Alifieri, malade depuis quelque
temps), dut sé hâter d'aller à la
rencontre du visiteur.
Molntoff sortit de son train en

souriant et en parlant avec anima-
tion en russe, Il fit un signe d’ap-

que le capitaine J. W. Thomas, dechancellerie. !
A la station. il + avait peu de dé- Vaucouuver, ev son naire de timo-!

corations: seuls un grand crapeau| Rerie se sont conduits en héros au
cours de cette attaque en piqué con-
tre le nasire.

Voici ce qu'un membre de l'équi-

page a raconté: “Le sang-froid de
notre capitaine a été admirable. Il a

conduit Son navire en zigzag avec

un savoir-faire extraordinaire, em-
pêchant le navire d'être frappé di-
rectement. Le malitre-timonier chi-
nois s'est conduit en héros à la
barre. Couché pour éviter la fusilla-
de. il a exécuté les ordres à la per-
fection.”

Lorsque l'avion ennemi s'est avta-
qué au navire, samedi matin, les

passagers se promenaient sur le
pont. C'était peu après le déjeuner.
Les sirènes les avertirent de se met-
tre à couvert. Les femmes et les
enfants deseenairent tranquillement

dans leur cabine, dans le pont infé-
rieur. Les jeunes chantèrent tant
qu'on n’eût pas donné le signal que
tout danger était passé.

|M. R. BERIAULT
ÉLU PRÉSIDENT

—  Lors de la récente reunion des
professeurs de l'ouest d'Ottawa. te-

nue récemment à la salle Albert-
le-Grand, on a procédé aux élec-

confiés aux membres qui les occu-
;palent l'an dernier

Ce sont: M. Roland Berfault,
président; Mlle Laurence Pellend.
secrétaire: Sr Ste-Zéphyrine el le

Frère Arçadius, des Frères du Sa-
cré - Coeur, membres du conseils

; d'administration.

A ATHENES

ON DIT. ..
(Suite de ja lère page)

 

 

{Grece a attaqué de nouveau Valona.
port albanais, et bombardé des na-
vires & l'ancre dans la baie de Va-
lona ainsi que des aménagements
de débarquement.

(Presse associée) 
| on rapporte  aujourc‘hui

|

|

 

président du conseil Laval. que les
Allemands ne pourraient plus con-
tinuer de reconnaître le gouveme-
ment de Vichy tant que Wergand
resterait en Afrique.
On affirme que Weygand a pris

le gouvernement lui-même et a re-
fusé de se rendre aux instructions
officielles de Vichy.
D'après certains rapports, on lais-

se entendre que l'Afrique du Nord
est presque aussi forte aujourd'hui
quelle l'était au début de la
guerre. On dit méme qu'elle serait

tions et les mémes postes ont été! plus forte. On dit que les défenses
d'hier. Tout le monde a été davis!

de l'Afrique du nord auraient été
maintenues à leur maximum, même
au cours de Ja défaite française, en
cas d’une attaque italienne par la

Lybie.
Des voyageurs qui arrivent de

l'Afrique du Nord déclarent que les
armées ne sont pas démobilisées et
que le moral se relève. surtout de-
puis le discours de Weygand.
Les troupes de l'Afrique sont for-

meées en plus grande partie de sol-

dats de la Légion étrangère.
Une tentative de prendre par la

force la Tunisie, l'Algérie ou le Ma-
roc nécessiterait une offensive de
Lybie — où l'Italie est actuellement
aux prises avec les forces britanni-
ques — OU une attaque à travers
certaines parties de la Méditerranée
ou de l'Atlantique où la marine bri-
tannique est encore maitresse des
mers.
Des commentateurs laissent en-

BELGRADE, Yougoslavie, le 12.— | tendre que la position de Weygand
qu’une'en Afrique du Nord forcerait les

nouvelle uffensive italienne a chas-/ Pulssances de l'axe à changer leurs
[sé les troupes grecques des nauteurs |Un autre membre de l'équipage | QU'elles occupaient la semaine der-‘ 

probation en apercevant les deux,
drapeaux suspendus côte à côte dans,
la salle de réception. Lorsqu'il parut
dans le square situé à l'extérieur de|
la station, où se trouvait la garde
d'honneur, une fanfare militaire

joua la rnarche du “Salut”. |
Molotoff souleva son chapeau de|

vant chaque officier qu'il rencon-
tra. |

Contrairement aux autres récep-
tions d'Etat, où des fanfares inter-
prétaient les hymnes nationaux des,

| diplomates en visite. la fanfare se!

tut immédiatement après que Molo- |
toff eut pris le saiut.

Il n'y avait pas de drapeaux le.
long des rues que suivit Molotot!|
pour se rendre au Château Bellevue!
Des hommes et des femmes regar-|
daient. curieux, aux fenêtres des
édifices du voisinage de la station:
mais pas de cris! Une foule s'était.
rassemblée dans le square, devant.
la chancellerie cu Reich, mais onl

n'avait pas distribué de cartons por- 
!

tant drapeaux comme cela s'était :
fait lorsque fut signé le pacte entre de pétrole, qui sont la principale de la ville pendant les raids italiens Jour de

a fait le conimentaire suivant: “Nos
batteries antiaériennes ont fait un
excellent travail et des passagers
ont fait feu sur l'avion ennemi au
moyen de carabines, lorsque celui-
ci plongeait contre notre navire. Les
chaloupes de sauvetage onL été lé-
Rèrement endommagées par les pro-
jectiles des mitrailieuses.”
On a vu l'avion se sauver en tour-

nant sur lui-même. après qu'une’
bombe eût fait explosion à la hau-
teur des ailes. Les canonniers sont
d'avis que l'appareil ennemi ne s’en’
est pas tiré indemne.

LES

DEGATS...
(Suite de la 1ère page)

 

 

La joile ville de Du-arest
parsemée de ruines calcinées.
Dans toutes les régions des puits

est

nière et qui dominent la ville de
Koritza, située à dix milles à l'inté-
rieur de l'Albanie.

Des nouvelles de la frontière you-

goslave disent que les Itallens ont

|

plans pour obtenir des bases.
L'Allemagne et l'Italie devraient
terminer leur campagne en Médi-

terranée orientale, où leur but sem-
ble de détruire la résistance bri-
tannique, en vue d'atteindre le ca-
nal de Suez.

Toutefois, les commentateurs ne
livré deux viclentes attaques d'in- sont pas allés jusqu'à prédire que le

fanterie sur les bauteurs et

forcé les Grecs à se retirer du côté
grec de la frontière.

(Des nouvelles d'Athènes
au contraire que les troupes

montagne grecques commandent

encore d'importantes positions stra-

tégiques dans le secteur de Korit-

za.)
Le feu de l'artillerie dans le sec-

,teur Koritza-Florina a été intense,
| au moment où on rapportait que les

| Grecs avaient infligé de lourdes
: pertes aux Italiens.

Des nouvelles de Salonique disent
que plusieurs véhicules privés,

‘mis & leurs propriétaires après

disen

mobilisation, ont été de nouveau ré-
| quisitionnés.

Des médecins non mobilisés partis

!
A

¢ beaucoup d'intérêt les
del d'Afrique centrale où les troupes de

 

!

|

 

ont général Weygand et le général de

Gaulle uniraient leurs efforts. On
continue cependant à étudier avec

rapports

LONG CONGÉ

DES FÊTES.
(Suite de la 1ère page)

 

 

sont aussi désireux d'aller dans
leurs familles à cette époque de

la des exigences de la guerre.
‘Pour que chaque Canadien ac-

luellement sous les armes au pays
puisse aller chez lui à Noël ou au

l'An, 1] faudrait que cer-l'Italie, l'Allemagne et le Japon, le source ds ravitaillement de l'Alle-27 septembre dernier. lmiagne, les raffineries ont subi de

Au Château Bellevue, le premier, ;ministre russe fut reçu par le Dr qui transportaient le pétruie en Al-
. ; lemagne sont Intactes,| Otto Meissner, chef de la chancei- ;| lerte de Hitler. Quelques  raffineries  fermeront

; leurs portes deux ou trols semaines

tains d'entre eux quittent leur uni-

té pour pas moins de quatorze

jours, Des congés de cette durée
entraineraient une interruption con-

 

pr reçu ordre d'y retourner.

 95, ave Empress, Ottawa.  
        
  Assemblée

dés membres de

L'ASSOCIATION LIBERALE
DE L'EST D'OTTAWA

SALLE STE-ANNE
CE SOIR, à 8 h. p.m.

L'hon. ROBERT LAURIER adressera la parole.

 

Importante
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L'Association de Pêche et de Chasse d'Offawa
montrera des films de la Vie au Grand Air |!

JEUDI, le 14 NOVEMBRE

L'Association de Pêche et de Chasse d'Ottawa tiendra
une assemblée publique au Musée Victoria, à 8 heures du
soir. Tous les membres et amis sont invités à venir voir
cette représentation spéciale de la vie au grand air et
de la vie des animaux sauvages.
zion sont cordialement invités.

Les soldats de la ré-     
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qu'il était possible d'accorder. On
ne doit pas oublier que les troupes

‘l'aéroport d'Alger.qui ont été transportées de leurs
‘ cantonnemenis ordinaires pour être

j dirigées vers des points éloignés
‘ont toutes reçu un congé de départ

avant ce changement et qu'en ou-
tre un congé annuel est accordé à

‘tous ceux qui font partie de l'Ar-

mée. :
‘Le facteur déterminant à con-

sidérer lorsqu'il s'agit de congés à

accorder aux militaires en service ,
1

[actif doit être la défense eu Ja
! sécurité du pays ainsi gue les obli-

gations qu'impliquent les engage-

ments que nous avons pris dans
cette guerre. Tout cela a été pesé

i attentivement et discuté à fond et
:ce sont ces considérations qui ont

motivé la décision maintenant ren-

due publique.”
i Les hommes de tous grades béné-
‘ficiant d'un congé de Noël ou du

‘billet d'aller.

| WEYGAND
DEMEURE...

(Suite de la lére page)
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L'HÉCATOMBE

DFS CIVILS ‘
EN OCTOBRE

LONDRES, le 12-—(P.C)\—On an-

| tent qu’on a établi la durée de ce ‘ jusqu'à ce que Weygand fût chargé

 sidérable de l'instruction et empé- |
cheraient inopportunément l'ac- Huntziger, commandant de l'armée
complissement de devoirs impor- | française et l'un des signataires de
tants au service de l'Etat. {l'armistice avec l'Allemagne, et le

“C'est en songeant avec soin à général Auguste Noguès, comman-
toutes les conditions qui se présen- ; dant français en Afriste du nord

congé: et l'on a considéré que. de toutes les questions militaires et

du general Schatel de son état.
major, a vu l'amiral Platon prés de

Outre qu'il se
entretenu avec l'ancièn comman-

dant en chef des Alliés, l'amiral
conféra avec l'amiral Abrial gou-
verneur général d'Alger, perdant son
voyage en Afrique.

Après la conférence entre Plainn.
Huntziger et Noguès. le comité mi-

français de l'armistice a
tenu une séance lci hier soir.
Le vice-premier ministre Lava] dé-

clara dimanche que !es néguciations
de paix entre Vichy et l'Allemagne
avaient été retardées jusqu'à après
la guerre.

Le haut commissaire français A
;Dakar ‘Sénégal’. a fait savoir au
gouvernement de Vichy que, les

communications télégraphiques avec
Libreville avaient été interrompues
dimanche soir, mais il dit que le

port de Gentil, au Gabon, était en-
re- l'année; mals il faut tenir compte

|

Jour de l'An pourront se procurer | core détenu par les forces de Vichy
des billets de retour au prix dun qui combattent les troupes du gé-

néral de Gaulle. Port-Gentil est
au sud de Libreville,
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VENDRE ou à LOUER

Cee machines ont été rebéties
@ l'usine et sont en étot

de premier ordre.

EVANS & KERT
Limited| pour autant de membres du service | politiques et militaires en cette ré-On a entondu le bruit de l’explo- L'homine d'Etat russe était ac-

 

minfatére desion à quatre milles de distance.
Après enquête, le coroner A. M. Pe-
ters à dit que l'expiosion était acci-
dentelle. Les dégâts sont de $3.000
a $4.000.

TROIS MORTS
NEW-CASTLE «(Pern.). le 12. —

(PA » — Le coroner-adjoint T. ASy
McKay a déclaré que trois hommes
avalent été tués aujourd'hui dans
une explosion a la poudriere Bur-
ton de l'American Cyanamid and
Chemical Corporation
lage d'Edinburg, à deux milles d'ici.
M. McKay croit comprendre qu'un
des immeubles de l'usine a sauté.
Des burraux de l'American Cya- |

namid and Chemical Corporation à
Pittsburgh. on rapporte que l'usine
d'Edinburg ne produisait que des
inatières comimnerciales et qu'on ne
templissait pas de commandes du
gouvernement.
Un porte-parole de lu compa-

«nie. à Edinburg. ne voulut donner ; ; Presse assocléer No 95nucune informiation au sujet de l'ex- ‘le porte-parole du ministère des AW YORR COMITE | Pret
SU, 3 LAAN ’ NEW-YORK, 11, - Le nombre des : referred

ol . f s être : - ' | ! 55 ’ . Ce -Pts tn deuxieme explosion « eepued'Allemagne1n= Crimes du tremblement de terre | DES LOYERS retensmatron. tones. . tixlome explosion sur- ; Cave poss - de décisions de te Houmante «st estimé A 100m, et - ; < : De coton etlaine. d'épaisseur moyen -
venue depuis trois Jours dans des grande importance au sujet des re- In production de pétrole en ce pass Conformement à l'ordonnance Manches longues, jambes Jon- ne. Naturel foncé. Manches longues,oniasCUpEETIe;Une explo- lations de In Russe payes les asso- sera fort diminuée. du muins pen numero 9, le Comité des loyers |] gues.devant2 boutons. 36 à 44, jambes longues. 36 à 44. Régullé-In visio pro y > à l'usine de ies r 1-F ome-To} io. ‘dant plusieurs semaines, d'après! wa. possedant un contré- gu NER 3 78 res 275. 2 45foun " on alco-chimique, a ' * commentaire déclare que dn, une nouvelle irradiée hier soir par le sur les loyers des proprietes Le complet ° Le complet °æ - - 1 it * = 1 had , = + :
La rook N. J. à tué le surin- Nl ortes a taches entre l'Allemagne et lla Tritish Broadcasting l'arpora- ‘ a Ottawa, New Edinburgh, East-< tet bless¢ trois femmes, di- | TORONTO. le 1: (Par — Il alla Russie “favorisent les relations: 1e à. ete view. Overbrook, Westboro, - éœuli Camisoies, caleçons, réguliers 1.65,manche Le tion, qui cfla les dernières nouvel Camisoles, caleçons. Réguliers >anche. blu abondamment presque partout entre l'U. R. S. S. et les amis et: 107,118CAZe If} Rockcliffe et Woodrofie, commen- 2.75. Chacune, 1.98. chacun, 1.25.‘Presse associée)
WOODBRIDGE (N.-J.>), le 12, —

Un journaliste du “Perth Evening
News” à été le premier à commu-
niquer la nouvelle d'une violente

   
 

EPARGNEZ chez SLOVER
Seulement quelques pas de la

région des loyers vievés.

F.SIOVER)
LAALrLd

SUR LE MARCHE BY
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The Ottawa Electric Co.
96. rue Sporks 2-480" 

dans le vil-

‘ ERtrh

de Chi
——

‘Presse canadienne)

HONG-KONG,le 12. — De sour-| BERLIN, le 12 — La Russie sera
“ces chinoises. on dit aujourd'hui ; invitée à s'associer à l'Allemagne, à ;
. que les forces chinoises ont captu-: l'Italie et au Japon pour la pré-
ré Yam-théchou, por” du sud de la paration de leur nouvel “ordre

; province de Chouang-Toung. qui a! mondial”, dit-on aujourd'hui dans
servi à J’approvisionnement des les milleux nazis bien informés,
troupes japonases dans la province , tandis que Berlin prépare une re-

compagné de 33 experts en affaires’
étrangéres, en commerce, en ava-'

j tion et en industrie. Avec lui égale-'
{ ment était venu de Moscou l'ambas-
| sadeur allemand. le comte Friede-
rich Von der Schulenberg.

{Presse Associée)

i

i|

:

pour être réparées.

Les experts prédisent que. si les

dommages aux revêtemenis sont
aussi grands qu'on Ta cru d'abord.

la production sera affectée pendant

plusieurs rnuis.

(us ervoit ici que les dommages
‘nlarferteront pas l'Alleniagne gran-

Jement, parce que jusqu'ivi les nazis

unt été incapables de transporter

plus d'un tiers de la production to-

tale de la Roumanie. Ils pourront

vertainement se procurer ce tiers.

Le feu se continue aujourd'hui

dans le pâté de maisons Carlton,
“de Chouang-8i. Ces rapports ne
: sont cependant pas confirmés. Les
Japonais se sont retirés de la pro-
vince de Chouang-Si, mais ils sou-
tiennent que c'est

qu'ils l'ont fait.
tp

 

en Ontario. Il a neigé dans la ré-
glon de Port-Arthur-Rainy River,
Dnas les provinces de l'ouest, le
itemps a été généralement benu et
! froid.

; Vallée de l'Autaouais et du haut
‘du Saint-Laurent: forts vents du
‘sud-ouest, diminuant en intensité
! mercredi; plus froid ce soir et mer-
{eredi, avec giboulées. Jeudi: froid.

Nord d'Ontario: forts vents de
l'Ouest et du nord-ouest: pius froid
ce soir et mercredi avec chutes ce
Nelgr légères où giboulres. Jeudi:
froid.

Maximum hier, 70
{Minimum ‘nuite. 43.
|A 8 h. ce matin:
| Dawson. 3 sous 0: Simpson, æro;
: Smith, 2 sous 0: Rupert. 38; Vic-
toria. 33: Vancouver, 25: Kam-
loops. 19, Jasper. 11: Calgary, 13;
Edmonton, 18 sous 0: Mececine

 

| Hat. 22 sous 0; Swift Current, 20
sous 0; Saskatoon. 6 sous 0, Prince

Votre "Albert 5: Brandon, 2 sous 0; Win-
‘nipeg. 7: Kenora, 12: S. S. Marie,

Serviteur .52; Parry Sound. 55: Lundon. 20:
Electrique Toronto. 37: Kingston. 46: Otiawa.

| 44: Montréal, 45: Québec. 56; Dou-
cet. 36: Québec. 36: Doucet 36;

“ROUGE” St-Jean, 48: Halifax. 36: Char-
KILOWATT lottetown, 48: Détroit, 28: Boston.

1589: New-York, §8; Miami, 74: Los
| Angeles, 57: Jacksonville. 60: Tam-
‘pa. 65: Washington 66; Raleluh. ;
65: Augusta. TE:
San Antonio, 42: Salt Lai.  Ohicago, 16, 3an Francisco 52

ception cérémonieuse au
ministre Molotoff. de Russie.
Molotoff a mis pour la premièrc

fois, hier soir, le pied en territoire

premier où des centaines de personnes vi-
;vant dans des appartements et un

“nombre indéterminé de sauveteurs

nonce aujourd'hui au actif qu'il sera possible à l'offi-
la sécurité duornestiq'ie que durant cier responsable de libérer. un con-
le mois d'octobre, 6.334 civils sont gé de six
morts à ln suite des raids cériens.

jours est le plus long)

:gion, au commencement du mois
dernier.   
On dit que Weygand, accompagné .

124, rue Queen — 3-1528

  

   
  

 

D'autre part, S.A85 personnes ont|

été blessées et adinises à l'Hôpital. |

Farmi les personnes tuées, on re-!

  marquait 2791 Hommes, Lave fem-

es et 443 enfants de moing de
celze ans.

Quant à ceux adn's à l'hopital.
on remarquait 4.728 hornmes, 3.750

femmes et 717 enfants au-dessous ;
le 16 ans. | 

— i  

 
  
 

Charle:
NNI

  
 

    
IMPORTANTE OCCASION D'ANNIVERSAIRE

SOUS- VÊTEMENTS
de Malkinia. qui, il n'y a qu'un pru
plus d'un an, faisait partie de la
Pologne.

‘ont été ensevells et ont perdu la’volontairement ; Allemand. lorsque son train spéelal vie
entra dans la petite ville-frontière Le gouvernement a ordonné‘

d'évacuer 200 autres grands immeu-

bles de Bucarést, à cause du dan-
  

 

POPULAIRES SOUS-VETEMENTS DE PENMAN
Tous de première qualité.

ges d'effondrement.Le “Diplomatisch-Pclitische Kor- | 10.000 VICTIMES?respondenz", qui s'est souvent fait

CANADA

D'OTTAWA Combinaisons Penman's
Combinaisons Penman's
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alliés de l'Allemagne”.
“Les quatre plus importantes

phissances européennes. dit-il, sont
prêtes aujourd'hui à respecter en-
tre elles les intérêts vitaux de cha-
cune.” !

(Le journal “Asahi* de Tokio.
parlant du voyage de Molotoff. dit
qu'il faut que l'Allemagne et l'Italie !
“obtiennent l'entier appui de la;
Russie pour établir un ordre nou-
veau dans le monde” “Asahi” sug-
gère qu'il ‘serait à conseiller que
l'Allemagne et l'Italie en viennen?
à Mine entente politique totale svec:
l'Union soviétique, de façon que
cette dernière ne puisse se laisser |
gagner par la Grande-Bretagne et !
les Etats-Unis.»
Le "Diplomatisch-Politische Kor- |

respondenz” prétend que les déve-
loppements politiques russo-alle.
mands se font indépendamment de
la guerre.
i La politique risso-alemande, dit-
il, “est indépendante de la situa- |
tion extérieure actuelle. et par con-
séquent des hostilités qui, aujour-
d’'hni réclament l'attention ae Jun
des associés.
“Le conflit actuel ne peut donc

pas amoindrir la volonté absolue des
deux puissances de créer une situa -
tion ordonnée dans leurs sphères Ce
frontière,
Certains Journaux allemands ont

!

Charleston. 66: ; déjà dit carrément que la questiun .
34; de la Turquie et des Dardanelles |

erireratl a.ns Jes pourparlers

 erin

Les annonces vous disent
où et comment acheter.
Chaque jour, il vous est of-

fert de nouvelles idées.
nouveaux moyens de jouissan-
ces, de nouvelles aides à votre
bien-être. Lisez les annonces.

— 

‘La presse et la radio turques ont
exprimé hier soir l'opinion qu'il est
imminent que l'Allemagne lancera
quelque mouvement militaire dans |,
les Balkans pour alder 1T:alle dans .
sa lutte contre la Grèce. Eljes
ajoutaient que ce pourrait être Ja

deprincipale raison de la visite
Molotoff à Berlin. La plupart des
observateurs étrangers à Istanbul
interprètent cette visite comme un
échec diplomatique pour la Tur-
quie.)

Le ‘Hamburger Fremdenblat:”
cependant souligne ies efforts que
fait l'Allemagne pour isoler la
Grande-Bretagne au point de vue ’
diplomatique et dit que la visite de
Molototf à Berlin pourrait être con-
aidérée comme “un dur coup porté
aux nations anglo-saxonnes”.

T1 ajoute qu'en vü: des dévelop-
pements, les Etats-Unis devraient |
se demander “s'il n’est pas néces- ‘||
aire au point de vue historique de
reconnaitre le changement des
temps of droite en conséquence”

de

cera ses audiences a 10 heures
a.m.…. mercredi, le 13 novembre
1940.

Toutes les demandes de mod:-

fications des loyers maxima en
vigueur le 2 janvier 1940, de-
vront à l'avenir, être soumises
cu Comité a angle rues Gilmour et O'Connor,
Ottawa — Tèl. 2.8211, Loc. 4181 i

| ou les formules necessaires pour-
| ront être obtenues. 1

Apres le 31 décembre 1340,
sauf dans le cas de circonstan-
ces nouvelles ou spéciales sur-
venant apres cette date. aucun
appel des locateurs de ces ré-
gions contre le maximum du 2
fanvier, ne ssra considéré.

Toute augmentation non aœuto-
risée de loysr au-dessus de’ ce-
lui du 2 janvier 1940. devrait

| être rapportée immédiatement à

 
 ce Comité.

Le fuce E.J. DALY. président,  

Combinaisons Penman's
No 71

Mérinos, de coton naturel. épais-
seur moyenne, Manches longues,
longueur à la cheville, devant à
boutons. 36 à 44.

Régulibres 2.00 1.58

L'EDIFICE DE Camisoles, calecons. Réguliers

L'ADMINISTRATION 1.25. Chacun, 88c
SCOLAIRE,

SOUS-VETEMENTS PENMAN'S
pour Garçonnets

Remarquez les apprécilables
d'Anniversaire sur ces trois séries, mer-
credi.

Penman’s No 95
Réguliers 2.75.

1.98

Penman's
Réguliers 1.95.

1.65

  
épargnes

Penman's No 71
Réguliers 1.35.

1.00
 

Aubaine exceptionnelle.
La verge

pis d'un poil fourni.

27 pcs de largeur

Baguettes d'’esca-

Tapis d'Escalier
Axminster “Barrymore”

Embellissez vos passages et escaliers avec ce ta-
) Vous apprécierez son

luxueux fini et sa durabilité.
lents dessins en riches teintes orientales.

2.95
Deux excel-

Une appréciable aubaine d'Anniversaire!
“SPECIAL

LAIN

15c-
Les dames au fait de la qualité de cette laine
pure à quatre brins s'empresseront de profiter
de ces aubaines spéciales.
elle est résistante et d'un bon usage. De textu-
re uniforme, de laine Botany de choix.

Nous remplirons les commandes
téléphoniques — 3-7711

Blanc, rose, rose pâle. framboise, turquoise, vlo-
let topeze, vert rivière, vert, enperi.

STAR”

Une valeur

de 20c

A peu près
pelote d'une once.

Elles savent comme

gypsy. cha-

Comité des lovers d'Ottawa. | liers, chacune 25¢
Wm. IDE. {

; secrétaire. il § Coussins d’escaliers.
Publis sous l'œutorité de a | | La dcuzaine 1.86 ÿ

I Commiasios des prix ot du | |f

| commerce sn temps de guerre. id’     
 

mois, bleu ciel, marine, gris, noir, jaune. orange,
rouge épice. Voilà quelques-unes des teintes.

Aussi des soldes de fllatures
LAINE de 3 et 4 brins, l’écheveau, 15c    
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